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A SON EMINENCE 
MONSEIGNEUR 
JEAN-BAPTISTE REZZONICO, 


CARDINAL DU TITRE DE S. NICOLAS-IN-CARCERE , 
NOBLE VENITIEN, 
NEVELr DU PAPE CLEMENT XI, 


PRO-SECRETAIRE DES MEMORIAUX, 
GRAND PRIEUR , A ROME , DE L'ORDRE DE MALTHE , &c. 





É ONSEIGNEUR , 


Le rang diflingué que VOTRE EMINENCE tient dans 
l'Eglile & dans l'Etat; la Juperiorité de fes lumieres ; 
 Jur-tout la protettion, MONSEIGNEUR, dont 
VOUS avez toujours honoré les perfonnes qui cultivent 


les arts € Les lettres ; les monumens que vous avez 
élevé vous-même , © les foins que vous vous êtes donnés 
fous le glorieux Pontificat d CLEMENT XU, 
afin d'en faire ériger d'autres pour la gloire de Votre 
Oncle , pour la commodité des Citoyens © l'embellif]e- 
ment de Rome , me font un sûr garant que VOTRE 
EMINENCE agréera l'ouvrage que je prens la liberté 
de lui préfenter , puifqu'il eff defliné à faire remarquer 
les beautés de cette fuperbe Ville, & admirer les chef- 
d'œuvres dont les Ariifles les plus célébres parmi les 
anciens € les modernes out décoré © enrichi la Capi- 
tale du Monde . 

Si VOTRE EMINENCE Le reçoit favorablement, 
Je réponds du bon accueil qu'on lui fera dans les pais 
étrangers , © contribuant à faire connoître de plus en 
plus les magnificences de Rome , j'aurai la Jatisfattion, 
MONSEIGNEUR , d'apprendre à la poslerité que 
VOTRE EMINENCE n'a été placée à côté du Trône, 
€ chargée de la correfpondance entre le Chef & les 
membres de l'Etat, que pour être difpenfatrice des gra- 
ces de l'un © fatisfaire les défirs des autres ; & que 
l'accès facile que vous donnés à tout le monde m'a pro- 
curé l'avantage de laiflèr un monument du profond ref- 
pet , avec lequel je Juis , 


MONSEIGNEUR , 
DE VOTRE EMINENCE, 


Le très-bumble 


Er très-obei fant ferviteur 
D. MAGNAN K. M. 
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Ous prefentons ici au public une 

defcription abregée de Rome, 

& les gravures en taille douce 

de ce qui irterelle le plus de 

connoître dans cette grande Ville. Aïnf on 

y trouvera les plans neceffaires ; les vues des 

monumens antiques , des places’ » des Eglifes 

& des palais ; les bas-reliefs antiques les plus 
remarquables & les plus belles flatues. 

Cette Ville , La plus célebre de l'univers, 

autrefois Metropole de Empire Romain , & 

aujourdhui Capitale de Italie & du Monde 


| Chtetien, peut encore pafler pour la plus 
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belle, La magnificence de fes Eglifes & de 
fes palais ; la beauté des rues & des places; 
la multitude de fes monumens antiques , pré. 
1 cieux reftes de fon ancienne fpléndeur ; fes 
ces » fes colonnes, fes arcs de triom- 
phe, & fes fontaines , qui font décorées avec 
2 autant de goût que de nobleffe ; les chef- 
d’ œuvres de peinture , & ceux de fculpture 
| 


antique & moderne, qu'on y conferve ; la. 


richelle des cabinets ; enfin l’élegance des 
He de campagne & des jardins , lui 
donnent encore ‘une fupériorité au delfus dé- 
toutes les autres Villes . 

Elle fut fondée par Romulus , fur le mont 
Palatin , l'an 953 avant l'ére Vulgaire. Le 
Koï Servius Tullius en augmenta enfuite Pét- 
endue , & enfin l° Empereur Aurelien fit con- 
firaire l enceinte , que l’on voit encore à 
prefent , & qui elt, en y comprenant les deux 
quartiers qui font ’audelà du Tibre , de dix 
mille dix cannes , ou d’environ quinze milles 
communs d'Italie, Elle renferme les monts 
Capitilin, Palatin, Quirinal ; Viminal, EL 
quilin ; Cœlius, Aventin, Citorio, Pincius , 
Vatican & Janicule , & on y entre par feize 
portes , qui font au Nord, à la gauche du 
Tibre qui la traverle , les portes du Peuple, 

î Pinciana & Salara ; au Levant, Îles portes 
Pie , S, Laurent, Majeure, S. Jean & La- 
tine ; au Midi, les portes S. Scbaftien & 
S. Paul; & au-deli du feuve, versle Cou- 
chant , les portes Porte’e ; S. Pancrace, des 
Chevaux. Legers, de la Fabrique ) Angelica 
& Caiielina. 

1 Nous fupolons dans cet ouvrage que nos 
leteurs [ont déja inftruits des principaux 

ä traits de lhütoire Romaine, ancienne & 
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moderne, & , qu'avant de venir en cette 
Ville, ils ont Dos dans les relations des vo- 
yageurs , ou autres ouvrages, des idées fuf- 
fifantes du gouvernement de Rome, de la 
cour du Souverain Pontife , de fes princi- 
paux officiers, de fes troupes, de fon cor- 
tege, de fes audiences, des chapelles qu'il 
tient, des bénédiétions folemnelles qu* il don. 
ne ; des Magittrats & des Tribunaux de la 
Ville , des mœurs & ufages de fes habitans, 
des converfations chez les Cardinaux & la 
Nobleïe , des fpeétacles publics & du genie 
du peuple Romain. Si nous entrions dans le 
détail de tous ces objets , nous nous éloigne- 
rions trop du but que nous nous fommes pro- 
posés « Nous voulons feulement mettre les 
ctrangers dans le cas de pouvoir confiderer 
commodement le fpeétale exterieur de Ro- 
me & fes beautés phyfiques, Elles y font à 
un degré de perfeétion que lon ne trouve 
point ailleurs, & elles emportent certaine. 
ment toute l’attention des voyageurs . 

La Ville fut d’abord divisée en quatre tri- 
bus, & enfuite en quatorze quartiers, ou re- 
gions , par ! Empereur Augutle, Le nombre 
des quartiers , en Italien Rioni ,» eft encore s 
le mème ; mais la fituation , les noms & les 
limites en font differents. On les donne ici b 
tels qu’ils ont été fixés en 1743 par le Pape 
Benoît XIV : ce font les quartiers 

1. des Monts. 8. deS, Euflache, 
2. de Trevi . 9. de la Pigna. 
3. de Colonne. 10. du Capitole. 
4. du Champ des 11. deS. Ange, 


Mars, 12, de la Ripa. 
s. du Pont. 12, de Tranitevere. 
6. de Parione. 14. du Bourg,ou Va- 


7. de la Regola . tican . 





E, 


QUARTIER DES MONTS 


Où font la Baflique de S, Jean de Latran , celle 
de S.Marie Majeure, © la place de Termiui. 


E quartier , qui a 4931 cannes de cir- 

cuit , c'ell-à-dire, plus de 1ept milies, 

et fitué à l Orient de a ville, entre les 
A quar- 
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quartiers de Trevi & du Capitole, & la 
partie des murs, où font les portes de Saint 
Jean, Majeure & deS, Laurent. I] occupe 
l’ancienne region des |° Efquilin, & une par- 
tie de celles de la Via-Sacra , ou de la Paix, 
de l'AltaScmita , de la Cœlimontana , 
d” His-&-Serapis, & du Fore-Romain. O1 
P appelle des Monts, parcequ’il renferme la 
partie la plus montueuf: de Rome , où font 
les monts Efquilin, Viminal, & partie du 
Cœlius & du Quirinals, 

Le quartier des Monts fe divife naturelle- 
ment en quatre parties, dont la Bafilique de 
S, Marie Majeure fait comme le centres. 
La 1 elt au Levant, la féconde au Septen- 
trion , la 112 au Couchant, & la 1v au Midi. 


BRTICLEX L 


Partie Orientale du x. Dusrtier, où font La 
Bafilique de S. fean de Lttrin, celle de 
S. Croix en Ferufilem, © l Eglife 
de S, Enfebe. 


Ette partie du premier quartier Com. 
prend ce qui cit reufermi entre les 
rues de la Porte.S..Laurent & de S, Jean-de 
Latran, ayec l’isle de S, Etienne-le- Rond . 
La Porte S. Jean, appellé: autrefois Cæ- 
limontamz, elt celle qui conduit à Frafcati, 
Albano, Marino, Caïtelgando!fo & à Na- 
ples . Elle fut refaite en 1#74: par Grégoi. 
re XIIT, d’une maniere rultique , qui n° eft 
pas fort eittimée 

En entrant psr cette porte on trouve 
d'abord une grande Place, où font à droite 
S. Croix de Jerufalem , & à gauche , le Tri- 
clinium de S. Léon, la Scala-fanta , & la cé- 
lebre Balilique de S. Jean pe LATRAN , qui 
eft le fiege du Souverain Pontife, & la pre. 
. miere Eglife de Rome & du monde Chre- 
tien. Elle eft ainf appellée parceque dans 
le vn fiécle elle fut dedièe à S. Jean-Baptifte 
& 1 S. Jean lEvangelitte, & que l” ancien 
Palais de la famille des Laterani étoit dans 
cet emplacement. On l'appelle auffi quel- 
quefois l Eglifèe du Sauveur , parcequ'elle lui 
fut principalement confacrée ; Bafiligse de 
Conflantin , parceque ce Prince en fut le pre 
mier fondateur ; & Bufilica Aires à caufe de 
fes riches ornemens. 

Conftantin le Grand la fit bâtir vers lan 
3243 & la donna 4 S. Silveitre, qui la con- 
facra avec les céremonies, qui depuis ont 
été d’ufage en pareilles occafñons, Dans la 
fuite les Papes y ont fait fouvent des chan- 
gements & des réparations confiderables, 
mais il ne paroît pas qu'ils ayent jamais agran- 
di ni diminué fa premiere étendue . 

La grande façade de cette Bañlique b, 
élevée par Clement XII , fur les deffeins 
d'Alexandre Galilée, eft peut être la plus bel. 
le de Rome. Elle eit décorée d’un grand or- 


EE VE IS mpeg 


{ 


DEEE IT 


2 Voyazplanchez, b V. plan. 13, 


Ps nn te” cms teen nan ca (ee mn {mm (ms am | na) nn Je ce) me / | ms Yan ms jm) mo Vpn De 
3 LA VILLE DE ROME 


dre de colonnes & de pilaftres Compofites, 
dont la maïife eft fort bonne , quoique la di- 
vifion de fon plan fuit un peu trop évale , On 
trouve auffi qu’ elle eit en général trop per- 
cée ; que les petits ordres, infcrits dans le 
grand, font hors de proportion avec ce grand 
ordre ; que la baluitrade cit trop haute; & 
que les tatues ne font pas de bon goût. Il 
cit certain cependant que le tout en impofe 
par fa grandeur, & par la beauté de fon» 
exécution « 

Le portique, où lon voit une ffatue anti- 
que de GConftantin le Grand , eit fort beau. 
Il eit décoré de pilaltres Compoñites , reve- 
tus de marbre de Carrare, placés fur un 
fond de jaune antique , & qui s'accordent Ï 
bien les uns avec les autres. La loge fupe- 
rieure ; d’où le Pape donne fa bénédi@ion 
folemnelle , eft foutenue par quatre colon. 
nes de granite rouge oriental. 

L’interieur de l° Eglife ; où l” on compte 
335 colonnes, dont plufieu’s l'ont de la plus 
grande beauté, prelente une grande ref, 
des doubles bas côté, , & de belles chapel- 
les, La nef, enrichie de peintures , de fta- 
tues & de dorures, a été décorée par Bor- 
romini de g'ands pilaitres cannelés d’ ordre 
Compfite , qui s’ élevent depuis le pavé 
jufqu'au plafoai, A chaque pilier eit une 
itacue coloïaile d’un Apôtre dans une gran. 
de niche, ornèe de calonnes de verd-anti- 
que . Ces ffatues en marbre des Apôtres & 
font en général! eflimées . Celles de S.Jacques # 
le Majeur & de S. Mathieu font de Rufconi , 
& celles de S. Thomas & de S, Barthélemi , 
de M, Legros. Cette derniere eit très fage- 
ment composée & parfaitement drapée. Au. 
deffus de ces itatues font des tableaux ovales 
des meilleurs peintres du tems, qui y ont re- 
préfenté les Prophetes . Ces peintures ont du 
mérite , & on remarque furtout le Jeremie 
de Sébaftien Conca, le Baruc du Trevifani, 
le Daniel d’ André Procaccini ; l” Amos de 
Nafini, & l’Abldias de Jofeph Chiari. 

La Chapelle de la maifon Corfini, qui 
eft la premiere en entrant à main gauche, 
eft la plus belle de toutes celles de la Bañli- 
que de S. Jean , & une des plus fuperbes qu? 
il y ait dans le monde. Elle fut conftruite 
par ordre de Clement X{[, & décorée d’un 
ordre Corinthien par Alexandre Galilée, Ar- 
chiteéte Florentin . L’ autel eit orné d’un 
beau tableau en mofaique, qui reprefente 
S. André Corfini, copié d’après l'original 
peint par le Guide. Le quaire de bronze doré 
elt fur un fond d’albitre oriental, accompa- 
gné de deux colonnes de verd antique , à 
bales & chapiteaux de bronze doré, On voit 
au-de(sus les ftatucs de J* Innocence & de la 
Pénitence , & un grand bas-relief en marbre 
blanc , où le Saint titulaire paroît l’épée à la 
main , proteseant l’armée des Florentins à 
la bataille d’Anghieri, Le magnifique mau- 
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À folée de Clement XIE eft orné 4’ une célebre 
une antique de porpliyre , qui avoit été lone 
tems fous le portique du Panthéon, & qui 
F unit à une trés-belle furme des ornemens fim= 
ples à la verité, mais exécutés avec beau- 
coup de precifion. Au-dellus eft la ftatue en 
bronze du Pape , de quinze palmes de pro- 
ion & dans l'attitude de benir. Eile eft 
accompagnée des deux ftatues en marbre de 
PAbondance & de la Magnificence, On voit 
vis-à-vis ,le tombeau du Cardinal Néri Corf- 
Ï ni, oncle de Clement XI, & quelques au- 
tres monuments en marbre , avec desurnes, 
des colonnes de porphyre , des bas-reliefs & 
des ftatues eftimées. La coupole eft tout ornée 
des peintures & dorures ; le pavé eft de mar. 
bres de différentes couleurs, & la grille de 
l'entrée en bronze doré. Enfin fi on fait en. 
core attention à la richelle des ornemens & 
des vafes facrés ; on pourra dire que tous 
les genres de magnificence font raffemblés 
dans cette chapelle . 

Il yaauffi de bons tableaux dans les au- 
tres chapelles collaterales , & d’autres orne. 
mens qui meritent d'être vus. Sous les has. 
côtés de l” Eglife on trouve plufieurs tom. 
beaux de Papes, de Cardinaux & de quel- 
ques perfonnes illuftres. Celui du Cardinal 
Jerôme Cafanata , fondateur de la riche Bi- 
bliotheque de la Minerve ; a été orné de fa 
ftatue par M, Legros , & de trois genies en 
marbre, qui levent un grand rideau , 

Le maître autel de la Bafilique eft placé 
au milieu de la croisée , en face de la gran- 
de nef. lleft ifolé & orné de quatre colon- 
nes de porphyte , qui foutiennent un pavil- 
lon de marbre cifelé à fond d'or, d’un tra- 
vail Gothique ; où , entre autres reliques , on 
conferve les têtes de S. Pierre & de S, Paul, 
renfermées dans des buîftes d’ argent, enrichis 
de diamans. 

L? autel du S. Sacrément eft au fond de la 
croisée. Il eft orné d’un beau tabernacle de 
pierres précieufes ; d’un grand bas-relief d’ar. 
gent, reprefentant la cène de Nôtre Seigneur; 
d’un tableau du Cavalier d'Arpinz; de plu- 
fieurs ilatues de bronze doré ou de marbre; 
& de quatre grandes colonnes antiques can- 
nelées de bronze doré , qui étoient autrefois 
dans le fameux temple de Jupiter Capitolin, 
& qui foutiennent l’architrave & le balda- 
quin de autel , auffi de bronze doré . 

La chapelle voifine , qui fert de chœur 
pour les chanoines pendant l hiver ;, renfer- 
me de belles ftalles, avec un maufolée en 
marbre & en bronze d’ une Princelfe Colon. 
ne, De-li, en tournant à gauche ; on trou- 
ve l'autel principal des Chanoines , fous une 
grande tribune , ornée d'anciennes mofai- 

ij ques. Dans la chapelle fuivante il y a des pe. 
il intures de Nicolas de Pefaro . L’ orgue qui 
I eit tout près, vis-à vis de l'autel du S, Sa- 
À crement , eft foutenu par des colonnes de jau- 
* 
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verra fur les murs de la croisée , dans 
les chapelles voifines & dans la facriltie des 
chanoines; des peintures eftimées , dont la 
defcription nous meneroit un peu trop loin. 

En fortant de la croisée par les portes qui 
font fous l’ orgue ; on entre dans le portique 
Septentrional de l” Eglife , où l’on voit à 
droite une ftatue en bronze d'Henri IV, Roi 
de France , qui donna au chapitre à perpetui. 
té la riche abbaye de Clérac, dans le dio- 
cefe 4’ Agen. Ce portail, bâti fous Sixte. 
Quint , et composé de deux galeries l’une 
fur Pautre, de cinq arcades chacune. Elles 
font décorées d?un ordre Corinthien fur un 
ordre Dorique & . 

Le cloftre de S, fear de Latran , entre l'e- 
glife & l’hofpice des Francifcains reformés , 
pénitenciers de la Bafilique , prefente des an- à 
tiquités facrées & profanes , parmi les quelles 
on remarque l’urne fepulcrale de S, Helene , 
la plus grande de porphyre qui foit au mon- 
de , & deux fiéges de pierre rouge, percés 
dans le milieu, à l’ufage des bains des an. 
ciens Romains , & fur lefquels Miffon, & 
d'autres après lui, ont fait les contes les plus 
abfurdes , 

Conftantin le Grand, ayant fuit bâtir la 
Bafilique dont nous venons de parler, donna 
à $, Silveitre fon l'ALAIS DE LATRAN , qui 
fut enfuite le fejour ordinaire des Papes juf- 
qu’au quatorzième fiécle, Cet ancien palais 
étant tombé en ruines, Sixte- Quint, en 1586, 
fit conitruire celui qu'un y voit actuellement 
à côté de l” Eglife, fur les deffeins de Domi- 
nique Fontana. C' eft un des plus fuperbes 
de Rome , & on y remarque de belles pein- 


turcs à frefque , qui reprelentent divers füjets 
de l’hiftoire Sacrée & de l’hiftoire Eccle- 


ne antique de 40 palmes de hauteur. : 


fiaftique . Aprez Sixte V, les Papes ayant 
fixé leur refidence au Vatican, ou à Monte 
Cavallo, Innocent XI1 fit du palais de La. 
tran un hofpice ou confervatoire ; où l’on 
entretient environ 250 pauvres filles , qui s'y 
occupent à divers ouvrages . 

Sur la place , qui eft devant la façade occi- 
dentale de ce palais & le portail Septentrio. 
nal de la Baflique de S, Jean de Latran, on 
remarque encore le Baptiftére de Conitan- 
tin, un obélifque Egyptien, & l hôpital de 
S, Jean . 

Le Baprisrere px CoNSTANTINÉ eit 
une Eglife , appellée communement $an Gio- 
vanniin Fonte, auffi célebre par fon ancien. 
neté que par la beauté de fes ornemens , & 
où font encore les fonts baptifmaux de la 
Bañlique de S. Jean. Elle fut bâtie par Con- 
ftantin Je Grand ; & ornée dans la fuite de 
belles peintures à frefque. La deftruétion de 
Ÿ Idolatrie, par Carle Maratte, eit la plus 
eftimée, Au milieu de l édifice on defcend 
par quatre marches aux fonts Baptifmaux , 
formés par un beau vafe de bafalte avec des ff 
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ornemens de bronze doré , au-deffus duquel 
font deux petites ffatues de S. Silveitre & du 
Grand Conilantin, 

L'emplacement oétogone , où ils font , eft 
environné d'une baluttrade , & couvert d'une 
coupole fontenue par huit colonnes de por- 
phyre, quiont huit palmes de circonféren- 
ce, & qui font des plis belles de cette pierre 
qu'il yait x Rome, Ces colonnes portent 
une grande architrave antique & huit autres 
colonnes de marbre blanc, au-deflus de l’en. 
tablement defquelles on a peint des pilaîtres 
ployés dans les angles. C'eit entre ces pi- 
laltres que fe trouvent huit beaux tableaux 
d’ André Sacchi, qui reprefentent quelques 
traits de lhifloire de la Vierge & de S. Jean: 
Baptiite , 

Les deux chapelles, qui font fur le cotés 
de À Eglife, dont l’une cit dediée à S. Jean- 
Baptiite , & l’autre à S. Jean |? Evangelifte, 
meritent ani d être vues de même que les 
deux fivantes, dont le portique cit orné de 
quatre grandes colonnes de porphyre , Celle 
des SS, Rufine & Seconde fut érigée en 1253, 
& celle de S. Venant en 640 par le Papas 
J:an IV, Onirouve dans les unes & les au- 
tres des Ilatues & des peintures eltimées . 

L’ OseLis@uE DE S. JEAN DE LATKAN 2 
eit fur la place, prés du palais du Pape, en 
face de la grande rue, qui conduit à S, Ma- 
rie Majeure. Conilantin le Grand le fit con- 
duire par le Nil de Thebes, dans la haute 
Eéypte , jufqu’ä4 Alexandrie , d’où Con- 
tance fon fis le fit tranfporter 4 Rome, 
Ce Prince le plaça dans le yrand cirque vers 
Pan 3go, & Sixte-Quint en 158$ , le fit ele- 
ver où il eft aujourilhui, par les foins de Do- 
minique Foïtans. I eff de granite rouge, 
chargé d’hiéroglyphes & le plus grand que 
Pon connoifse . Sa hauteur , depuis le ni. 
veau de la place jufqu’au fommet de Ja croix 
de bronze doré , eil de 204 palmes ; & fui- 
vant le caleul du P. Kircher lobélifque ful 
pele 1310494 livres. Au pied de cette male 
énorme fe trouve une belle fontaine, qui don- 
ne de l’eau aux environs. 

Un peu plus haut, au nord du palais, on 
voit un autre obélifqne couché ; qui étoit au- 
trefois dans les Jardins de Saluite, & que la 
Princeïe Hvpolita Ludovifi avoit donné à 
Clement XIL pour être elevé devant les 
grand portail de S, Jean de Latran, Il eft 
auf chargé d’hiéroglyphes Egyptiens, & 
parcit être d’une bonne forme . 

De l’autre côté du palais du Pape , visà- 
vis du grand obél'fque, on voit la Scara 
SanTAb , célebre fanctuaire , où Sixte- 
Quint fic placer 28 degrés de marbre blanc, 
les mênies qui etoient à la maifon de Pilate 
à Jerufalem , & fur lefquels Jefus Chriit pal 
fa pluficurs fois dans le tems de fa pañion. 
On ne peut les monter qu'À genoux , mais 
de chaque côté font deux autres elcaliers, 


| LA VILLE DE 


ROME 8 


par lefquels on monte à la chapelle de Sanétx 
Santlorum , qui eft au-deffus, & dans laquel- 
le entre autres reliques on conferve une ima- 
ge ancienne du fauveur, qui; fui vant la tra- 
dition , fut commencée par S. Luc & ache- 
vée par les anges. Cet édifice forme une 
allez Jolie mañfe quarrée , décorée de deux 
petits ordres le Dorique & l'Ionique, La 
frife néanmoins de l’ordre Dorique n’elt poinr 
dans les bonnes regles. Les cinq arcades font 
auf trop hautes & les croisées du fecond or- 
dre un peu trop petites, 

A' côté de ce Sanétuaire ef l'oratoire de la 
confrérie du $, Sacrement de S$. Jean de La- 
tran , & une efpece de chapelle ; qu’ on ap- 
pelle le Triclininm de S Léon IIE, parceque 
Benoît XIV y à fait placer la mofuque , dont 
S. Léon avoit décoré le grand refrétoire qu’il 
fit bätir dans fon palais Patriarchal . 

On penfe que la maiïfon de l’ Empereur 
Marc-Aurele étoit dans ces environs , parce- 
que fa belle ftatue equettre , qui eit au GCa- 
pitole ; a été wouvée prés de la Scala-Santa . 

L’ bépital de S. Jean de Larran© cit fitué 
au Couchant de la place de même nom, & 
entretient communement 120 lits pour les 
hommes & Go pour les femmes. Leurs loge. 
ments font feparés par une rue, mais la pe- 
tite Eglife de S..#ndié, qui eft tout pres, 
fert pour les uns & pour les autres, On y 
reçoit les malades de tout pais & de tout 
âge . 

La rue, qui commence au Nord de cet 
hôpital , fuit les ruines de Paqueduc de l’eau 
Claudia , & conduit vers le couchant , à 
S, ETIENNE LE RonD. On croit que cette 
Eglife elt l’ancien Temple de Fame, ou de 
l Empereur Clande 4 , que Simplicius I dedia 
x S. Etienne en 467, & dont $. Grégoire le 
Grand fit enfuite un titre de Cardinal Din- 
cre, Il eit de forme ronde & orné de 60 co- 
lonnes, dont $4 font de granite & 6 de mar- 
bre de paros. Sur les murs des bas-côtés on 
voit un grand nombre de peintures , dont 
plifieurs reprefentent différens martyres des 
Saints de la primitive Eglife. 

De l'obélifque de S, Jean de Latran on 
aperçoit le Colisée & la Bafilique de S. Ma- 
rie Majeure, parle moyen des grandes rues 
qui y couduifent . Au commencement de 
celle de S. Marie Majeure font la villa Jufti- 
niani à droite & l’Eglife des SS. Pierre & 
Marcellin à gauche. Outre le joli palais, 
les belles allées & les fontaines qu’on voit 
dans la villa ufliniani , on y remarque un 
grand nombre d’ antiquités, parmi lefquel- 
les il y a des itatues, des bultes & füurrout 
des vales, qui meritent l’ attention des con- 
noileurs. Les deux , qui font dans les ap- 
partemens, font ornés de bas-reliefs , dort 
lun reprefente le facrifiie d’Iphygenie, & 
Pautre, une Bacchanale, 

La fondation de l Eglife des SS, Pierre 
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ET MARCELLIN % , titre de Cardinal , re- 
monte jufqu' aux premiers fiecles du Chrif- 
tianiime . En 1707 Clement XI la ceda aux 
Moïnes Maronites de l’ordre de S. Antoine ; 
mais Benoît XIV , l'ayant fait rebâtir für les 
deifeins du Marquis Téodoli, la donna aux 
Religieufes de S, Therefe , qui l ont ornée 
de plufieurs tableaux , & agzrandi le mona- 
ffere . 

Un peu plus avant, dans la même rue, 
on trouve à droite leglife de S. Mathieu in 
Merulin:b, qui ett aufli un ancien titre de 
Cardinal , deffervi aujourdhui par les Augu- 
guitins . On croît que c’eit-là qu'étoir la, 
maifon du Pape S, Clet & la Nawmachie de 
l'Empereur Augufte. 

La même rue conduit enfüite au petit mo- 
naltere , que fait bâtir le Cardinal Fallavi. 
cini , Secretaire d'état, pour les Baprifines c, 
& au palais Gaëtani à. 

Derriere ce palais eil lEvlife de la Conce- 
ption de la S, Vierzte, bâtie des liberalités 
de Caniille Orfini Princelfe Borghefe, & 
unie au conférvatoire des Vipcrefibe, qui fut 
fondé en 1668 par Livie Viperefche , noble 
Demoifelle Romaine ; en faveur des pauvres 
filles orphelines, 

Tout près de-li on trouve les refles de» 
l'arc de Gallien , à côté de l’Eglife des SS. Vi- 
te & Modeite. ©’ ett un gros édifice de tra. 
vertin d’affez mauvais goût , dont il ne refte 
que la partie du milieu, avec un pilaftre Co- 
rinthien de chaque côté. Il fur élevé, vers 
Van 260 ; par un certain Marcus: Aurelius , 
qui n'eft pas connu d’ailleurs. 

L’ Eglife des 55, Vite & Modcfie f ef def. 
fervie par des Religieux de Citeaux, Son 
furnom in macello Martyrum vient de la bou- 
cherie ; appellée macellum Livianum , fituée 
au mème endroit, & du grand nombre de 
Martyrs qui y ont été mis À mort {ur une 
pierre qu’on conferve dans lEglife & qui 
eit appellée picéra féclerata, 

Les magnifiques Yardins de Mécenes , & 
enfuite ceux de P Empereur Gallien , étoient 
dans le quartier, dont nous parlons . 

En entrant de-li dans la ne Felice, on 
voit à droite l’Eglifé de 5, Fulien 8 , delfer- 
vie par des grands Carmes depuis 12195 & 
enfüuite la villz Palombhara, & celle du Prin- 
ce .Alrieri, dans laquelle on remarque des 
colonnes , des buftes, des flatues & autres 
antiquités; mais furtout plufieurs peintures 
antiques , tirées du rombeau des Nafons, qui, 
vers 1675 fous le Pontificat de Clement X, 
tut decouvert dans la vote Flamiriene, à 
environ quatre milles de la Ville, 

La Bafilique de S.Croix DE JeRusatEmR, 
ui {e prefente au bout de la rue Felice, & 
ui eff une des fept Eglifes que lon vifite 
out gagner les indulgences ; fut bâtie par 
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Conitantin le Grand dans fon palais Sefforien, 
pour fatisfaire la devotion de fa nrere Sainte 
Helene , qui y depofa quantité de faintes 
reliques, & entre autres le bois de la Croix 
du Sauveur & beaucoup de terre qu’elle avoir j; 
apportée des Saints lieux de Jerulalem ; d’où 
l Eglife a pris lon nom . 

Elle eft deffervie par des Bernardins de la 
Congregation de Lombardie, & a été reta- 
blie dans l’état où on la voit À prefent par 
le Pape Benoît XIV, dont elle avoit été le 
titre de Cardinal, Le portique eft d’un gout 
affez fingulier. Il eit composé de plufieurs 
rangs de colonnes , qui forment uefpece de 
labirinthe & qui foutiennent une coupole». 
Dans Pinterieur , les magnifiques colonnes 
de granite, qui feparoient la nefiles bas-cô- 
tés, ont été mafquées par des lourds pilalires 
de briques , revêrus de flucs , qui ont beau- 
coup retreci l’ Eglife & qui en cachent le 
plus bel ornement . 

Le plafond de la nef a été peint par le 
Corrado, qui y a reprelenté J. C. reçu au 
ciel par fon Pere ,; & à qui les Anges appor- 
tent en trionphe les intfruments de {a paf 
fion. C? et une compoñfition un peu confu- 
fe ; qui néanmoins prefente des graces dans le 
détail. Ce peintre a beaucoup mieux reuifi 
dans le plafond qui eit fur l'autel, où il a 
peint le triomphe de la Croix, & dans les 
deux frefques du chœur, où il a reprelenté 
le ferpent d’airain & le rocher franpé par 
Moyie . Ce dernier ef celui qui merite fe 
plus leflime des connoilfeurs . 

Sous le maître autel eft un tombeau de 
bafalre , où repofent les corps des Martyrs 
S, Céfaire & S, Anaitafes & à l’entcrée de 
la chapelle fouterreine, où {ont confervéss 
les reliques, on remarque une excellente fla- 
tue en marbre blanc du Cardinal Befocct , 
de l’ordre de Citcaux. 

On montre dans |” interieur du monaflere, 
deux tableaux, dont l’un reprefeute le Sau 
veur attaché à la colonne , & l’autre J. C. 
elevé en Croix, qu’ on dit être de Kübens, 
quoiqu’ils paroiffent ètre dans le goût de: 
l’école Venitienne., La bibliotheque de cet- 
te maifon merite aufli d’être vue. On yre- 
marque un des plus beaux tableaux de Carle 
Maratte. [| reprefente la conference de Saint 
Bernard avec le Pape Innocent II & le Car- 
dinal de Léon, Antipape fous le nom d’Ana- 
clet . 

Le monafere de $, Croix de Jerufalem ef 
entre les ruines du temple de Venus & Cu- 
pidon , & celles de l”amphith£atre Caftreu- 
fei. Celui ci, bâti en brique, a environ 40 
cannes de diametre, La partie la mieux con- 
fervée, qui en refle, eit engagée dans les 
murs de la Ville, Ce font des arcades , en- 
tre lefquelles font des colonnes Corinthien- 
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l nes avec leur entablement, Cet amphithéa- 
tre étoit deftiné à exercer les foldats à com 
batre differens animaux, & à reprefenter d’au- 
tres jeux militaires . 

Le Temple de Venus € Cupidon 2, qui eft 

! de l’autre côté de la Bafñlique , ne confifte 
plus qu’en une grande niche , avec deux pans 
de murs à côté, qui ont été depouillés de 
tous leurs ornemens. C?eft.lÀ qu'a été trou- 
vé le groupe antique de Venus & Cupidon, 
que lon voit aujourdhui fous le portique du 
cabinet Clementin . 

Au Nord de S.Croix de Jerufalem il ya 
une petite rue, qui pale à côté de la alla 
Coutib , des ruines des thermes de S. Helene, 
& fous l aqueduc de l’eau Claudia , & qui 
conduit à la porte Majcure, Cette porte , ap- 
pellée autrefois Newiz, fut bâtie par | em- 
pereyr Claude , lorfqu'il fit contiruire fon 
aqueduc , qui palle fur cet édifice, & qui 
conduifoit des eaux depuis Sublac jufqu’ à 
Rome . Sixte-Quint s’en eft fervi pour la 
fontaine de Termini, appellée 2qv2 Felice. 
La porte Majeure eît d'une archite@ure ru- 
ttique , composée de deux arcs & de trois 
piliers où l'ont des niches ornées de colonnes. 
Au-detfus font les infcriptions de Claude, de 
Velpañien & de Tite, qui l'avoient rêtablie, 
Ce monument fait mieux vu de loin que de 

: près. 

ï À deux milles hors de cette porte, on 

1 trouve les reites du smanfilée de S, Helene, 

$ qu'on appelle aujourdhui Ter Pionatara, & 

qu'on a changé en Eglife en l honneur de 
cette Sainte Imperatrice. C? eft Conitantin, 

{on fils, qui le fit conftruire, Nous avons 

vu dans le cloitre des Chanoïines de S. Jean 

de Latran l'urne fepulcrale de porphyre , 

qui y fut trouvée en 1632. On voit dans le 

même endroit la petite Eglife des SS, Pierre 
er Marcellin , dont le furnom étoit autrefois 
inter duas Lauros, 

Devant la porte Majeure il fe prefente 
une rue, qui conduit au monaftere de Saint 
Eufebe, à droite de laquelle fe trouve une 
villa, qui a appartenu à la mailon Afagnani, 
& où l’on voit les ruines de l’ancien Temple 
de Minerva Medicie, Ce temple , qui eft de 
forme ronde & d’une bonne conitruétion, a 
du avoir 109 palmes de diametre. La demie 
coupole qui reile eft foutenue à |? interieur 
par des arcades épaiffes, qui forment des 
petites abfides de forme arrondie, dans lef- 
quelles étoient fans doëte placées les ftatues 
de Minerva Medica, d°’ Efculape, d” Hercu- 
le, de Venus, de Faune, d’Adonis, d’'An. 
tinoüs & d’autres, que l’on trouva dans cet- 
te villa fous le Pontificat de Jules IF. Quel. 
ques antiquaires ont cependant pris cet édi- 
fice pour le remple d Hercule Call que, & 
d’autres pour la Baflique de Caius & Lu- 
cius . 

On voit encore dans cette villa le tom- 
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beau , ou columbarium de la famille 4runtia , 
composé de deux chambres, ornées de pein- 
tures , de figures en flucs , de petits monu- 
mens & d’ urnes cineraires ; & un autre Co- 
lumbarium , qui femble n° avoir fervi qu’à des 
gens du bas peuble . 

S. Eusese eft un monaltere de Céleitins , 
bäti fur les ruines des thermes & du magni: 
fique palais des Gordiens ; dont le péritile 
étoit orné de 200 colonnes de marbre , & 
dont on y voit encore quelques reltes. L’E- 
glife, qui eit dans l’emplacement même de 
la prilon où mourut S. Eufebe , fous le Re- 
gne de Conitince ; était deja un titre de 
Cardinal Prêtre du tems de S. Grégoire le 
Grand , Elle a éié rebâtie en 1750 fur les 
delfeins d’ Antoine Fontana, & le plafond, 
peint par MemT, peintre Sax in, au fervice 
du Roi d'Efpagne. L’architeëture fuit hon: 
neur à Fontana , & le tableau de Men ett 
un des meilleurs qui ayent été faits dans ce 
fiécie. On remarque auffi dans |” Eglife les 
colonnes antiques de la nef, qui font d'ordre 
Jonique, & dont quelques unes, à cequ’on 
croit, ont été tirées du portique d”’ Oëtavie . 

Près de ce monañtere ; à Pangle de deux 
rues, on trouve les ruines du premier reler- 
voir , ou chateau de Lean Marcix à, dont 
P'aqueduc commençoit à 33 milles de Ro- 
me. On appelle ces ruines les srophées des 
Marius, parceque dans les deux arcs de bri 
que, qu'on y voit, il y avoit des trophées 
en marbre, qui ont été tranfportés dans le 
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dernier fiécle à la place du Capitole, & qu 
on a cru être les trophées des victoires de 
Marius fur les Thentons & les Cimbres. La 
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maniere néanmoins de ces trophées, la feu! 

pture & leurs ornemens nous montrent affez 
qu’ils ont € & faits en l” honneur de Trajan, 
qui avoit fait reparer ce chateau, 

La rue, qui cltentre ces ruines & S. Eu- 
febe , conduit à F'Eglife de S. Bis1ANE; 
bâtie en 363 par Olimpina, Dame Romaï. 
ne, & confacrée rar le Pape S. Simplicius 
en 475. Elle a été retablie en 162$ par 
Urbain VIII, fur les deffeins du Cavalier 
Bernin , qui a auffi fait la belle flatue ens 
marbre de cette Sainte , que l’on voit fur le 
maître autel, & qui eft un des chef-Jl'œuvres 
de ce grand artifte. La Sainte paroîft appu- 
yée fur une colonne, avec une patene en 
main & une couronne fur la têre. Le cara- 
&:re en eit admirable & la draperie excel. 
lente. Sous le même autel ; dans une belle 
urne d’albitre oriental, repofent Îles corps 
de S. Bibiane, de S. Demétrie l'a fœur & de 
S. Dafrofe leur mere. Les deux colonnes , 
qui font x gauche, font de la plus belle bre- 
che que l’on puille voir , Les tivleaux à frel- 
que de la nef, qui reprefentent l'huiluire ce 
S. Bibiane, ont été peints ,; ceux à droite 
par Augufiin Ciampelli , & ceux x gauche 
par lierre de Cortone. Ces dernivrs font de 
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beaucoup fupérieurs aux autres . 

Sous cette Eglife & fes environs eft l’an- 
cien cimetiere de S..Anaflafe , Pape , dans 
lequel 11276 Martyrs ont été enfevells , 

Au fortir de S, Bibiane , on palfe à côté 
de la œilla Sacripanti, & on arrive devant 
la Forre S, LAURENT , appellée autrefois 
Ffqnilina, ou Tiburtina, parcequ'elle con- 
duit à Tivoli, en Latin Tibur. Le bas de 
cette porte a été bâti par Augufte & il eit 
de bon goût. La partie fuperieure , où font 
les infcriptions d’ Augufte & de Vefpafien , 
paroît avoir été faite fous l? Empereur Tite. 

A un mille au delà de cette porte on trou 
ve, fur la voie Tiburtina , la Bafilique de 
S, LAURENS HokS DES MuRSs, qui fut bà- 
tie par le grand Conitantin vers Pan 330, & 
qui eit une des cinq Eglifes Patriarchales de 
Rome , deflervie aujourdhui par les Chanoi. 
nes Reguliers de S. Sauveur, de la congre- 
tion de Bologne . Elle paroît avoir été con- 
ftruite de matériaux tirés de Teinples anti- 
ques, & on croit même que l’arriere chœur 
a été un Temple confacré à Neptune. Il eft 
foutenu par huit groffes colonnes de marbre, 
cannelées ; d’ordre Corinthien , qui font en- 
terrées jufqu’aux deux tiers de leur hauteur, 
Elles portent une frife, chargée de belles 
arabefques en bas-relief, & fur laquelle font 
posées dix autres colonnes de marbre & de 
mème ordre , qui foutiennent des arcs fur 
lefquels porte une voute affez hardie. 

Dans l autel fouterrein, qu’on appelle la 
confeffion de S, Laurent, repofe le corps de 
ce Saint Martyr , avec une partie de celui 
de $, Etienne , qui fut tranfporté à Rome 
dans le vi fiécle . On y montre auffi une par- 
tie du gril où le premier fut brulé ; & un des 
cailloux avec lefquels le fecond fut lapidé . 
L’efcalier par lequel on defcend à cette con- 
feffion eft orné de colonnes de verd antique . 

On voit dans lP Eglife beaucoup de pein- 
tures à frefque , des mofaïqués, des beaux 
tombeaux antiques , & deux chaires en mar, 
bre & en porphyre ; placées l'une vis-l-vis 
de l’autre . 

Le portique eft décoré de peintures fort 
anciennes & de fix belles colonnes torfes, 
qui ont 24 palmes de hauteur, & dont deux 
tont de marbre de Paros . Parmi les peintu. 
res il y en a une , qui reprefente le Pape Ho. 
noré III , donnant la Communion à Pierre 
1 de Courtenay , qui fut couronné dans cette 
Bañlique, en 1216, Empereur de Conftan- 
tinople ; avec lolande fon époufe b, 

Le fameux Cimetiere de Sainte Ciriaque eft 
cout prés de cette Eglile . 
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Partie Septentrionale du 1 Quartier, où font 
la Bafilique de S. Marie Majenre , La villa 
Negroni , © luplace de Termini. 


Ette partie du premier quartier com- 

prend ce qui elt renfermé entre la rue 
de la porte S. Laurent & la rue Felice jufqu 
aux Quatre fontaines . 

La rue, quieft en face de Îa porte Saint 
Laurent , dont nous avons parlé , conduit 
d’abord à S. .4utoine , Abbé , monaitere » 
d’Antonins François qui viennent d'être reu: 
nis à l'ordre de Malte, avec un hôpital fon- 
dé en 11ÿ91 pour ceux qui font attaqués du 
feu S, Antoine . On voit dans l’ Eglile deux 
anciennes mofaïques , qui reprefentent un ti. 
gre étranglant un taureau, & dout le tra- 
vail eft d'un goût tout different de l'antique 
connue & de la moderne , 

Devant cette Eglife étoir le #onmment 
d” Henri I ; Roi de France, que Clement 
VIN fit eriger en 159$ ,; pour conferver la 
mémoire de l’abfolution accordée à ce Prin- 
ce, Benoît XIV, qui l’a fait rétablir en 1745, 
& dedié à [a Vierge, n'y a confervé que les 
armes du Roi, celles du Dauphin & de Cle- 
ment VIII, posées aux quatre faces du pie- 
deftal d: la Croix avec les fiennes . 

La Bafilique de S. Marie MaJEURE €, qui 
eft près de-là, eft une des cinq Egliies Pa- 
triarchales , & en même tems l’une des plus 
grandes & des plus belles de Rome. Suivant 
la tradition, elle fut bâtie en 352 par Jean, 
Patrice Romain, & par le Pape Liberius , à 
qui le plan de l” Eglife fur tracé miraculeu- 
fement par une neige tombée du ciel le 5 du 
mois d’Août fur le mont Efquilin , d’où vient 
qu’on l’appelle auffi Sanéfa Maria ad Nives, 
& Bafilica Liberiana. On l’a encore appellée 
Sant: Maria ad Praftpe, à caufe de la crê. 
che de J. C. qu'un y conferve, & Bajilicas 
Sixtinx, parceque Sixte LIT la fit rebâtir en 
432. Le furnom de Majewre , qu’on lui don- 
ne plus communement , vient de ce qu'elle ef 
la plus confidérable des Eglifes confacrées à 
la S, Vierge . 

Dans la place, qui eft devant la façade, 
on voit une fontaine & une magnifique co- 
lonne cannelée de marbre blanc, l’une de 
celles qui étoient à l’ancien temple de la Paix. 
Paul V la fit tranfporter & elever en cet en 
droit par fon architeéte, Charles Maderno , 
qui y plaça au-deffus une ffatue de la S. Vier- Î 
ge en bronze doré. Cette colonne, vue de 
loin , fait fort bien ; mais fa proportion avec 
le piedeital n°eit point du tout bonne, & 
lenfemble général du tout eit trop maigre . 

La façade principale a été conitruite en 
1743, fous le Ponuiticat de Benoît XIV & 
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Hi fur les deffeins du Cavalier Fuga, qui Pa 
décorée de deux ordres, dont l’ inferieur eft 
Tonique & ouvert en plate-bande, formant 
trois avant-corps ; qui portent chacun un 
fronton. L? ordre fuperieur elt Corinthien & 
ouvert en arcades , qui deviennent un peu 
fortes fur les ouvertures du bas, principale- 
ment celle du milieu. L? architeéture de ce 
portail eit en général bien executée, mais un 
peutrop maigre . On y a confervé les huit 
colonnes antiques de marbre, qui foutenoient 
l'ancien portique . L’interieur du portique 
nouveau ci] orné de bas reliefs & d'une fatue 
en bronze de Philippe IV, Roi d'Efpagne, 
jettée en fonte par le Cavalier Lucentis & 
dans la galerie fupcrieure , deftinée pour Ja 
benediétion Pontificale, on a confervé les 
mofaïques de l’ancienne façade . 

La grande nef de l'Eglife , dont Be- 
noit XIV a auffi fait retablir le pavé, re- 
parer le plafond, dorer les ffucs, & repolir 
la helle fuite de colonnes Ioniques de mar- 
bre blanc qu’on y voit, prefente un coup 
d'œil très agréable & trisbeau. Elle n° cit 
pas cependant aflez majctiucufe , parceque 
le plafond eft trop bas & les ornemens trop 
brillans. Parmi les malaiques , dunt elle eit 
ornée, on remarque celles, qui ont été Fai- 
tes au cinquiéme fiécle fur l'arc qui fepare le 
1 présbytere de la nef, & qu'on cita au fecond 
concile de Nicée pour atteiter l'ancienneté 
du culte des images . 

Le maître autel de la Bafilique eft ifolé & 
ormé d’une grande urne antique de porphy- 
e , dont le couvercle de marbre blanc & 
noir ; fautenu par quatre enfans de bronze 
doré, fert de table à l'autel. On croit qu'el- 
, le a fersi de tombeau au Patrice Jean & à 
fa femme . Lebaldaquin, un peu grand pour 
la place qu’il occupe, ett porté fur quatre 
l belles colonnes de porphyre, fur lefquelles 
font placées quatre grandes figures d'Anges 
cn marbre , quitiennent une couronne . 

À côté font les magnifiques chapelles de 
Sixte- Quint & de la famille Borghefe . Celle 
de Sixte-Quint, faite en 1585 par le Cava- 
lixr Dominique Fontan2:, ett d’un plan tres- 
regulier & décorée de pilaltres Corinthiens ; 
mais ces pilalires font trop chargés d'orne- 
mens & le dôme un peu trop granit. On voit 
à droite le maufolée de ce Pape célébre , exe- 
cuté fur les defeins du meme architeéte, & 
orné de bas-reliefs, de quatre colonnes de 
verd antique & autant de Cariatides de be- 
aux marbres, qui foutiennent un pavillon, 
7 fous lequel et placée l2 ftatue du Pape à ge- 
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tombeau de S. Pie V, formé d’une belle ur- 
re de verd antique - für laquelle eft un bas- 
relief de bronze , repréfentant ce Saint cou- 
ché & de profil fur la porte du farcnphage , 
L’autel du milien eft orné d’un beau taber- 
nacle de bronze doré, foutenu par quatre 
Anges de même metail . 

4 Parmi ces fiatues eft Le david de la planche 6. 
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La chapelle Borghefe , qui eft de l'autre 
côté de la nef, eit de la mème grandenr & 
de la mème architeéture que la precedente , 
mais elle eit ornév avec plus de goût & avec 
Ja plus grande magnificence, Rien n'elt plus 
riche que l'autel . On y voit quatre grandes 
colonnes cannelées de jafpe oriental, avec 
les bafes & les chapiteaux de bronze doré . 
Les picdefteaux font revêrus de jupe & 
d’agathe , unis par des moulures dorées . Le 
fond de l'autel eit de lapis-lazuli, & au mi- 
lieu efl Pimage miraculeufe de la Vierge , 
que l'on croît peinte par S.Luc, entourée de 
pierres précieufes & foutenue par quatres 
Anges des bronze, 

Cette chapelle efl toute revêtue de beaux 
marbres avec de belles peintures du Guide ; 
mais les quatre péndentifs du dôme, ainii 
que la lunette & [es accompagnemens , ont 
été peints à frefque par le Cavalier dArpin ; 
d’un bon flyle, quoique d’un pincean fve 
& incorreét. Les maufu'ées de Paul V , fon- 
dateur de la chapelle, & de Clement VIII, 
font décorés de flatues 2 & de bas-reliefs en 
marbre & placés l'un vis-i vis de l’autre . 
Silla, Milanois, cit l’auteur des flatues de 
ces deux Papes, 

Le bas cotés de S. Marie Majeure font 
un peu larges par rapport à la nef & ne font 
pas décorés avec goût. Outre les magnif- 
ques chapelles , dont nous avons parlé , ïl 
yena d’autres qui font fort belles. Telle eti 
celle de la famille Cef , ornée de bonnes 
peintures & de tombzaux de Cardinaux, 
faits qar Guillaume de la Porte , avec des 
urnes de pierre de touche & des ilatues en 
bronze, Cele de là maifon Sforza eit de Par 
chiteôure de Michel Ange, avec des pein- 
tures de Nebbia & un tableau de l’afom- 
ption, par Sermonctta . Elle fert de chœur 
pour les chanoines pendant ! hiver. Enfia 
la chapelle du Confilon eit tonte revètue de 
marbres précieux & décorée de dix colonnes 
de porphyre avec leurs pilaftres de même. 
On y confèrve le berceau du Sauveur & plu- 
fieurs autres faintes reliques . 

L'archite@ure de la Sacriftie eft de Fla- 
minio Ponzi, & les peintures font du Ca- 
valier Paflignani . Dans le paffage , peint 
par le même , on trouve le maufolée du 
Marquis Antonio Nigrata, Ambalfadeur du 
Koï de Congo , faie fous Urbain VIH par le 
Pernin, qui la reprefenté en marbre noir 
& vêtu de marbre de couleur. 

La vue de la Bafilique , du cô'é du Nord , 
eft trés belle. Elle prefente un demi cercle 
en faillie, accompagné de deux arriere.corps, 
avec deux cotpoles oétogones qui sélevent 
par.dellus les balulirades , dont tout l’édifice 
elt couronné . L’ architecture du chevet, ou 
du derriere du présoitere , quoïqu’en pila- 
ftres, cit mâle & fort enimée. On fouhai- 
teruit cependant que l'attique eut été un. 
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peu moins fort & fa corniche un peu plus 

legere, La mañe des arriere-corps , déco- 
rée de grandes tables où font des infcriptions, 
foutient bien la grande maffe du milieu; & 
les coupoles ; qui paroiffent par delfus , quoi. 
que fans ordre d'architeéture , produifent un 
effet très-agré able . 

Dans la place, qui accompagne cette fe- 

conde façade de l’ Eglife , ie trouve /’oh6- 
U lifque de S. Marie Mujcure , élevé en 1687 
par ordre de Sixte Quint, fous la direction 
de Dominique Fontana . [left fans hiérogly. 
 phes comme celui de la place de S. Pierre , 
L'Empereur Claude , qui le fit venir d’ Egy. 
pte, l’avoit placé vis-i-vis du maufolée » 
d’Augulle , où il y en avoit deja un fembla. 
ble de l’autre côté. S1 hauteur eit de 64 
palmes, & celle du piedeftal de 32. La poin- 
te, quiy manque , a été remplacée par 
une Croix & autres ornemens en bronze. 
La rue Felice, qui fe prelente en face de 
cet obélifque , paife entre la villa Negroni 
& le monaltere des Cilterciens. On y trou- 
ve enfüite à droite l’ho/pice des Prémontrés 1, 
avec une petite Eglife dediée à $, Norbert, 
leur inftituteur ; & à gauche , l’Eghfe de 
ll Notre Dame de la Santé ?, deilervie par des 
Mineurs Conventuels ; celle de S. Puul her. 
mite 3, avec un monaltere pour les moines 
Hongrois & Polonois de cet ordre, affez bien 
rebâtis l'un & autre depuis quelques années; 
ë le palais de S.E, le Cardinal François Alba. 
ni +, Doyen du Sacré College; & la petite 
kolife de $. Denis , erigée en 1619 par des 
Religieux François, de l’ordre de la Sainte 
Trinité. 

En face de cette Eglife eft le Parars Az. 
BAN1, qui a entrée fur la rue Felice & fur 
celle de la Porte Pie, & qui forme le coin 
oriental de la place des Quatre Fontaines. [I 
a été bâti fur les deffeins de Dominique Fon- 

i'tana, & enrichi de mille belles chotes par 
le célebre Cardiral Alexandre Albani, qui 
en occupe les principaux appartemens . On 


y voit une bibliotheque confidérable, com. 

posée d'environ quarante mille volumes ; une 

des tableaux des plus grands maîtres, & plu- 
fr 


ê 


grande fuite de deifeins de peintres célebres ; 
fieurs antiques . Parmi celles-ci on remarque 
le grouppe de Thésée avec le Minotaure , un 
Apollon de bronze , des bultes de Ptolemée 
Auletes & de plufieurs Empereurs , un Faune 
de bronze , un Bacchus, un pan qui montre 
à jouer de la flute , plufieurs mofaiques, & 
des bas-reliefs, dont un reprefente [” adulte- 
re de Mars 5, & un autre une converfation 
entre Cerès ;, Neptune & le cheval Arion, 
leur fils, 

Parmi les peintures on difiingue une gale- 
rie peinte par Paul de Flaifance ; des voutes 
de Nicolas des Abecci ; P efquiffe coloriée du 
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2 V.plan.3,n. 17. 
1 V.plan.3, n.20. ; 
8 Par.ni [clquellss où compte les Faunes ex bas-relief, gravés à la planche 85. 
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Célebre tableau de la Transfiguration par 
Raphaël; une Vierge debout , avec S. Jean 
Baptilte qui embraie J.C. par le mème arti. 
fe; un mariage de S. Catherine, de Pierre 
de Cortone; deux bonnes études d’ André 
Sacchi; une tête d° Ecce-Homo , par Léo- 
nard de Vinci, de la plus grande beauté ; la 
mort de la S, Vierge, par Carle Maratte, 
lune des plus belles productions de ce mai 
tre ; une Sainte famille , par le même jure 
Judith , tenant la rête d’Holoferne, par le 
Caravage ; un S. Janvier, par Solimene ; un 1 
Jacob avec |” echelle miraculeufe , par le Fe 
ti; &une Vierge, qui donne à cetter à l’en- 
fant Jefus ; par Carle Maratte, qui a fu reu- 
nir dans la Vierge les graces, la douceur, la 
nobleffe & la modeitie, avec la plus grande 
verité dans le deffein , & le coloris le plus 
séduifant. 

La rue, qui eft à côté de l'hofpice des 
Prémontrés , dont nous avons parlé un peu 
plus haut, & qui conduit à la place de Ter- 
mini , paille entre les ville Strozzi7 & Ne- 
groni. Ceile [à eft une petite maifon de cam. 
pagne , qui appartenoit autrefois aux Fran- 
gipani, &% dans laquelle on voit des belles 
allées, beaucoup de ftitues & de bultes an- 
tiques & modernes , & fur tout deux Vénus, 
deux Gladiateurs , S quelques ffatues de 
Pierre Bernini, 

La œilla Neproni, dont la porte princi- 
pale & le palais font au bout de cerre rue, 
{ur la place de Termini , fut commencée par 
Sixte Quint , dans le ‘ems qu'il étoit encore 
Cardinal, & appeliée de fon nom Afontalte. 
Ce Pape célebre {e plut enfuire à l’embelir 
& à l’augmenter, de maniere quelle a en- 
viron deux milles de circuit. Il y a dans fon 
enceinte deux corps-de.logis , de belles allées 
de cyprès, des bofquets bien entendus, des 
fontaines agréablés, un grand nombre d'an- 
tiques #, & les rites de la conferve d'eau qui 
fervoit aux thermes de Diocletien , 

Le Palais, qui eit fur la place de Termini, 
a été bäti fur les deffeins de Dominique Fon- 
tana,. On voit dans le veftibule un beau bu- 
fe du Cardinal Montalte , neveu de Sixte- 
Quint , fait par lAlgarde, & une grande 
flatue antique de femme avec le diadême 
entete . On remarque encore dans cette mai. 
fon un bulte de Sixte- Quint en bronze, de 
Sebaïtien Torrigiani ; quelques bons bas re- 
liefs antiques , une petite baigneufe de mar 
bre blanc , un petit enfant qui tient un ca- 
nard , trois tableaux de payiiges du Pouf. 
fin, & fix payfages d’ horizon, qui {ont 
affez bons . 

Dans le cafin, qui eft en face de l'entrée 
Occidentale, il y a {ous le veftibule deux 
belles ftatues antiques de Marius & Marcel- 
Jus, qui font d’une grande verité & pleines 
de 
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1 de vies Sc dans le chambres on trouve des 
ftatues d’ Auguite & de Cincinnatus, une 
belle Flore, & plufieurs bas-reliefs trés eiti- 
més des connoifleurs . 

La place de Termini, qui eft au Nord de 
la villa Negroni , a pris fon nom des THer- 
MES DE DIiociETtEenN ! , dont on voitencore 
de beaux reltes 3? , & qui occupoient toute 
cette grande place , le palais & autres bi. 
timens de la villa dont nous venons de par- 
ler, l Eglife & monaltere des Chartreux , 
les greniers de la chambre .Apoftolique , bâtis 
par Grégoire XIII & augmentés par Paul V, 
Urbain VIII & Clement XI; la fabrique des 
toiles peintes, avec la maifon & les Jardins 
des Feuillans , 

Le bâtiment de ces Thermes ?, auquel Dio- 
cletien employa quarante mille Chretiens, 
avoit 1555 palmes de longueur interieure- 
ment & 10y7 de largeur. On y voyoit des 
portiques magnifiques, une riche bibliothe- 
que, une galerie célebre, des academies , 
des jeux , des bains, où trois mille deux cens 
perfonncs pouvoient fe baigner en mêmes 
tems fans fe voir; des écoles de manege, 
des promenades, & toute forte de magnifi- 
cence & d'agrément, 

L’ Eglife de S. Bernard + des Feuillans , 
dont la forme eft circulaire, étoit un des 
chaufoirs ,; ou calidarism des Thermes, l 
fut converti en Fglife en 15y8, & décoré 
de fes , de peintures & de niches avec des 
ftatues. Le maitre autel eff orné de quatre 
colonnes de verd antique. On voit à côté 
le tombeau du P, jean de la Barriere, Tou- 
y loufain, qui en reformant l’abbaye de Fe- 

uillans de l’ordre de S. Bernard, eft devenu 

le Fondateur de la congregation de mème 

nom . 

L’ Ecuise pes CHaRTREUX, ou de N6- 
1. tre Dame des Anges; l’une des plus maje- 
fluenfes & des plus belles qui foient à Rome, 
a été faite, par Michel. Ange , de la grande 
falle & de quelques autres pièces des mêmes 
Thermes. Ce célcbre Architeéte , fachant 
profiter habilement de la fituation & de la 
forme de cet ancien bâtiment, en à formé 
pune Croix Grecque , qui a 160 pas de lon- 
gueur & de largeur. 

On y entre par une rotonde, qui étoit un 
des chaufairs , dont la proportion générale eft 
fort bonne & la décoration joliment divisée. 
Elle eit ornée de quatre niches quarréss, dans 
lefquelles on remarque les tombeaux ce Car- 
le Maratte & de Salvator Rofà , peintres 
trés-célebres | & communique À la nef par 
L'une grande plite-bande moderne . 

Cette nef, qui était la grande falle des 
thermes , a une majellé ; qui au premier 
abord en impofe. Elle cit décorée de colon- 
nes antiques d’une grolfeur énorme, de crès- 
belles peintures & d’un magnifique pavé de 
marbres de differentes couleurs , auquel on 
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travaille encore , & où l'on voit la meridien. 
ne, que M. François Bianchini y traça au 
commencemeut de ce fiècle, une des plus 
grandes & des plus belles qu'on aitfait, & 
certainement la plus ornée & la plus riche 
de toutes, Les huit colonnes antiques des 
granite qui font reflées dans leur entier , ont ï 
62 palmes de hauteur, y compris les chapi- 
teaux & les bafes, mais dansune Eglife qui 
a 130 palmes de hauteur fous voûte , elles 
ne paroilfent point demefurées , Le premier 
tableau à droite, en entrant, elt un cruci- 
fiement de S. Pierre, par Nicolas Ricciolini. 
On n’en efiime pas la gloire, mais le bas eft 
affez bien composé. À côté, 1] y a une bel- 

le conie de la chüûüte de Simon le Magicien , 
d’après le tableau de Vanni qui eft peint fur 
ardoile à S. Pierre . Vis-à.vis on voit une 
autre copie d'un tableau de S Pierre, & un 

S. Jérôme avec d’aucres faints, par Muzia- 
no. On y trouve de bons caraéteres de tête, 
mais La couleu- en eit peu agréable. De l'au- 
tre côté du Sanétuaire , fur la même ligne, 
font une conception de la Vierge , par Pierre 
Bianchi, & un autre tableau , peint par Pla. 
cide Coitanzi. Vis-à vis de ceux ci on as 
placé une chaûte de Simon le Magicien, par 
Pompée Battoni , & le beau tableau de Saint 
Bañile, par Subleyras , executé en mofaique 
dans la Baflique de S. Pierre . 

Dans le Sarêuaire on remarque quatre 
autres grands tableaux , qui ont auf été co- 
piés en mofaique dans la memc Baflique, 
Le premier, peint par Romanelli, eft une 
prefentation de la Vierge au Temple; le fe- 


ÿ 
cond reprefente le martyre de S. Scbaîlien, î 
par le Dominiquin ; le troifiéme, le bapte- 
me de J, C. par Carle Maratre ; & le qua- 
triéme , la punition d’Ananie & de Saphire, 
par le Cavalier Roncalli . Le tableau du 
maître autel eft de Graziani, de Bologne. 
Le cloitre des Chartreux, executé fur les 
defleins de Michel-Ange , eit décoré par cent 
colonnes, qui foutiennent une galerie cou- 
verte, où l'on trouve de bonnes eltampes & 
en grand nombre. 

A l Orient de ce monaftere eit une peti- 
te rue , qui conduit à celle de la Porte lie, 
& qui pale devant les wille Olgiati & Mali 


mi , derriere lefquelles étoit le cafrim Tre- 
trim , dont on trouve encore quelques ve- 


Eit de [a ville , eft Pancierns port: Nomen- 
ana, qu'on a anffi appellee Yiminalis par. 
cequ’elle elt à Pextrémité du mont Viminal, 
& enfuire porte S. Agnès à caufe de | Eglife 
de cette Sainte, «lont nous parlerons ci-def- 
fous . Elle a pris le nom de porte Pie du 
Pape Pie IV, qui en fit décorer la partie in. 
terieure fur les delfeins de Michel-Ange » . 
C’eft un ouvrage folide & affez mâle ; mais 
on 


tiges dans la villa , eni appartenoit ci-de- 
vant au naviciat des Jefuites . 
La porte Die, qui eit prés de-là , au Nord. 
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l on trouve beaucoup de dureté dans toutes fes 
5 parties . 

Hors de cette porte on voit la belle willz 
Patrici, où logea de Roi de Naples en 1744, 
& où Clement XIV x été prefque tous les 
Jours de fon Pontificat prendre quelques mo- 
mens de recréation . 

L’ Eglife de S. AGNES HORS DES MURS; 
qui eft à environ un mille plus loin , eft def- 
fervie par des chanoïnés reguliers de S. Sau- 
veur. Elle fut bâtie par Conftantin le Grand, 
à la priere de 8. Conftance, & décorée de 
mofaiques dans le vz fiécle par le Pape Ho. 
norius |. On y deftend par un efcalier de 
32 marches de beau marbre, La nefeft fou. 
tenue par feize colonnes de granite à chapi- 
teaux Corinthiens , dont quelques unes font 
cannelées. Le corps de $. Agnés repofe fous 
le maître autel, orné de pierres dures, de 
quatre colonnes du plus beau porphyre, &e 
d’une ftatue de la fainte en albâtre orien- 
tal, qui reffemble à de l’agathe. 

A cent vingt pas environ de cette Eglife 
eft celle de S. ConsTANCE, que quelques 
uns croyent avoir été un Temple de Bacchus , 
à caufe de certaines peintures en mofaïque 
qu'on y voit, & que d'autres affurent avoir 
été bâtie par Conftantin le Grand pour fer- 
vir de baptiftere aux deux FPrinceffes Con- 
3 ffances, C’eft une rotonde , terminée par un 
petit dôme, & foutenue par 24 colonnes cou. 
plées de granite d’ Egypte, avec les chapi. 
teaux d’ordre Corinthieu. Au milieu eft un 
autel affez fimple , fous lequel font les reli- 
ques de S. Conitance & de deux autres Sain- 
tes. Le bas.côté, dont la voute eft ornée de 
vendanges en mofaïque , eft décoré de gran- 
des niches qui ne repondent pas au milieu 
des entrecolonnemens . Dans celle qui eit 
vis-à-vis la porte il y a un grand tombeau 
de porphyre, qui a dix palmes de longueur 
& prefque autant de hauteur, dont la forme 
elt trés-belle , & l’enfemble d’une grande ma- 
niere. Quoiqu'il foit le tombeau de 8. Conf- 
tance, on l'appelle communement le tom 
beau de Bacchus à caufe de [a vendange qui 
y eft reprefentée en bas-relief , C’eft un 
des plus grands & des plus beaux farcopha- 
ges de porphyre que l'on connoife - 

En retournant dans la Ville par la même 
porte, ontrouve fur la rue de Porte Pie, à 
gauche , la grande fontaine de Muïft * , qu’on 
appelle auffi la féntaine de Peau Felice, ou 
de Termini. C'eft l’une des trois fontaines 
prodigienfes que l’on admire à Rome, & 
l’un des plus grands ouvrages de $ixte-Quint, 
qui y a conduit une quantité d'eau confidéra- 
ble depuis le village de la colonna, eloigné 
de 22 milles de la ville. C’ eft une partie de 
l'eau Clandia , dont laqgueduc , commencé 
par Caligula, avoit 46 milles de long. La 
fontaine , bâtie en Travertin , fur les deifeins 
du Cavalier Fontana, elt ornée de flatues, 
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de bas-reliefs & de colonnes de granite d’or- 
dre [onique . Sous [arcade du milieu ef \: 
uue flatue de Moïle, qui frappant le rocher 
en fait fortir un fleuve d’eau. Elle eit de 
Profper Brefciano & un peu lourde, mais la 
tête a beaucoup de majelté. Leseaux, qui 
fortent en abondance par trois larges ouver- 
tures ; tombent dans un grand baffin de mar. 
bre, fur le bord duquel font quatre lions, 
deux en marbre blanc, & deux en marbre 
noir , qui jettent auffi de l’eau à gueule bée. 
Les deux derniers font très eltimés. 

En avançant dans la mème rue de porte 
Pie , on voit à gauche P hofpice des Camal. 
dules Tofcanss lEglife de S. Caius, erigée 
dans la maifun même de ce faint Pontite, 
& rebâtie par Urbain VIII, fur les delleins 
du Paparelli ; le monaftere des Religieufes 
mitigées de S. Therefe? , appellées commu- 
nement Barberines , dont l° Eglife , bäcie par 
le Cardinal François Barberin ,; & ornée de 
peintures d’ Hiacinthe Brandi, porte le titre 
de Lincarnation ; l Eglife de S. Therefe, 
avec un monaftere de Keligieufes Carmelites 
reformées; & enfin la pl:ce des Quatre Fon- 
taines, qui eft un beau carrefour, formé par 
linterfection des deux grandes rues Felice & 
de [a porte Pie, & ornée de quatre fontaines, 
dont elle a pris le nom. 


ARTICLE lil. 


Partie Occidentale du I Quartier, où font 
P Eglifé de S. André, le palais de la 
Confüulre , ér celui de Rofpighofi. 


Ette partie du premier quartier com- 

prend ce qui eft renfermé entre la rue 
de S. Marie Majeure & la rue Felice jnfqu” 
aux Quatre Fontaines . 

En allant de cette place vers le palais du 
Pape à Monte Cavallo , dont nous parleruns 
dans la defcription du fecond quartier, on 
trouvé d’abord à main gauche l Eglife de 
S, Charles, qui fait un des quatre coins de 
la place , & qui appartient à des Trinitaires 
reformés d” Efpagne. Elle a été bâtie dans 
un goût affez fingulier par le Boromini, qui 
a conitruit l’ Egltfe & le Couvent des Reli 
gieux fur un plan de la même forme & de la 
même grandeur qu’un des piliers de la Bafñi 
lique de S. Pierre. Le plan particulier de 
l’Eglife eft ovale auffibien que la coupole. Le 
tableau du maître autel & !’ Annonciation , 
qui eft fur la porte d'entrée , font de Mi- 
gnard , furnommé le Romain , excellent pe- 
intre François. 11 y a auffi dansune des cha- 
pelles un tableau de la Vierge, par Roma- 
pelli, où l’enfant Jefus eft joliment colo. 
rié « 

A côté de cette Eglife eft celle de 5. 4»- 
ne 3 ,avec un hofpice pour les Carmes de- 
chaufsés Ffpagnols & Portuguais . 

C 2 L'Egli- 
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Î L'Eglife de S.Anpres !, qui vient enfui- 
te , étoit ci-devant du Noviciat des Jefuites , 
auxquels ont füccedé les peres de la Miffion. 


Elle fut bâtie en 1678, fur les deffeins du 


Bernin , par le Prince Camille Panfili , ne- 


veu d’Innocent X. La malïe du portail , dé- 
corée d’un ordre Corinthien , eft un peu trop 
haute. L’interieur eff de forme ovale, & 
revêtu des plus beaux marbres, avec des {tucs 
dorés & de trés belles peintures . Les pila- 
lires font de marbre blanc & ont pour fond 
un marbre rouge, ce qui fait un trés-bon ef- 
fet. Le tableau du maître autel , qui repre. 
fente le martyre de S. André, eit du Bour- 
guignon. Dans la chapelle de S. François- 
Xavier, qui eit la premiere à droite , on voit 
trois beaux tableaux du Baciccio, Ils font 
d’une bonne compofition & trés-gracieux . 
La femme, quele Saint Baptite, eft une fi- 
gure des plus apréables . Les peintures de la 
chapelle fuivante font d'Hiacinthe Brandi, 
Celle de S. Stanislas eft ornée de marbres les 
plus précieux & d’un magnifique tableau de 
Carle Maratte. Le corps du Saint repofe 
fous l° autel dans une urne de pierre d? azur. 

Il y a dans P interieur de Ja maifon une 
autre chapelle du même Saint, qui lui avoit 
fervi de chambre & qui a été peinte par 
Chiari, C’eit-là que l’on voit la magnifique 
ftatue de S. Stanislas, faite par le gros , fcul- 
pteur François. La téte , les mains & les 
picds font executés en marbre blanc & |” ha- 
bit en marbre noir. Le Saint eff reprefenté 
mourant für fon lit, qui eit de marbre jaune 
auffi bien que les oreillers. On elt frappé de 
terreur à la premiere vue de cette figure; & 
ou ne peut {e difpenfer de l” admirer quand 
on en a cxaminé les beautés . 

Au bout des Jardins de cette maifon, qui 
méritent aufi d’être vus, cit la petite Eelife 
de S.Fital 3 , fur la rue de même nom , bâtie 
en 416 par Innocent I, & reunie à celle de 
S. André en 1595. Elle eft ornée de plufieurs 
peintures à freique. 

C’elt dans les mêmes jardins , ou les voi. 
fins des Capucines, qu'étoit autrefois le Tem- 
ple de Quirinus, elevé dutems de Numa en 
l'honneur de Romulus, retabli enfuite fous 

\ le conful Lucius Papirius , & enfin detruit 
dans ces derniers fiécles par le Senateur Or. 
tone pour en enlever les marbres dont on à 
fair les grands degrés d’ara Celi, Ce Tem- 

Î ple donnoit le nom de sallis Quirini àla val. 

En evançant dans la rue, vers la place de 

Monte Cavallo , on voit encore à gauche le 

L'Aonaflere des Capucines 3, dont l’ kglife or. 
néc de peintures par le Cavalier Ronçcalli & 
autres maîtres , elt dediéc à S. Claire ; & en. 
fuite l” Eglife de S. Madeleine , avec un mo- 
nallere de Religieufes de l’ordre de S. Do- 
minique , fondé en 1581 par une Dame de la 
mailon Orfini . 


lée qui eit devant S, Vital. 
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Après cette Egiife ,; on trouve le Pa. 
Las DE LA CoxsuLte 4, fur la place de 
Monte Cavallo. Ce grand edifice , deftiné 
pour le tribunal de la Confüulte, a été elevé 
dans ce fiécle par Clement X11 für les deffeins 
du Cavalier Fuga . 1.” architeéture en eil 
brillante & fort ornée & fun plan eit untra- 
peze irregulier, dont tous les angles font dit. 
ferens. Le fecretaire des brefs & celui de la 
Confüulte y ont leur logement au premier éta- 
e , & les corps-de-garde des Chevaux - le. 
gers & des Cuirafliers en occupent le rez.-de- 
chaufsée . 

A côté de la Confulte et le Pazais Ro- 
spiGLiost $ ,; dans unc fituation agréable & 
ouverte, [la été biti par le Cardinal Scipion 
Borghefe fur les ruines des thermes de Con. 
flantin , & on y voit de trés-belles peintures 
antiques & modernes ; dont nous indiquerons 
feulenient les plus remarquables, Le beau 
tableau de la vie humaine ou des Sailons, par 
le Pouffin , où le tems en jouant de la lyre 
fait ilanfer les quatre Saïlons, [l eit admira- 
blement composé & avec toute la fageife 
poffible. Les douze Apôtres, par KRub:ns ; 
un Jelus enfant, par l'Aloane ; Adam & Eve 
dans le paradis terreftre , par le Dominiquin; 
ure allegorie & une Sainte famille bien def. 
finée, par le lPouffin; unS. Laurent vendant 
les vales facrés, par Lvcas Giordano , ta- 
bleau vigoureux & d’une tres-belle pâte de 
couleur ; une S, Cecile, du Dominiqnin ; une 
belle efquille de Pierre de Curtone, dont le 
grand tab'eau ett dans l Eglife de la Sapien. 
ce; unS. Philippe de Néri & un beau por- 
trait de Clement IX , de la mailon Rofpi- 
glioff , par Carle Maratte ; nn grand tableau 
de Benoît de Cailigione, reprelentant un 
troupeau conduit par des paylans ; & deux 
frefques antiques , dont l’une repreTente une 
femme avec une prefericule, & l’autre, un 
homme avec une pique. 

Dans la galerie de ce palais on remarque 
un grand baffin rond de marbre verd antique 
en forme de foucoupe , posé fur un pied de 
porphyre; un tableau ovale en mofaïque fort 
bien executé ; lin buile de Scipion l’Africain 
en bafalte ; une ftatue rare de Domitien 5 un 
tableau à frefque antique reprelentant ui 
paylage ; & autres quatorze petites frefques 
antiques , tirées des thermes de Conflantin. 

Le Jardin, dont le milieu ett occupè par 
une piéce d'eau ovale, fe trouve terminé par 
une efpece de portique ; dont la Fiçide , ac- 
compagnée de deux pavillons , a un arriere- 
corps ornè de pilatres Corinthiens & de bas- 
reliefs antiques . C? eft dans le plafond de la 
galeric qu eil reprefentéc l”aurore , grand 
& célebre tableau à frefque du Guide, dans 
la compoltion du quel un voit comoten la 
peinture peut prêter à la poëlie, quand le 
peinceau, ettentre les mains d’un homme 
aima 
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25 
aimable , qui fait rendre fes idées fenfibles. 
Le beau triomphe de l” Amour & la pompe 
triomphale dans le coffume Afatique, qui 
font dans la frife , ont été peints par le Tem- 
pefta ; & les quatre paylages à frefque font 
des ouvrages eltimés de Paul Brill. Dans les 
j deux fallons , qui accompagnent cette gale_ 
rie , on voit aufli des tableaux du Pouffin, du 
Dominiquin & d°aurres grands maîtres . 

Au Midi du palais Rofpigliofi, près du mo- 
naltere des SS. Dominique & Sixte , et la 
belle #illa aldobrandini *, dont le Jardineit 
trés-agréable , autant par fa poñtion & le 
bon air qu’on yrefpire , que par fes planta- 
tions & fes eaux. Dans un pavillon, qui eft 
fur la principale entrée, on voit la célebre 
frefque antique , tirée des thermes de Tite, 
& connue fous le nom de nôce .4/dobrandine. 
Cette peinture eff fort décolorée + mais l’élé- 
gance & la correétion du deffein font d’une 
perfection au-delà de laquelle il ne femble pas 
poffible d’aller, Le palais eft orné en de- 
dans & en dehors de ftatues & de bas-reliefs 
antiques . On compte parmi les ftatues re- 
marquables deux Venus, deux Satyres , uné 
tête de Socrate , la Fortune , une vache, une 
petite chevre ; & parmi les peintures , plu. 
fieurs tableaux de prix ; des portraits de Bar- 
tole & de Baldus, par Raphael; une Bac 
chanale , une Judith, une Vierge , un Saint 
Laurent & un S. ferôme du Titienz le cou- 
ronnement de la Vierge & une Pfyché, qui 
regarde Cupidon endormi, par Annibal Car- 
rache ; le portrait de la Keine Jeanne, par 
Léonard de Vinci; & plufieurs portraits faits 
par le Correge & par Jules-Romain. 

Devant l entrée de cette villa eft le mo. 
naltere de S, Catherine de Sienne ? , qui ap- 
partient aux Religieufes de l’ordre de Saint 
Dominique. L’ Eglife, bâtie fur les deffeins 
de Jan-Baptifte Sonia, ett d’une jolie pro- 
portion ; décorée de pilaitres Corinthiens & 
toute revêtue de marbre, Parmi les peintures 
à de cette Eglife on remarque principalement 
le tableau de la Madeleine , peint par Benoît 
Luti, qui eft au premier autel à droite, 

Dans le Jardin du monaltere il y aune gran. 
de tour , bâtie par un des Papes de la maifon 
Conti, & qu’on appelle la towr delle milizie, 
parceque certains antiquaires ont pretendu 
qu'elle étoit antique & que Trajan y avoit 
établi une garde, 

Dans la rue qui conduit de S. Catherine à 
S. Marie Majeure , on trouve d’abord à droi- 
te, le monaltere des SS. Dominique ET Sr- 
XTE ; qui eff une riche maifon de Religieufes 
de l’ordre de S. Dominique , fondée par 
S. Pie V. L° Eglife a été rebitie fous Urbain 
VIIL, fur les deffeins de Vincent de la, 
Greca. Le portail ; décoré de pilaitres com- 
pofices placés fur Corinchiens , et d° une jo- 
lie proportion ; mais l” architeture n’en a 
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pas affez de relief, & lujuitement de la por- 
te eft un peu trop lourd. L'elcalier , qui ett 
à double rampe, elt aufli ellimé . La voute 
de cette Eglile a été peinre par Canuti, Bou 

lonnois . Dans la premiere chapelle à droite, 
fuite par le Bernin, les ftatues de F. €. & de 
la Madeleine font de Ragat; & le beau va- 
bleau de Notre Dame du Rofaire, dans la 
chapelle vis-à-vis, eit de Romanelli. On 
montre aufli dans la troifiéme chapelle à 
droite untableau de Mola, reprefentant les 
trois Maries qui apportent à un Saint Reli- 
gieux une image de S. Dominique . Cette 
pe'nture ,; quoique bonne , femble avoir quel- 
que chofe de Gothique qui ne plait pas À tout 
le monde . 

En avançant dans la même rue , on trou 
ve à droite l'Eglite de-S. Bernardin: 7 , avec 
un monaltere de Religieufes dutiers ordre de ! 
S. François; & à gauche , l’ ancienne Fglife 
de $, Ægathe in Suburra ; qui fut reparée par 
S. Grégoire le Grand vers la fin du VI fiécle, 
& qui, dans celui-ci, a été décorée d’une 
façade par les moines Olivetins de Monr 
Vierge, qui la potfedent depuis 1579. Paul 
Perufien en a peint la tribune & la voute, En- 
fin plus avant on voit à droite , le palais de à 


l .ambaffadeur de Portugal , & à gauche l'an. 
cienne Églife de S.Laurenc in Pains perna #, 
bâtie fur l'emplacement des shermes d' Olym- 
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Pias où S. Laurent foufrit le martyre . Elle 
eft allez richement décorée. 

En tournant enfüuite à gauche , on trouve 
dans larue Zrbane ; qui elt en face de la por 
te de la villa Negroni , le monattere de l’£n. 
fant efus, avec une jolie Eglite bâtie par 
Clement XIL, fur les delfeins du Cavalier 
Fuga , qui lui a donné la forme d’une Croix 
Grecque . Vis-i-vis eft l’Eglife de $. Puden 
tienne $ ,; qui eft delfervie par les Feuillans 
depuis 1585, & qui peut être regardée com- 
me l’une des plus anciennes de Rome, puif 
que c’étoit le palais de S. Pudent, Senateur 
Romain, où PApôtre S, Pierre fut reçu & 
logè affez long tems, & où il célébra les Sa- 
ints miftêres. S. Pie I changea ce palais en 
Eglife , qui depuis a été retablie plufieurs 
fois par les Souverains Pontifes, Le Cardi- 
nal Henri Gaëtani , qui enétoit titulaire, y 
fit faire en 1598, par François de Volterre . 
une magnifique chapelle pour fa famille, On 
y voit quatre Colonnes de Jaune antique & 
deux de pidochiofo, qui ne font pas moins 
belles, Dans la chapelle de S. Pierre , ornée 
de ffatues , de J:an-Baptifte de la Porte, on 
conferve Pautel où célébroit ce Saint Apô- 
tre 3 & l’ancien puits ; qui eft fous l’un des 
arcs de l Eglife, renferme des reliques de 


3000 Martyrs. 
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Partie Meridionale du 1 Quartier ; où font la 
colonne Trajane , l” Eglife de S. Picrre 
aux liens, @ les ruines du temple 
de là Paix . 


Etre partie du premier quartier com. 

prend ce qui el renferméentre la rue de 
S. Jean de Latran & celle de S. Marie Ma. 
jeure jufqu” à la colone Trajane, 

Près de la Baflique de S. Marie Majeure 
eft l’ancienne Eglife de S. PraxeDe ! ; ceri- 
gée dés le feçoni fiécle du Chrittianifine dans 
les Thermes de Novatus, & retablie dans le 
neuviéme par le Pape Pafchal FL. Elle eit def- 
fervie par des Moines de l'ordre de Vatlom- 
breufe, & foutenue par des pilaftres & des 
colonnes antiques de granite . Le Pal au- 
tel , fous lequel repofent les corps de S. Pra- 
<ede & de fa fœur S. Pudentienne , a été or- 
né par S. Charles Borromée de ftatues & de 
quatre colanres de porphyre. Parmi les cha- 
pelles on diftingue celle de ce Saint Cardinal, 
dont FPautel ettorné d’un tablean peint par 
Parrocel & très-cltimé; celle des Olg'ati, 
dont la voute a èté peinte d’une grande ma- 
niere par Jolsp d'Arpin; & la chapelle de 
la Colonne , où l’on voit deux belles colon. 
nes d’albâtre o“iental , & une autre petite 
colonae ,oupartie de colonne de jafpe de 
trois palmes de haut, que le Cardinal J:an 
Colonne, Legat du Saint fiége > apporta de la 
terre Sainte en 1223, & qu'on croit être 
celle à laquelle le Sauveur fut attaché dans 
le tems de fa flagellation. Le tableau de l’au- 
tel eft de Jules-KRomain. Au milieu de l’Egli- 
fe, vers la porte d'entrée , ily a un puits fer- 
mé d'une grille de fer, où S. Praxede ca- 
choit lescorps des Martirs de {on tems, & 
des éponges teintes de leur fang. 

Dans la rwe de 1 Coroncina , qui paffe de- 
vant $. Praxede ; on voit à gauche le der. 
riere du coûvent de S. Martin aux Monts, & 
à droite le monaffere des Thilippines 3 , bâti 
en 1740 à la montée de Sforza , près duquel 
eft celui des Turquines, dont l' Eglife porte 
le titre de l'4unonciation. On trouve enfuite 

lans la même rue S, Luce in Selci, Eglile de 
Religieufes Augultines ; où l'on remarque 
une S. Luce peinte par Lanfranc ; un S. Au- 
gultin, par Speranza ; & une 4 Monique , 
du Sa ds d'Arpin; le monaflere des Mini. 
meffes 3, dont on bätit aétuellement P Egli. 
IE iùr un delfein d'un goût fingulier ; & en- 
fin la place de la Suburra > Al lez près de la. 
quelle La lEglife de S. Laurent in Fonte, 
fituée fur la rue Drbane , qui étoit ancienne. 
ment le Wicus Patricius, entre le Viminal & 
l Efquilin, où les Patriciens furent obligés 
d’ habiter par ordre de Servius , afinqu'ils 
futlent dominés par les hauteurs en cas de 
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revolte on d’attentat. Il y avoit fur la mée- 
me rue un Temple de Diane & le Théatre de 
Flore, près de S. Laurent-in Fonte, où les 
aétrices & les danfenfes étoient nues, 

La rie Léonine continue celle de la Coron- 
cina au pied du mont Efquilin . On y trouve 
dabord à gauche lOratoire du fers ordres 
de S. François de Paule, & enfuite à droite 
Ja Jolie Eolife de Notre Dame des Monts 4 
ornée de marbres, de flucs dotés & de di F 
ferentes peintures de Nogari, de Célar Neb. 
bia, du Cavalier Guidotti, du Confolano 
& autres Maîtres. Elle fut bâtie en 1577 
fur les deffeins de Jacques de la Porte, & 
décorée d'un Portail, dont l'architeéture eft 
citimée . 

Près de cette Eglife eft la place de même 
nom , avec une belle fontaine , faite par 
Sixte-Quint, & | Éolife de S. Marie del Puf 
colo, qui autrefois étoit dediée aux SS. Ser- 
gius & Baceus , & qui eit à prefent deTervie 
par des Moines de S. Bafile , qui y céiéorent 
les offices felon le rit Rutene . 

Aprez l'Eglife de Nôtre Dame fe prefen- 
tent à gauche le monaltere des Capucines Far. 
nefiennes , avec l’uratoire de la Confrérie de 
Nôtre Dame de la Nige; & à droite, la 

paroilfe de S. Sauveur des Carbecumenes , der- 
Le laquelle, fur la rue Baccina,eft l'Oratoi. 
re de S.Ÿean. Bap'ifle avec le Coufervatoire des 
Néophites. Enfia au bouc de la rue , près de 
Parc des Pantani, on trouve ia parotife des 
SS, Drirce & Fulite S , defferyie pas des Do- 
minicains . 

La tour des Conti , qu’on voit tout près de- 
L, eft une vicille tour de brique , qu« quel- 
ques uns ont pris pour artique , & qui ce- 
pendant n’a été faite que par Innocent IE, 
de Pilluftre maifon Conti, dont elle a gardé 
le nom, 

Dans la rue quiet à côté, près |” Eglife 
de S, Agathe , on remarque des reltes de J'an- 
cien Temple de Pallas qui faifoit partie de la 
décoration du fore de.Nerva. Ce font deux 
belles colonnes de marbre cannelées , d’ordre 
Corinthien, avec un attique, au milieu du- 
quel eft une figure de Pallas en bas relief . 
Ce monument eft d'un beau ton, mais un peu 
trop chargé d’ornemens. 

Prefque vis-à-vis, au coin de la rue de la 
Croix Llinche , eût | Eglife de 5. Agathe des 
ne , qu'on appelloit autrefois Nôrre 

Dume des anges , & S. Marie in Micello Mar- 
tyram, à caufe de l’horrible boucherie qu’on 
y faifoit des Chretiens dans le tems des per. 
fecutions ; & dont un grand nombre furent 
jettés dans un puits qu'on y montre encore. 

On prend de là la rue A ea. qui 
aboutit derriere le Temple de la Paix ; & où 
éroit autrefois la place de Célar , es 
Cafaris, célebre par le Temple de Fenus, & 
plus belle encore que le forum Ron mm . 
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férvatoire des Mendicante, où plus de cent 
pauvres filles font entretenues de ce qui leur 
eftnecelfaire depuis l’âge de fix ans jufqu’à 

L ce qu’elles puiffent s'établir, ou trouver quel- 
qne autre état honnête . On les y occupe au 
* travail d’étofes en foye & en laine. 

Prés de ce Confervatoire , on voit à droi- 
te la petite Eglife de S. 4ndré in porto Gallo, 
qui appartient à la confrérie des Fripiers ,| & 
dont la façade eft du deffein de Charles Fon- 
tana ; & à gauche, lEglife de S. Pantdleon 
des Monts, où des Pantani ;. qu’on croît bâtie 
à l'endroit où étoit autrefois le Temple de la 
Terre, ou de la Déeffe Tellus. 

De-là on monte à une place , où font au 
Nord ;. le Couvent de S, François de Paule ; 
al Couchant , le Monafiere des .Antonius, de 
la congregation du Mont Liban; & au 1e 
vant , l’Eglile-de S, Pierre aux Liens. 

L° Eglife de S. François p&5 PauLe! 


29: 
| Derrière le Temple de la Paix eft le cou- 


& le Couvent des Minimes de la Calabre 


Citerieure qui la deffervent, furent fondés 
en 1623 par Jean Pizulli, Pretre Calabrois 
du lieu de l4 Regina. L’Eglife, qui eft pa- 
1 roifliale, a été-enfuite rebâtie par la Prin. 
celfe- Panfili de Roffano , fur les delfeins de 
Jean Pierre: Morandi, Elle eit décorée d’un 
afez Joli portail, & l’on voit dans l’inte- 
rieur quelques petits maufolées en marbre, 
pire quantité de peintures , parmi lefquelles 
il yen a qui meritent l'attention des connoif= 


cienne Eglife de Rome, & que S. Pierre lui- 
même la dedia-au Sauveur .. Elle fut brulés 
dans l” incendie qu'on attribue à Neron; mais 


S. Léon le Grand la fit rebâtir ver l'an 442 ». 


& y plaça les chaînes avec lefquelles Hérode 


avoit fait enchaîner S,Pierre à, Jerufalem ,. 


dont l? Imperatrice Eudoxe , femme de Va- 
lentinien, lui avoit- fait prefent. Ces chai- 
nes, mifes à côté de celles, dont le même 
S. Apôtre avoit été chargé dans la prifon_s 
Mamertine » s ’unirent miraculeufement en- 
femble pour n’en former qu’üne feule, qu'on 
conferve fous le maître autel. 


L’Eglife., rebâtie par Adrien 1 , & donnée. 


aux Chanoines Reguliers de S. Sur par 
Jules 11, eft fontenue par 22 colonnes anti. 
ques de marbre de Paros >. qui font bien con- 
fervées &. de trés bon goût. Elles font d’or. 
dre Dorique, reffemblent à de l’albôtre, & 
ont prés de dix. palmes de circonference » , 
Dans le fond du chœur eft une belle chaire 
antique de marbre blanc , & parmi les pein- 
tures il y en a de fort eftimées. Le tableau de 
$, Jean , fur lautel de fa chapelle ; celui de 
S. Augultin ;.le portrait du Cardinal Mar- 


gotti, fur fon tombeau; la S. Marguerite , . 


dans une chapelle prés de la porte principa- 
le, & le 5. Pierre delivré par un Ange, ont 
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On croit que S. Prerrs aux LiIens?,. 
qui eft derriere ce Couvent, eft la plus + 
Fr 


été faits par le Guerchin. On remarque ne : 
dans Îa chapelle de S. Sebaltien, une- mo- 
faique du feptiéme fiécle. 

Le maufolée du Pape Jules IL, Fait: par: 
Michel-Ange , eft le plus riche monument de 
cette Eglife, & l’un des plus célebres de « 
Pltalie. L'archite@ure , il eff vrai, n’en eit 
pas bonne, ni les ornemens bien beaux : ; mais 
la ftatue coloffale de Moïfe , placée au-def 
fous du farcophage, et le chef-d'œuvre se 
Michel-Ange & de l1 fculpture moderne . 
eft reprefenté affis, les tables de Ja loi de 
fous.le bras droit , dans l'attitude de parler 
au peuple qu'il regarde fierement , & dont 
il femble qu’il ait à fe plaindre, L’expreffion 
de cette figure eft admirable , & les détails 
font traités avec un foin & une verité qui 
etonnent-. La barbe. néanmoins eft d’une » 
grandeur demefurée & lui donne un peu l'air 
de la figure. d’un fleuve. Les autres itatues 
de ce maufolée font des ouvrages des eleves 
de Michel-Ange. 

Dans la maifon des Chanoines , qui eft de 
Parchitedure de Giulio Sangallo, on trouve 
une bibliotheque fort bien choifie. La ctter. 
ne qui cft dans la cour, a êté decorée fur les 
deffeins de Michel. Ange .. 

Derriere cette maïfon ; dans la partie de 
l’ Efquilin qui regarde. le Colifée, >. Étoient 
les Thermes de Tite. dont on voit encore des 
reftes interelfants. La décoration exterieu- 
re d'architecture & tous les revétiffemens de 
marbre ont été enlevés; mais les pieces. qui 
reftent, dont plufieurs font ornées de flucs , 
d’arabefques & d’autres peintures 2, nous 
montrent que les dedans ont été conftruits 
dans la grande maniere de ce tems là qui 
étoit excellente & tres noble. Ce qu’on y 
appelle les fept falles, Jêste file, font neuf 
grandes voutes paralleles , qui étoient des 
valtes. conferves d’eaux pour l’ufage des 
Thermes, dont nous parlons, &. peut-être 
plus anciennement pour le Jardin de Néron . 
Elles communiquoient les unes aux autres 
par des portes percées en diagonales , & font 
encore bien confervées . 

La rue, qui pañle à côté de l Eglife de 
S. Pierre aux liens, & qui termine l isle où 
font les Thermes de Tite, conduit à La Puri- 
fication ,. Eglife d'un monafere de Religieu- 
fes de S. Claire; & enfüite À celle de Sainr 
ManTiN.AUx MonTs #, qui appartient aux 
grands Carmes, Cette Eglile fut bâtie par 
le Pape S. Silvefre, dont le corps repofe 
dans la petite Eglife fouterraine, & qui 
affembla un Concile auquel aflifterent Con- 
ftantin le Grand & plus de 200 Evêques. 
Elle eft divifée aujourdhui en trois nefs fou- 
tenues pas des colonnes antiques, & très no- 
blement decorée de marbres, de flucs &. de 
peintures , faites par Parthélemi Palombo, 
Pierre Tefla, le Muziano, Galpar Pouo 
& autres bons maîtres, 

Ds 
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De S. Martin on peut defcendre , par la 
rue des fette fale , à celle du Colisée, devant 
| Eglife de S.Clement . On croit que c’etait 
là où étoit l'ancienne Suburra , qui était le 
quartier le plus frequenté & le plus agréable 
de Rome. 

L’Evüfe de S. CiemEnT, deffervie au- 
jourdhui par des Dominicains Irlandois ; fut 
bâtie dans l’éndroit même où étoit la maïifon 
Paternelle du l'ape S. Clement, & conferve 
encore la forme ces plus anciens Temples du 
Chriftianifme. Elle eit ornée de quatre co- 
lonnes de porphvre, & d’un grand nombre 
d’autres de marbre & de granite, On y voit 
aufli de belles peintures, dont la plupart re- 
prefentent des traits de la vie de S.Clement 
% de S. fgnace , Evêque & Martyr, dont 
les corjs y repofent. Celles qui font dans 
la chapelle de la pafion, ont été faites par 
Matfaccio , peintre ellimé ‘& plus Ancien 
que Raphaël . On remarque comme ne fin- 
gularité , que le tombeau du Cardinal Rove- 
rella , qui eft prés du maitre autel, foit un 
farcophage antique, où l'on voit des Faunes 
& autres attributs du laganifme. 

En fuivant cette rue, on trouve à droite 
la petite Eglife de Nô:re Dame de Lorete; 
on palfe enfuite au Nord du Col:sie, & Fon 
{e rend à l'arc de Tite, par où l’on entre 
dans la place de Camro Vaccino. Cette 
grande place, fituée au pied du Capitole & 
du mont Falatin , écoit autrefois en parie le 
Forum Romanum , fi célebre dans Pantiquité 
par les affemblées du Senat & du Peuple qui 
s’y faïloient, & par la beauté de fes édif. 
ces . On n'y voit à prefent que quelques rui- 
nes de ces anciennes magnificences , qui y 
attirent encore tous les jours une foule d'ar- 
tiltes & de curieux. On y remarque les rui. 
nes du Temple de la Concorde, & de cenx 
de Jupiter tonant & de Jupiter ffator, PEgh. 
fe de S. Marie Liberatrice , le Jardin Farne- 
fe avec les ruines du palais des Empereurs, 
l'arc de Tite, Eglife de S.Françoife Romai- 
une, les ruines du Temple de la Faix, les 
Fglifes des SS.Côme & Damien, de S. Lau. 
rciit in Miranda, de S. Adrien , l’arc de 
Septime Severe, & !” Eglife de S. Luc & de 
S. Martine, Nous ne parlerons ici que de ce 
qui appartient au premier quartier, dont nous 
faifons la defcription , 

L”Arc pe Tire * fut clevé par Trajar 
en l'honneur de ce Prince, & c’ett le plus 
ancien de ceux qui exiltent encore à Rome, 
Les bas-relicfs en marbre , dont il eft déco- 
ré, font d’un travail excellent; & les deux, 
que l'on voit fous l’Arcade, dont l'in repre- 
fente le triomphe de l” Empereur , & autre, 
le chancelier d’or a fept branches & autres 
deponilles des juifs, font peut être les plus 
ï beaux qui foient rellés de tous ceux de l’an- 
tiquité . Deux colonnes cannelé:s, d°ordre 
p Compofite ; portent un entablement , au- 
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S. Françoise Rowaïne , où S. Marits 
Nova , elt une ancienne kglife , bâtie à len- 
droit même, ou l’on croit que S. Pierre & 
S, Paul obtinrent de Dieu par leurs prieres 
la chüte de Simon le Magicien . Elle fut 
d’abord dediée à ces Saints Apôtres, & dans 
la fuite à la S. Vierge. Le portail, fait fous 
Paui V par les Moines Ofivetins ; qui la def 
fervent , cit d’une trés-jolie maife. Charles 
Lombardi, qui en a ré l’architete , a choifi 
un grand ordre Corinthien ; pour décorer 
l'avant corps, & il a employé dans les arrie- 
re corps un petit ordre Dorique ; qui eit d’une 
belle proportion & qui fontient bien le grand 
corps. On remarquera dans cette Egiile le 
tombeau , où repole le corps de S, Françni 1 
fe , fait en pierres dures & en bronze duré 
fur les deiTeins du Bernin; & le maufoïéc de : 
Gréguire XF, orné de quatre colonnes d’al- 
bâtre fleuri . 

Le fameux palais de Néron, appellé Do- 
mas Aurea, que cet Empereur avoit orné 
avec tant de magnificence, & qui fut detruit 
par Vefpañen , étoit 4 peu près dans le mê- 
me endroit ; & peut être que les deux falles 
quarrées, dont on voit les refics dans l'en- 
ceinte du couvent des Olivetins , en étoient 
une dependance . On croit néanmoins plus 
communement que ces falles , terminées cha- { 
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deifus duquel, du côté du Colisée , on lit 
cette infcription : 

SENATVS, POPVLYSQVR « ROMANVS. 


LE 


à l’autre , étoient des Temp'es drdiés an So. 
leil G* à la Lure . L'entrée de l’une regardoit 
Pentrée du Temple de la Paix, & celle de 
Pautre, le Colisée . Elles font décorées de 
la même maniere, & il regne ur les côtés 
un rang de niches alternativement rondes & 
quarrées , entre lefquelles il y avoit autrefois 
des colonnes . 

Au Nord-Oueft & tont près de l’Eglife de 
S. Franç sife on voit les ruines du TrMPLE DE 
LA Paix?, leplus fuperb: & le plus grand 
qu'il y eut à Rome. Il fur bâti par Vefpafen 
des debris de la maïfon dorée de Néron & 
décoré iles ilatues les plus parfaites ; des ta- 
bleaux des peintres les plus cérebres de l’anti- 
quité , & de huit grandes colonnes cannelées 
de ma:bre blanc, dont la fvule qui refte et 
celle que Paul V à fait elever dans la place 
de S. Marie Majeure. Les trois arcs , qui 
exittent encore, font une preuve de la gran 
deur de ce Tempie, qui avoit 436 palmes 
de long fur 291 palmes de large. C?eit-là 
que lPEmpereur Vetpafien avoit fait mettre ? 
en dépôt les richeïles qu’il avoit apporté:s 
de la Syrie & les deponilles les plus précieu. 
fes du Temple de Jerufalem , & que les Ci- 
toyens les plus riches avoieat placé leurs ï 
tréfors, comme dans un lieu de fureté & ff 
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fous fa proteétion de la Faix, de PEmpe- 
reur & du Senat. [] y avoit auf une biblio 
theque publique ; mais tout cela fut confu- 
mé, fous l’Empire de Commode , par une 
incendie qui embrafa tout ce quartier, & 
qui fut fi violente qu’on voyoit couler des 
ruiffeaux de métaux fondus dans la voie Sa- 
crée avec l'eau qu'on jettoit inutilement pour 
eteindre les flammes . 

L'ancienne Eglife de S. Cômr ET S. Da 
MIEN ; bâtie au-de(fous du Temple de la Paix, 
& detfervie par des Religieux du tiers ordre 
de S. François , étoit autrefois, à ce qu’on 
croit , un Temple de Remus &* Romulus, où 
le Sénat s’alfembloit pour les affaires les plus 
fecretes & les plus importantes , & que Fe- 
lix IV convertit en Eglife vers l’an 528, El. 
le eft composée de deux édifices, dont le» 
premier eft roud & le plus antique , & le fe- 
cond quarré. Celui-ci paroît être du tems de 
Conitantin, S. Grégoire le Grand en fit un 
titre de Cardinal Diacre , & AdrienI y fit 
mettre en 7$0 Îles portes antiques de bronze 
qu'on y voit encore, avec les deux colonnes 
de porphyre qui l’accompagnent . Le maître 
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vironné d’une ancienne tribune en mofaïque . 
C’eft dans ce Temple que l’on a trouvé Pan 
cien plan de Rome gravé fut marbre, que 
Pon voit aujourdhui au cabinet du Capitole. 

A côté de la rotonde , près de | Oratoire 
de la Confrérie de la Via Crucis, font deux 
colonnes antiques d'ordre Corinthien ; enter- 
récs environ de la moitié de leur hauteur, 
dont celle qui a un chapiteau porte un enta. 
blement , qui fait face de trois côtés . 

Éa communauté des apoticaires ; fit bâtir 
’Eglife de S, Laurent EN MirAnva 
en 1692, fur les debris du Temple d'Anto- 
uin @ de Faufline, elevé en leur honneur 
par Empereur Marc.Aurele . 11 reite de ce 
Temple une partie des murs de la nef, deux 
chapiteaux de pilaftres d’ordre Corinthien.» 
& dix grandes colonnes du portique de mar. 
bre oriental , enterrées d’environ un tiers 
de leur hauteur, Dans la frife & fur une 
des bandes de larchitrave, eft cette infcri, 
ption : 

De ANTONINO ET D. FAVSTINAE 
FX Se. 
on remarque dans lEglife ; au-deffus du 
maître autel , le martyre de S.Lautent, qui 
cit de Pierre de Cortone , & un Tableau du 
Dominiquin dans la derniere chapelle à gau- 
che : 

Il y avoit , au devant du portique, un 
Temple de Pallas, qui fur demoli fous Paul 
UT, & , un peu plus loin, Parc de Fabius, où 
commençoit la célebre voie Saerée ; ornée 
d'un grand nombre de fuperbes édifices . 

L'Fglife de S. Avrie x étoit comptée dés 
le fixiéme fiécle parmi les Diaconies de Ro. 
me, Elle fut retablic en 630 par Honoré I, 
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autel eft enrichi de beaux marbres, & en 


LV. 34 


en 911 par Anaftafe III, & en 1656 par 
le Géuéral des Religieux de la Merci, aux 
quels elle avoit été donnée par Sixte. Quint. 
Le maître autel eft orné de deux colonnes 
de porphyre & d’un tableau de Céfar To- 
reill, de Sarzane . Le tableau de l” autel 
de S, Pierre Nolafco , que quelques uns at- 
tribuent au Guerchin , eit très eftimé des 
connoilfeurs « 

Oa croit communement que cette Eglife 
étoit auparavant le Temple de Saturne , pres. 
que auffi ancien que Rome. Il n’en refte plus 
que le mur de la façade, depouillée de tous 
{cs ornemens, La grande porte , qui étoit 
en bronze , fut tranfportée, par ordre d’Ale- 
xandre VIT, à la Baflique de Saint Jean de 


Latran. Û 
Unc partie de ce Temple étoit deftinée 
pour les archives & le sréfor public, sl 

lé cÆrarinm Sanéfius 2. C'ett devant le m6 
me Temple qu'Auguite fit placer la colonne 
Milliaire ; où commencçoient toutes les voies, l 
qui conduifoient de Rome dans les differen- ! 
tes provinces de PEmpire Romain, 

L’'Arc pe SEePrims Sevenke 3 fut elcvé ï 
par le Senat & le Peuple Romain , au com- Ï 
mencement du troititme fécle de l’ére Chre. 
tienne ; en l’ honneur de cet Empereur & des 
Princes fes fils Geta & Caracalla , lors qu’il Î 
eut heureufement terminé les deux expedi- 
tions contre les larthes . Ilelt tout de mar- £ 
bre blanc & fublile encore prefque dans 
fon entier. Les bafes des huit colonnes can- 
nelées d’ordre Compoñite , qui font aux 
deux faces Principales , font aujourdhui en. 
terrées , & les trois arcades , dont il ett com. 
posé , le font auffi en parties; ce qui fait 
qu'on ne peut pas bien juger de fa male 
générale , ni de fes mafles particulieres. Ce 
pendant L’infcription , qui eit dans l’attique, 
de laquelle Caracalla fit effacer le nom de 
fon frere Geta, forme une partie trop forte, 
comparée aux autres males qui divifent l’arc. 
Les grands bas-reliefs quarrès, qui fout fur 
les petites arcades, font fort degradés, & 
ne paroiffent pas être de bon goût. Cet arc 
étoit autrefois couronné par un char triom. 
phal , attelé de fix chevaux de front, ac- 
compagné de quelques foldats, & dans le. 
quel étoit |” Empereur avec fes deux fils. 

L'ancienne Eglife de S, Luc € S. Martine, 
fituée près de l’arc de Scptime Severe, oc- 
cupe Pemplacement du Temple de Mars, bâti 
par l’Empereur Aungufte , qui y faifoit és À 
fembler le Sénat lorfquil s’agilloit de traiter 
des affaires de la guerre. En 1588 Sixte V 
la donna à la confrérie des peintres, & la fl 
mailon Barberini la fit enfuite rebäcir fur Ÿ 
les deffeins de Pierre de Cortone , Le maître 
autel eft orné d’un beau tableau de Raphaël, 
qui reprefente S. Luc, & d’une flatue cou- ; 
chée de S. Martine , ouvrage de Nicolas |] 
Menghino, Le S. Lazare, qui ett ee la 
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chapelle à droite, a été peint par Lazare 
Baldi , & l’Affomption , que l'on voit à 
ganche, parle Cavalier Conca. 

L’Holite, ou chapelle fouterraine, bitie 
Lur les deffems & aux frais de Pierre de Cor- 
tone , merite auffi d’être vue . On y re- 
T marque un autel en bronze d'une belle com- 
pofition , fous lequel eit confervé le corps de 
S. Martine ; des basreliefs en alhire , 
bonnes itatues & quelques peintures eitimées. 

L’'Acavdeuie ps S. Luc cit compasée 
de peintres , de feulpreurs & d’archituées , 
Ï oi tiennent leurs séances dans des falles, 
vaifines à l'Églife dont nous venons de par- 
ler, & dont trois font remplies de tableaux 
Ï faits par les membres de cette compagnie, 
de modeles en terre cuite & de bas-rclicts 
1 antiques & modernes. On y voit auffi |: 
j crâne de Raphaél d’Urbin , auquel tous les 
À] arte rendent ur relpeét marqué . Cette 
academie, qui s’afmble pour les réceptions 
julemnelles dans une des falles des conler- 
vateurs, aproduit depuis trois fiécles les plus 
grands fujets qui ont part dans les arts . 

La rue Bonell:z, qui eit entre S. Luc & 
S. Adrien , conduifoit antrefois au forum 
Ï d’nrafle , ficué derriere ces deux Eglifes , & 
dont !l ne relte plus aucun velt ge. 

Le Foxum pr Nirva étoit un peu plus 

loin , au pied du mont Quirinal . 1 fut com- 
5 mencé par Domitien, dedié par Nerva, dont 

il prit le nom, & enfuite augmenté & em- 

L'helli par Trajan & pir Alexandre Severe . 

On en voit de beaux reltes à l'arc des Panta- 

m & près de la tour des Conti. C'eft le» 

même que le forum Pallidinm ; nom que lui 

avoit donné Domitien, qui s'étoit mis fous 
la proteétion {peciale de Minerve. 

Le AMonallere de l .Annonciation ; qui eft à 
côté de l'arc des Pantani , an bout de la rue 
Bonella, fut bâti fur l'enceinte antique du 
L forum de Nerva, dont les pierres font d’une 
wrandeur extraordinaire. L’Eglife étoit au. 
trefais dediée à 5. Bafile & detfervie par des 
Moines de fon ordre. Elle appartient aujourd. 
hui à des Religieufes Néophites , qui vivent 
fous la regle de S. Pominique. On croît que 
les magnifiques colonnes cannelées , de nrar- 
bre Grec & d'ordre Corinthien, qui fou- 
tiennent le clocher , appartenoiïent autrefois à 
la Bafilique , dont Nerva avoit décoré la, 
place de fon nom . 

Devant ce monaftere eft le Talaïs du Gril- 
lo , que touche le Cullese des Hibernuis. De-là, 
en defcendant par la rne de Campo Carko, 
À on trouve la paroïlle de S, Marie in Campo 


Carlo, à côté de laquelle eit un Monafl.re 
l 


de Capncines , dont l'kglife cit dedice à S. Zr- 
Le s Voyez planche ç. 
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Un pen plus loin il y a à gauche l’Eglife de 
S.Euphemie , avec un Confervaroire de filless 
& à droite, l'Hifpice des Pruves ,; derricre 
’equel on voit les ruines des buins de Panl- 
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Enile, qui ont donné le nom de Aignana- 
poli, corrompu de baluez Pauli, à la partie 
du mont Quirinal , fur le panchant duquel 
ils fe trovent, Ces reites confitent en uns 
portique de brique ; prelqne enterré & tres 
ruiné, en forme de demi-cercle , dont il ne 
paroi qu'un étage décoré ile grandes niches 
& de pilaitres Doriqnues ,; avec des Frontons . 
Les niches communiquent # un corrtlor, qui 
fint la forime de l'édfies, & qui femble don 
ner entrée à des elcaliers & à des pièces ; 
dant les ines font bouchées & les autres 
prefque detruites . 

Le Spiriro SANTO, tué à côré de Saïnte 
Euphemie , eltun monallere de Chanoïnet- 
fes de $. Augultin, qui fut fondé en 1432 
par l'étrunille Capranca, Dame Romaine ; 
& qui elt fous la P'roteétion du Roi de Fran 
ce ,comme Grand Maître de l’ordre du Saint 
Elhrit, Les Charoinelfes firent retablir 1 Egli. 
feenis82, & en 1743 elles ont fait ineru- 
‘ler les pilaïres de marbres choïfis. On y 
remarque un riche Tabernacle de pierres f- 
nes, & quelques bonnes peintures . 

De cette life on paille devant la Paroifle Y 
de S$ Laurent des Monts, & l'on monte à la 
rue de Marforio, où l'un voit à droite un 
ancien monument de Caivs Publicius Bibulus , 
avec une inlvription en grands caraétcres , 
qui a prés de deux mille ans. 

On craverfe enluite la Tlace de Macel de 
Corvi , pour fe rendre à celle de la colonne 
Trajane ? , fituée entre le Quirinal & le Ca- 
pitole . 

La CotonNe pe TRajAN ?, qu'on voit 
dans cette place , eft nn des plus beaux mo- 
numens de l'ancienne Rome & a plus belle 
colonne qui foit au Monde , Elle fut elevée 
au commencement du fecond fiécle, aprés 
la viétaire que cet Fmpereur remporta fur 
les MDaces. Sa hauteur, y compris le piede- 
flat & le couronnement , ei de 217 palmes, 
& la colonne feule, avec fa brfe & fon 
chapiteau , en a 133. Le diametre inferieur 
de la colonne eit d’un peu plus de 16 pal- 
mes, & le diametre fuperieur de 14 palmes 
& demi. 

Le fit eit formé de 23 blocs de marbre 
gris-obfcur , posés plomb les uns fur les 
autres & qui ont tous la largeur de la colon. 
ne. Dans lépaifeur de ces blocs on a taillé 
un cftalier à himaçon de 1$4 marches, qui 
ett eclairé par 43 petites fenêires, & qui 
conduit jufqu'au chapiteau , fur lequel on 
trouve une balutirade , dont on peut faire le 
tour, pour jouir de l’aipcët de Rome dans 
toute fin etendue. 

Le picleital & la bafe de cette fuperbe 
colonne étoienr entiérement cachés fous les 
ruines des édifices renversés dans les envi- 
rons 3 mais Sixte Quint les fit enlever & con- 
itruire tout au tour une petite cour, dans 
laquelle on defcend pour entrer dans la ca 
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lonne, & voir de près le picdeital , qui a 
pres de 24 palmes de haut, & qui pale pour 
la plus belle partie de ce magnifique monu- 
ment. {left formé de huit blocs de marbre, 
& orné de trophées & de guirlandes de fe- 
uilles de chêne, qui font portées par des ai. 
gles, placées aux quatre coins du focle de 
la bafe de la Colonne. 

Le Tore inferieur eft admirablement feul- 
pté, & le füt elt enrichi de beaux bas-re- 
liefs , difposés fur un cordon qui tourne en 
ligne fpirale autour de la Colonne, & qui 
reprefentent les deux expeditions de Trajan 
contre les Daces. On y voit des fieges, des 
marches d’armées ; des batailles , des camps, 
des paffages de riviere, & 2500 figures hu- 
maines. Ces bas-reliefs font d’un bon goût, 
& paroiffent être de la même main. Le def- 
fein en eft correct, la fculpture eftimée & 
les figures de bon ftyle. On y remarque des 
airs de tête excellents , & quoique en général 
on ait donné environ deux pieds de propot- 
tion aux figures , on a fait celles du deffus 
un peu plus hautes que celles du bas, afinqu’ 
on peut les diftinguer toutes avec une égale 
facilité . 

Sur le chapiteau de La Colonne en voit en 
core le piedelial, fur lequel étoit la ftatue 
de Trajan, dont les cendres , felon quelques 
écrivains, furent mifes dans le globe qu’elle 
tenoît de la main gauche. Au lieu de cette 
ftatue, Sixte-Quint fit faire un fecond piede- 
flal, de 11 palmes & demi de haut, fur le- 
quel fut placée en 1588 une ftatue de Saint 
Pierre , en bronze , dont la hauteur eft de 
plus de 33 palmes. 

Quoique la place moderne, à laquelle la co. 
lonne donne le nom, foit encore décorée parles 
façades de deux jolies églifes , dont nous par- 
lerons au commencement de la defcription 
du fecond quartier ; elle n’eft cependant rien 
en compataifon de lPancien Forum TRaAyA- 
N1, dont elle occupe le centre. Ce Forum, 
ou Place de Trajan , étoit ce qu’il y avoit à 
Rome de plus célebre, & en même tems le 
chef-d'œuvre du goût & de la puiffance. 
On y voyoit des édifices bâtis avec la plus 
grande fomptuofité fur les deffeins de l’ar- 
chiteéte Apollodore ; une Bañlique , où les 
Confuls donnoient audience ; le Temple de 
Trajan, où étoit la bibliotheque Ulpia ; des 
arcs de Triomphe ; & un portique, où co- 
lonnade en marbre d’ordre Corinthien , où 
Pon avoit placé les ffatues des hommes illu= 
fires . 
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IT 
QUARTIER DE TREVI, 
Où font le Palais du Pape à Monte Cavallo, 
Lx Place des Apofloli, er le Palais 
dy Prince Batberin, 

L E circuit de ce quartier eft de 2325 can- 

nes, c’elt-à-dire de trois milles & de- 
mi. Ileft fitué entre les quartiers des Monts , 
de la Pigna & de Colonne, & la partie des 
murs de la Ville ; où font les portes lie & 
Salara . Il renferme une partie du mont Qui- 
rinal, & occupe en partie les anciennes re 
gions , appellées Alta-Semita & Via-Lata. 
Son nom vient d’une place ou Carrefour où 
aboutitfoient trois rues , qu'on nomme en 
Latin Trivium , dont on a fait enfuite Trevio 
& enfin Trevi 1. « 
Ce quartier fe divife en deux parties, dont 


lune eit au Couchant d'hiver & lautre au 
Levant d'Eté. 


ARTICLE 


Partie Occidentale du 11 Quartier, où font 
le Palais du Pape à Monte Crvallo, 
La Place des Apofloli, & la : 
Fontaine de Trevi. 


ce qui eft au Couchant d'hiver de la j 
rue Felice . 

Sur la place de la Colonne Trajane , où 
nous avons terminé la defcription du premier 
quartier, on voit encore les Eolifes de N6- 
tre Dame de Lorete & du S.Nom de Marie, 
dont les façades font d’une affez bonne ar- 
chitedture . 

NôTRs DAME DE Lorere ?, eft une octo- 
gone ; voutée en coupole , que la commu- 
nauté des Boulangers, à laquelle elle appar- 
tient, fit bâtir en 1$07 ; fur les deffeins d’An- 
toine de Sangallo. Elle eit ornée de pilaftres 
Corinthiens , de flatues eftimées, & d’une 
coupole double ; comme celle de la Bafilique 
de S, Pierce, La proportion des arcades eft 
fort bonne & l’architeëture très-mâle. On 
remarque dans cette Eglife de belles peintu- 
res ; deux Anges de marbre , faits par Ma- 
derne & placés à côté du maître autel, qui 
cft de bon goût & richement décoré, une 
flatue de S. Cecile, par Julien Finelli; & 
furtout une ftatue en marbre de S. Sufanne, 
dont le tour eit plein. de graces & qui a beau- f 
coup de célebrité . C’eit un excellent ouvra- 
ge de François Flamand , qui a repréfenté la 
Sainte tenant une palme , avec une couronne : 
à fes pieds, 

L'Eglife du S. Nom pr Marie 3, fituée f 
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au Levant de Nôtre Dame de Lorete, elt 
une petite rotonde ; qui appartient à la con- 
frérie de même nom, etabie par le Pape In- 
nocent XI en memoire de [a delivrance de 
Vienne , afiégée par les Tures en 1683. 
C’étoit une petite Fglile, dediée à la S. Vier. 
ge & à S.Bcrnard , qui a été rebâtie en 1738 
par M. Derizet , Architcéte François , K de. 
curée d’un ordre Corirthien ; au deflus du- 
quel eft un attique qui porte la conpole:. 
L'archircéture en cit généralement maigre, 
Le tableau de S. Bernard a été peint par Ni- 
colas Ricciolini, & les autres par diffcrens 
niaîtres . | 

Le Palais Imperiali ‘, ci-devant Bonelli, 
ei derriere le S. Nom de Marie, C'eltun 
grand édifice, où l’on trouve une bonne bi- 
bliotheque publique, & dont la façade eit 
fur la place des Apoltoli. 

Cette Pace pcs Arosrozt elt encor: 
décorée par les Façades du Palais .Altcmps. 
Ifimbardi, & de celui du Duc de Rracciano 
au Couchant; du palais Muti-Papazzurri au 
Nord s & à l'Orient, de lPEglife des XIL 
Apôtres & du palais du Prince Colonne. 

Le Parais BracciANo ?, du Duc de 
même nom , eil vis. à-vis l’kglife des SS. Apô- 
tres. Il fut bâti fous Alexandre VIT pour la 
maifon Chigi, fur les delfeins de Charles 
Maderne ,; mais la Façade 7 eft de l'archite- 
& re du Bernin. Elle eft décorée d’un grand 
ordre Compofite, posé [ur un foubilement 
dans lequel il y a des croisées. Entre cet or- 
dre , qui elt tout en pilaftres , font deux 
rangs de croisées ajuliées d’un goût un peu 
trop lancé, {a décoration di bas n'eit pas 
mauvaife, mais tout le haut elt trop divisé 
& l’eft trop également, Le portique de la 
cour eft tout en arcades , foutenues par des 
colonnes Doriques . Le haut a également 
des arcades avec des pilallres loniques. Le 
À premier ordre paroît un peu lourd, & le fe- 
cond un peu mefquin. On voit fous le por- 
tique des flatues d’Apollon, de Ceres & des 
Empereurs Claude & Maximien. 

Dans lPappartement du rez-de-Chanfsée 
on trouve 84 colonnes , toutes de beaux mar: 
bres & un grand nombre de belles antiques. 
Dans la premiere chambre , ure fiatue rare 
de Cléopatre, & d’autres de Jules-Céfir, 
d'Auguie , d'un Adonis & d’un Faune», 
Dans la feconde , les bufles des douze C€- 
fars, placés fur des colonnes de jaune anti. 
que. Dans la piece fuivante, deux colonnes 
de verd antique & la belle itatus de Clytie, 
L changée en Tourne. Sol par Apollon . Dans 
la quatrieme piece ; où étoit ci-devant un 
teau grouppe de Caftor, & de l'olux 4, les 
butles d'Alexandre le Grand, d'Ant-nous & 
F du Roi Pyrrhus, deux colonnes d’a‘bâtre, 

& une belle fiaue de Venus, Dans la cin- 
, quiéme , une flatue de Célar dont le corvs 
& cit d’agathe antique, le paludament d’albi- 
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tre & la tête de bronze doré; une autr. : 
d’Auguite dont le corps ef d'albitre Orien- 
tal ; deux colonnes d’agathe 3 un fepulcre 
antique de pierre &’Egypte qui fert de fon. 
tainc, des ltatues de Venus, du Rot Prole- 
méc, de Seneque, & un buite de la Reine 
Chriftine de Suede, par le Bernin. Dans la 
Galerie qui fuit , on remarque furtout une 
belle tête d'Alexandre le Grand en bronze, 
& un autel antique avec un bas-relief qui 
reprefente des Bacchanales . 

Dans les appartemens fuperieurs on trou- 
ve des tapilleries, Faites fnr les delleins de 
Raphaël, de Jules Komain & de Rubens ; 
des tableaux dn Titien, de Rubens , du Cor- 
rege , de Vandick & de Paul V'eronele; un 
riche cabinet de médailles antiques & moder- 
nes , qui appartenait autrefois à la Reine 
Chritline , des pierres gravées, & fur tout 
un grand & magnifique camée d’agathe 
Orientale , qui a fix pouces de haut fur qua- 
tre de large, & qui reprefente en profil les 
têtes d'Alexandre le Grand & de fa mere 
Olympie. 

Le Palais Mnti.Papazzurri à qui eft au 
fond de la place, du côté du Nord , eit cou- 
ronné par des flatues antiques de marbre. Il 
a éré long tems habité par le Roi Jacques ; 
qui y cit mort en 1767. 

L'Fcuise Des XII APôTREs, qui a donné 
le nom ï la place, elt une des plus ancien- 
nes & dès plus célebres de Rome, Elle fur 
bitie ds [e tems de Contitantin , & cedée 
enfuite aux Mineurs Conventuels par le Pape 
Pie f. Martin V la fit reconfiruire en en: 
tier, &el'e a été rebâtie an commencement 
de Le Siécle avec encore plus de magnificen- 
ce , fur les delfeins du Cavalier François Fon- 
tana, Clement XLen jetta la premiere pier- 
re en 17223.& donna en mème tems une 
aumône de trois mille écus. L'interieur ef 
divisé en trois nefs, dont celle du milieu, 
qui eft d'une belle proportion, a 380 pal- 
mes de long fur 80 de large. Elle eft deco- 
rée par un grand ordre de pilaitres Corin- 
chiens qui font fort beiux ; & qui fou- 
tiennent une voûte couverte de quadres & 
d’autres ornemens , dans le milieu de la- 
quelle le Baciccio a reprefenté le triomphe de 
S. François. Les arcades qui donnent entrée 
aux chapelles , & l'ordre Compofite ; qui 
regne dans les bas.côtés, font aufli bien pro- 
portionnés eu égard au grand ordre. 

Le tableau du maître autel , où Pon kho- 
norc les corps des Apôtres Saint Jacques & 
S. Philippe , à été peint par Dominique Mu- 
ratori. La premiere chapelle à droite en en- 
trant , dediée à S. Bonaventure, à été toute 
revècue de peaux marbres dans ces dernie- 
res années , & ornée de colonnes & de flucs 
dorés. Dans la feconde , on voit une Conce- 
ption de Corado, où la vierae s'éleve de 
dellus le ferpent culbuté, Ce rableau eit bien 

cotn- 
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il perd à l’examen, parcequ'il n’eft pas pur 
de defftin , La chapelle füuivante, dans la 
croisée, elt décorée par différens marbres & 
par un $. Antoine de Pade adorant l'enfant 
Jefus, de Benoît Luti, lequel eit d’un bon 
accord, mais un peu mou. Dans Ja chapel- 
le, qu eit vis-à-vis, dediée à S. François, 
le tableau de autel eft de Jofeph Chiari, La 
voûte de la Sacriftie ;, peinte par Sebaftien 
Ricchi, reprefente une Afcenfion, qui fait 
bien de plafond , mais dont le Chrift a peu 
de Nobleife, 

On conferve dans cette Eglife plufieurs 
Reliques infignes, & la confrérie des SS.A- 
pôtres ; qui fut érigée du tems de Clement 
VIII , et une des plus importantes de Rome, 
puifqu’elle fournit des Médecins & des medi- 
camens aux pauvres malades , qu'elle paye 
des logemens À douze veuves en l'honneur 
des XII Apôtres , qu’ elle fonlage les pauvres 
honteux, & qu’elle diftribue chaque année 
du dots à un nombre confiderable de pauvres 

Iles 

Ex Paraïs Co1onNe " , l’un des plus va. 
ftes & des plus riches qu'il y ait à Rome , eft 
à côté de lPEglife des XII Apôtres, au pied 
du mont Quirinal. Il fut commencé par Mar 
tin V , qui étoit de cette illuftre maïfon ; 
mais il a été augmenté à diverfes reprifes 
par les Cardinaux & les Princes Colonne. Il 
n’y a rien de remarquable à l’exterieur quant 
à lParchiteéture ; maïs la cour eft la plus va- 
fle qu’il y ait dans la ville chez des parti- 
culiers . 

Les appartemens du rez.de-Chauffée font 
ornés de belles antiques & de peintures très- 
eftimées + Dans la feconde chambre , fept 
belles marines de Tempelta , peintes à fref- 
que fur le mur; uneflatue de Marc Antoi- 
ne Colonne ; Célebre Capitaine, qui com- 
manda fucceffivement les troupes du Pape 
Juies IT , de | Empereur , & de François I, 
Roi de France ; fept beaux payfages du 
Pouflin ; peints à frefque ; & deux belles té. 
tes ; dont lune d° un jeune homme , & l’au- 
tre de Mafiniffa , avec un cafque fur la tête. 
Dans une autre piece ; une petite colonne 
torfe de marbre rouge Egyptien ;.qu’ on pre- 
tend être la Columna bellica ; qui étoit autre- 
fois devant. le temple de Bellone, & de def- 
fus laquelle ou décochoit une flêche pour de- 
clarer la guerre; un grand & très -beau ta. 
bleau de ruines d’archite@ure , par Luchef- 
ni; l'apothéofe d'Homere , bas-relief antique, 
d’une compofition & d'une execution au. 
de fous du mediocre , mais dont les attitudes 


plufieurs autres antiques; Apollon & Daphné, 
du Pouffin; une adoration du Saint Efprit, 
par le Titien , dont la compofition: eft extra- 
vagante , mais les têtes en font très-belles, 
Enfin dans une autre chambre, on voit 66 
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42 
payfages, par Orifonte, dont les plus elti- 
més font les quatre plus grands . 

Le grand efcalier eit auffi enrichi de fta- 
tues remarquables , (On y diftingue celle d’un 
Roï barbare ; un bufte d'Alexandre & une t6- 
te de Médufe en porphyre , 

Le grand appartement eft de la plus gran- 
de magnificence pour les ameublemens. Dans 
la grande falle , dont la voûte eft peinte par 
Lanfranc,on trouve pluffeurs portraits d’hom- 
mes illuftres de la maïifon Colonne . Dans les 
autres pieces on remarque une $. Marguerite, 
du Guide dont la tête eft une des plus belles de 
ce grand peintre ; une belle figure d’ Hero- 
dias portant la tête de S, Jean, par le Titien ; 
un tableau de Berghen , reprefentant l'Ange 
qui annonce aux bergers la venue du Meffe, 
où font des animaux très-beaux ; un David, 
du Guide , beau quant à la couleur feulements 
une Sainte famille d'André de Sarto quitient 
un peu de la maniere de Raphaël; Céphale 
& Procris ; par le Titieu , tableau d’une bel- 
Je couleur S d’une belle variété de tons en- 
tre les chairs de Pun & de l’autre ; un grand 
tableau oétigone, peint à gouache par le 
Titien , reprefentant !° aigle de Jupiter qui 
enleve Ganimede , trés-bien composé & cor- 
rcétement defliné; & deux Anges qui adorent 
J. GC, au tombeau, du Balfan , peinture d’une 
fort belle couleur, 

La galerie ; qui occupe la partie meridio- 
nale de cet appartement, eft une des plus ma- 
gnitiques qu’il yait en Italie, Elle a 328 
palmes de long fur so de large , & fa déco- 
ration eft en pilaitres Corinthiens de jaune 
antique, entre lefquels il y a des croisées & 
des trophées en flucs dorés. Les deux fallons, 
qui font aux extremités, n’en font feparés 
que par deux colannes Compofites de jaune 
antique, foutenant une plate-bande. Dans 
le premier on voit dix bons payfages de Ga£ 
par Pouffin; la mort dé Regulus , par Sal. 
vator Rofa, tableau fort eflimé dont la cou- 
leur eft vigoureufe & les grouppes bien di- 
fpofés; une belle marine du même maître, où 
le reflet des rochers dans l’eau eit bien rendu 
& les figures du derriere traitées avec beau- 
coup d'efprits un autre tableau de Salvator 
Rofa , reprefentant un Hermite qui prêche 
dans la campagne, d’une bonne compoñtion, 
& où le nuage , qui eit derriere la montagne, 
forme un bel effet ; & un grand payfäge, de 
Claude Laurrain, fort bien fait. Dans la 
grande piece de la galerie on remarque la 
bataille de Lépante , où commandoit Marc- 
Antoine Colonne , peinte fur la voûte , qui 
eft un ceintre furbaifsé pofant fur une corni- 
che ; une Affomption , par Rubens ; dont la 
compofition et bonne $& la couleur agréa- 
ble; un Saint François, du Guide, oùil ya 
beaucoup d'expreflion ; une fuite en Egypte » 
du même maître; une Tabagie de Rubens» 
où il y a des caraëteres fingulierement char- 
gés 3 
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aés ; S, Jean prêchant dans le defert ; par Sal- 
vator Rola, tableau vigoureux, mais trop 
rouge de couleur; un beau David avec la tête 
de Goliath, par le Guerchin; un tableau du 
Parmegianino , reprefentant la Vierge & 
plufieurs autres Saints; une Venus ce Paul 
Veronefe, d’une très-belle couleur ; mais 
d’une mauvaife compofition ; une Hérodias , 
du Guide , dont les têtes font trés gracteu- 
fes ; & unbufte antique de Jupiter , dont la 
tête a beaucoup de nobleMe dans le Carac- 
tere . Dans le fecond fallon, une chañe & 
une bataille, par le Bourguignon ; un hom- 
me qui boit dans un verre ,par le Titien ; un 
païfan qui mange de feves, par le Tintoret ; 
une flatue de Flore, & plufeurs autres anti- 
ques, tables de marbres précieux, & autres 
curiofités , repandues dans ces appartemens . 

La bibliotheque du palais Colonne merite 
auffi d'être vue , de mème que l’appartement 
fupérieur , où fe trouvent encore de fort b<l- 
les peintures , parmi les quelles on diltingue 
un $, François , du Titien ; le facrifice de Ju. 
les-Céfar , par Carle Maratte june Vierg: ; 
du Perufien ; Adam & Eve , du Dominiquin ; 
Europe , par l’Albane 3 & plufceurs taviea- 
ux de Rubens. 

Les Jardins, dans lefquels on pafe des 
plain pied du grand appartement, font di- 
Iposés en terrafle fur le penchant du mont 
Quirinal & prefentent un coup d'œil fuper- 
be. On y voir quelques antiques , & dans la 
partie fuperieure , qui répond à la place de 
Monte Cavallo. il y a quelques reltes des 
Thermes de Conftantin, & fur-tout un gros 
relle de frile & architrave Corinthien, or- 
né de ghirlandes & de feftons , qu’on croît 
communement ètre des debris du Temple du 
Soleil , bâti par Aurelien. 

Dans la rue, qui elt en face du Palais Co- 
lonne , fe trouve un hofpice de Camaldules, 
avec la petite Eglife de S. Romuazn * , dont 
le tableau ; peint par André Sacchi , ef 
compté parmi les plus célebres qu’il y ait à 
Rome . Il reprefente le Saint dans une Vallée 
agréable des Apennins, où il explique à fes 
Solitaires la railon qu'il a eu de quitter le» 
monde & leur montre cette échelle miracu- 
leule qu’il avoit vue en fonge , affez fembla- 
ble à celle de Jacob. Tout refpire dans cette 
peinture la paix & les douceurs de la retrat- 
te, La compoñtion en eit fimple , & l’atten- 
tion efl bien peinte fur les Religieux qui écou- 
tent le Saint, dont la tête elt trés-belle, Le 
tableau cit trés-harmonieux , & on y admire 
Punion, l’accord, le goñt du deffein , & la 
maniere dont le peintre à fu dégrader fix fi- 
gures de Camaldules vêtues de blanc, dans 
lefquelles il n’a pu être aidé, pour l'effet, 
par la difference des couleurs, & aux quelles 
a fupplée par de beaux tons rompus , qui 
y repandent une amenité admirable. Le fond 
L n’en elt pas auf heureux , 
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De.li on palle à la ruc du Cours, qui cum- & 
mence à la place de Venife, & dont la par- 
tie Orientale , jufques au palais Sciarra , ap- 
partient au fecond quartier; que nous decri- 
vons. Il ya de ce côté, fur la place de Ve- 
nile , le valle Palais Bolognctti ? , de l'archi- 
teéture de Charles Fontana, & enfuice celui 
de Paracciani . 

Fn avarçant vers le Nord, on trouve 
d'abord le l'alais de l'ACADEMIE Le FrAN: 
cs ? , fitté fur le Cours, vis-i vis le Palais 
Doria, & bäti fur les delfeins du Cavalier 
Kiminaldi , qui a fuivi dans fa décoration un 
fyle moitié Italien & moitié Français: çar 
la mañfe ett du liyle Italien & le gnût des or- 
nemens et François, ce qui fait que le tout 
enfemble n’eft ni beau ni laid, comme pref- 
que tous les alliages. Louis XV, Roi de 
France, l'acheta en 1725 du Duc de Ne 
vers , & y plaça l’'Academie de France , éta. 
blie à Rome par Louis XIV en 1665, & com- 
posée d’un Dircéteur & de douze penfionnai- 
res , chofis parmi les eleves qui ont rempor- 
té les prix de peinture, de fculpture & d’ar 
chiecture à Paris. Au rez-de chaufsée font 
les falles d'Academie d'été & d'hiver, où 
l'on pole le modele; & d’autres chambres 
où l’on trouve les plâcres de Marc.Aurele 
du Capitole & de plufeurs autres antiques. k 
Tout le premier étage , appellé l'appartement 
du Roï, eît auffi rempli de modeles en plâtre 
des plus belles tatues de Rome & de Flo- 
rence ; mais la plüpart font placés à faux 
jour. L'apartement fuperieur eit occnpé par 
le Directeur, & les eleves font logés fous le 
toit. Cette Academie eft un bel établiffement 
pour la gloire de la France & le progrès des 
beaux arts; mais la fituation n’en eft pas fa- 
vorable , étant fur une rie trop bruiante, 
qui excite trop à la diffipation, & les eleves 
auroient befoin de chambres plus commodes 
pour leur genre d'étude . Ï 

Un peu plus haut eft l'ancienne Eglife de 
S. Marcezt, delfervie aujourdhui per des 
Religieux Servites , & décorée par une belle 
façade , que le Prelat Cataldi Buoncompagni 
a fait faire , fur les deffeins du Cavalier 
Fontara. C'étoi: autrefois une Collegiale, 
bâtie 1ur l’emplacement de la maifon de 
S, Lucine , Dame Romaine, où le Pape ; 
S. Marcel foufrit le martyre fous le Tyran 
Maxence. Etant tombée en ruines en 1519, 
un Cruciix , qui étoit reité en place, & 
qu'on y conferve encore , attira la venera- 
tion des fileles, & le grand nomore d'of. 
frandes qu'il occafionna , fournit bientôt de 
quoi la rebitir avec plus de magnificence . 
Les corps de S.Marcel & de S. Phocas, Mar- Ï 


tyrs , font placés fous le maître autel dans 
de belles urnes de marbre noir, & on con- ;i 
ferve plufieurs autres reliques dans la chapel 
le du Crucifis, où l'on remarque fur tout ff 
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un reliquaire , avec du bois de la Croix de 
Nôtre Seigneur , enrichi de plufeurs pierres 
précieufes. L’'Eglife eit ornée de beaucoup 
de peintures , faites par de maîtres eltimés ; 
d'infcriptions fepulcrales, & de tombeanx 
en marbre , où l'on voit quelques têtes, fai. 
tes par l’Algarde . 

A côté de S. Marcel on voit le grand P4- 
luis Millini , ci-devant Borrom£e , dont l ar. 
chiteéture et de Thomas de Marchis. On 
trouve ; fur le derriere , une petite place, 
avec lOratoire de la Confrérie du Crucifix 
de S. Marcel? , bâtien 1561 par les Cardi. 
naux Alexandre & Ranucius Farnefe , & dé- 
coré d'une Jhlie façade fur les deffeins de Vi. 
gnole. Il y a dans cette petite Eglife plu- 
fieurs peintures de Céfar Nebbia & de Ni- 
colas Pomarancio, 

La Place Sciarra eft fur le Cours, entre 
le Palais Millini & la Place Colonne. C’eft. 
là où fe faifoit autrefois la Jonétion de la, 
Via-Lata avec la voie Flaminienne , dont on 
trouva le pavé en 1631 à la profondeur de 
23 palmes, Le Palais Sciarra ? , qui a donné 
le nom à la Place, & qui et de l’archite. 
fture de Martin Longhi , Pancien , renferme 
une bonne bibliotheque . I] appartient au. 
jourdhui au Prince de Palefirine . 

Derriere ce Palais eft une petite rue , où 
l’on trouve un monaftere de Religieufes de 
S. Auguftin 7 , avec une petite Eglife dediéc 
à Nôtre Dame des Vierges . Elle a été rebâtie 
en 1627, & ornée de marbres , de ftucs do- 
rés, de flatues & de differentes peintures, 
faites par Geminiani ; Mercati , & autres 
maîtres . 

Au Nord du Palais Sciarra : on pañfe fous 
l.Arc de Carbognano . & l’on trouve dans la 
premiere rue à gauche , la belle Eglife des 
Servites, appellée S, Mrrte 1x Via 4. Elle 
fut confiruite en 1253, & rebîtie en 1594 
fur le deffeins de Martin Longhi. La façade 
cependant eft de l’architeture du Cavalier 
Rainaldi, On remarque, dans la premiere 
chapelle à droite, une image miraculeufe de 
la Vierge , & dans la feconde , des peintures 
du Caravaggio d’aprez les deffeins d'André 
Sacchi. Dans la troifiéme chapelle 1] it 
auffi une Annonciation , une Nativité de N, 
S. & une Adoration des Mages , peintes par 
le Cavalier d’Arpin. 

Un peu plus haut eft la petite Eglife de 
S. Claude des Bourguignons, avec un hofpice 
fondé par un National en 1662, La façade 
de l’Eglife , rebâtie en ce Siécle , fur les 
deffeins de M. Derifet, eft ornée des flatues 
de S. André & de S. Claude , faites par des 
fculpteurs François . Le tableau du maître 
autel eit de Pierre Barberi ; la Refurreétion , 
de M. de Troy , mort Direéteur de lacade. 
mie de France à Rome; & le S, Charles, 
de Piacide Coftanzi . 
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Derriere cette Eglife on trouve la Place de 
Poli, où l’on voit d’un côté l'Oratoire de 
la Confrérie du S.Sacrement de S.Marie in Via, 
bâti en 1724, fur les deffeins de Dominique 
Gregorini; & de l'autre, le grand PaLats 
Conri$, dont l’architeQure eft de Martin 
Longhi , l’ancien, & qui appartenoit autre- 
fois aux Ducs de Ceri , de la maifon Orfini. 
Il eft occupé aétuellement par le Duc de Poli 
& Guadagnolo, héritier de l’ancienne & il. 
Juftre maifon Conti, qui a donné plufeurs 
Papes à l’'Eglife. On voit dans l'interieur de 
très-beaux appartemens , & des tableaux de 
Rubens, du Guide, du Carrache, de Pierre 
de Cortone, de Carle Maratte & d’autres 
peintres célebres . 

Devant ce Palais, près de !a fontaine de 
Trevi, eft une petite place où fe trouve 
PEglife de S. Maris 1N Trivio , avec la 
maifon de Noviciat des Clercs Reguliers 
Crucifers ou Miniftres des infirmes, qui la 
deffervent. Cette Eglife fut bâtie ou reta- 
blie par Bélifaire , en reparation de la faute 
qu'il avoit commife en depofant le Pape Sil. 
vere en 527 , pour plaire à l'Imperatrice 
Théodore, On l’appelloit alors S, Maria an 
Fornicz, à caufe des anciens arcs de l’eau 
Vierge qui paient près de-là. Sous le Pon. 
tificat d'Alexandre VII, elle a été reparée, 
fur les deffeins de Jacques de Duca , & ornée 
de peintures faites par Jean Françnis Grimal 
di Boulonnois, Gafpar Serenari Sicilien, le 
Gherardi , Louis Scaramuccia Perufen, & 
le P, Barthélemi Morelli , Religieux de la 
maifon. Dans le Noviciat de ces Peres , on 
voit un Chrift, peint par le Palma , dont on 
fait le plus grand cas. 

Derriere le même lalais , dans la cour 
d'une maifon ; qui ett devant la porte du 
College Nazaréen , on voit un moment de 
l'Empereur Claude 6 , qui fait partie de Paque- 
duc de l’eau Vierge. C'eft un entablement 
de grande maniere ; à fleur de terre , fous le- 
quel paroilfent deux chapiteaux de pilaîtres 
d'ordre Dorique . Il y à fans doute entre- 
deux une arcade fous laquelle on pafoit au- 
trefois , & qui prefentement eft entierement 
comblée. 

Au midi du même Palais Gonti on voit la 
magnifique FonTaine pe Tnrevi, formée 
d'une partie de Pean Vierge, qui eft la meil 
leure eau & Ja plus agréable qu'on boive a 
Rome. Elle a fa fource à huit milles de la 
Ville, entre le chemin de Tivoli & celui de 
Paleftrine , vers la ferme de Salona, Agrip- 
pa ; gendre d’Augufle , fa conduifit , 19 
ans avant J. C, par le moyen d’un aqueduc 
de 14 milies de longueur , qui entre dans la 
Ville près du Muro -torto , & qui vient au 
bas de la Trinité du Mont, où il fe partage 
en deux branches pour conduire les eaux le 
long de la rue condotti & À la Fontaine de 
Trevi. F 2 Cet- 
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fort fimple , fut décorée par Clement XII 
du grand édifice qu'on y voit aëtnellemtent ; 
fur Les deffeins de Nicolas Salvi. Elle eft 
composée de trois corps darchiteéture & 
d'un foubaffement pofant [ur une malle de 
E rocher, dont l’eau fort pour tomber dans un 
petr baffin, au tour du quel eit un trocoir 
enfoncé au delfous du niveau de la rue, de 
fix à fept marches ; mais fermé par ce gran. 
des bornes & une ample barriere, qui occupe 
prefque toute la Place . L’avant-corps re 
preleute un arc de Triomphe , décoré de 
quatre colonnes ; de bas-reliefs & de ftatues. 
Dans la grande niche du milieu, ornée de 
quatre petites colonnes foniques , eff une fta- 
tue de Neptune posée fur une conque, que 
traînent des Chevaux Marins, gouvernés par 
des Tritons, Ce morceau de leulpture » CKC= 
cuté en marbre par Pierre Bracci, porte fur 
le milieu des rochers & en occupe près des 
deux tiers. Dans le niches laterales font les 
ftatues en marbre de la Salubrité & de la Fe 
condité , & au dellus deux bas reliefs , dont 
Pun reprefente Agrippa, & l'autre la Blle, 
ou la Vierge, dont l'eau porte de nom. 
Au-deffus de la corniche on voit encore qua. 
LU ftatues ce l’Abondance des fleurs , de la 
à fertilité des campagnes , de la Richeïle de 
dl'Automne & de l’Agrément des prairies, 
Les arriere-corps ne font ornés que de pila- 
Îires Corinthiens , entre leiquels font dés 


ü , qui éioit auparavant 
croisées. On regrette qu’une fontaine fi bel- 
le ne foit pas fur une grande Place, dont el- 
le feroit le plus bel ornement . 

On voir à côté de cette Fontaine, le P2- 
lais Colicola ? , ou Cawalieri, bâti fur les def= 
feins du Borromini, où Pon remarque une 
montée en pente douce qui tient lieu d'e’ca- 
lier, & qui conduit facilement jufqu'au fom- 
met de l'édifice . 

Un peu au-deffous , fur la Place de la fon- 
taine de Trevi, eft V Eolife paroïffiale des 
SS. VincenT ET ANasrase, dont la beile 
façade , ornée de deux ordres de colonnes 
{ Corinthiennes & Compofires , a êté bâtie en 
 travertin , par Martin Longhi le jeune , aux 
depens du fameux Cardinal Mazarin qui en 
écoit titulaire. Elle eft defervie par les Clercs 
Mineurs, & on y conferve les cœurs de 17 
Papes ; décedés dans le Palafs du Quirinal , 

Î qui eit dans le diftriét de cette Parorife. Le 
tableau du maître autel a êté peint par Fran- 
çcois Rofa, 

En füuivant la rue droite, qui commence 
À à cette Eglife, on traverfe celle qui conduit 
à Monte Cavallo, dont laut V fit adoucir la 
i pente, & qui ell peu differente de l’ancien 
ne rue appellée Clivus Salneis, On y voit à 
gauche le Palais dé la Datuirie bii par Ur. 
bain VIIT; & à droite , le monaltere des 
{ Kéligieures de S. Dominique , dont PEglife , 
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dediéce à S. Marie de l'Humilité, et ornéc de 
marbres , de ttucs dorés, de bas-reliefs, : 
de itatues & de différentes peintures . 

En avançant vers le Midi, on trouve à 
gauche l'Eglife de S. Croix Des Lucquois, 
qui étoit auref is dediée à S. Nicolas de Ba- 
ri, & qui en 1675 fut rebâtie en l'honneur 
de Saint Bonaventure pour fervir d'Eglife au 
couvent des Capucins . Ces Religieux ayant 
éré enluitetransfé és dans le couvent qu'ils 
ont prés de la Place Barberine, Urbain VIII, 
en 16531, la donna aux I ucquois , qui la de. 
dierent au célebre Crucifix de Lucqnes, ap- 
pellé il Volto Sauto . Ils y ont auffi fait faire 
une façade nouvel'e, & ont décoré l'inte. 
rieur de peintures , dont une partie a été fai. 
te par Jan Coli & Philippe Güerardi , tous 
deux citoyens de Lucques . 

Prés de certe Eglile étoit autrefois le 
marché aux Cochons , Forum Surriwm 3 le 
portique de Conitantin , & un fuperbe efca- 
lier qui conduifoit aux Thermes de cet Em- 
pereur , fitués fur le Quirina!. On trouve 
entuite le Palais Grimaldi , là Place de la, 
Pilutea 2, où donne lentrée du Palais Muti, 
& l'on arrive à la rue Papale ” 

En fuivant cette rue à gauche, on ne: 
à lEghiie de S SiLvESTRE d Monte Cavallo, 
qui eit le Noviciat des Théa-ins » Avec un. 
biau cofivent , des Jardins agréables & une 
riche bibliotheque . L’Eglife , ornée du tems 
de Grézoire XIFT ; renferme de fort belles 
peintures. Le tableau, fait par Jacques Pal. 
ma; Venitien, eit treseitimé. Les quatre 
ovales du Pendentif de [a coupole ont été 
peints à fefque par le célebre Dominiquin . 
Ils reprelentent Davil danfant devant l’ar. 
che ; Judith montrant la téte d’Holopherne 
aux habitans de Béthulie; Efther s’évanouif- 
fait devant Affuérus ; & la Reine de Saba 
atlile avec Salomon fur fon thrône. On:voit à 
la chapelle des Bandini les flatues en pierre 
de S. Jean lEvangelitte & de S. Marie Ma. 
delaine , faites par PAlgarde , lefquelles font 
bien pensées & pleines d’expreffions , La 
chapelie de FA omption ; décorée d’une très 
bonne architeéture par Onorio Longhi, a un 
tableau peint ur ardoife par Scipion Gaëta- 
ni. On remarque aufli dans la feconde cha- 
pelle à gauche des peintures de Polidore Ca- 
ravage & du Cavalier d’Arpin, 

Un peu plus haut que cette Eglife on trou- 
ve la Place de Monte Cavullo, dans une tres- 
belle fituation, avec des points de vüe très 
agréables, Elle eit d'une forme Fort irregu- 
liere, mais très. bien décorée par le Palais du 
Pape, les ecuries , le Palaïs de la Confulte 
dont nous avons d' eja parlé 7, & par Les 
Statues Coloffales de Caftor LR, P: lux $ te. 
naut leurs chevaux, qui ont donné le nom ; 
à certe parcie du Quirinsl. 

Ces magnifiques grocppes antiques de ! 
mar- 
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marbre , apportés d’Alexandrie par ordre de 
Conitautin qui en fit décorer fes thermes, 
& placés ici fous Sixte- Quint , par les Lin 
de Fontana , en face de la rue de Porte Pie , 
font un trés-bon effet dans cette place. On 
en attribue un a Phidias & l’autre à lraxi- 
teles ; & des infcriptions qu’on lit fur les pie- 
dellaux donnent ces figures pour Alexancre 
le Grand qui dompte fon cheval Bucephale ; 
mais on a prouvé que ces deux célebres feul: 
pteurs avoient vecu avant ce Prince, & les 
connoiffeurs penfent que les deux chevaux 
n'ont pas Été faits en même tems que leurs 
maîtres. Quoiqu'il en foit ces figures fonc 
très-belles , & routes coloffales qu elles font, 
elles n’ont rien d'outré & les contours en. 
font fort coulans. 

La Fontaine , qui eft au bas de ces group- 
pes , formée par un gueridon d'eau ; n’eit 

point du tout eflimée . 

Les Ecuries du Pape , commencées fous {n- 
nocent XIII , & achevées par Clement XII, 
fur les delete du Cavalier Fuga , n’ornent 
pas mal la Place du côté du Midi. 1] y a du 
logement pour tous les officiers, & elles peu- 
vent contenir 128 chevaux. 

Le magnifique PaLais PontirtCnL des 
Monte Cavallo, ou ds D'ürinal, biti dans une 
di fituation trés-avantageule , dune la vue do- 
de tonte la Ville & où l’on relhire l'air le 
À plus pur , fut co nmencé vers l’an 1540 par 
Paul IIT, & aggrandi enfüuite par Gréxoi- 
re XHII, M les delfeins de Flaminio Ponzio, 
& d'Ottavio Mafcherino, qui fit l'efcalier 
tournant , le grand appartement, le porti- 
que & la galerie , au-dellus de laquelle eit 
Phorloge, Sixte-Quint & Clement VIIL f- 
rent continuer le bâtiment , {ous [a dire@ion 
de Fontana. Paul V y fit ajouter un grand 
appartement & une chapelle par les foins de 
Charles Macerno. Urbain VIII acheva de s’y 
former une isle, en faifant entourer de murs 
tous les Jardins , & Alexandre VII fit com- 
mencer ,; pour les officiers de la maifon du 
Pape ; fur les deffeins du Cavalier Bernin, 
un grand bâtiment, qui a été continué par 
Innocent XIII & par Clement XII, & qui 
s'étend aujourdhui à plus de 300 pas le long 
de la rue de Porte Pie, 

La principale porte d’entrée, qui donne 
fur la place , eft ornée de ftatues de S. Pier- 
re & de S. Paul, & de deux grandes colon- 
nes loniques , de marbre, qui foutiennent 
une tribune deftinée aux bérédiétions publi- 
ques du S.Pere. La cour qui fe prefente en- 
fuite , longue de 150 pas & large de 75 , eit 
environnée d'une colonnade qui forme un_» 
grand portique où les carolfes peuvent en- 
trer . Sur ce portique s’eleve un premier 
étage ; dont le mur eft percé de croiféess & 
tout l'édifice elt couronné d'une corniche » 
avec des modillons. La décoration du fond 
! de la cour a un ordre Jonique ; qui ne regne 
point dans les autres côtés, & qui par cette 
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augmentation de richeffes décide parfaire- 
rnent la principale entrée des appartemens . 
La forme générale de cette cour eft belle & 
élégante ; les portiques dont elle eft entou 
rée; y donrent de la mujeité 3 3 la décoration 
en eft fimple & de bon goût, mais cepen- 
dant fans magnificence = 

Âu bout du portique, qui fe prefente en 
entrant , elt un efcalier Majeftueux, dont les Î 
marches font d'une grandeur extraordinaire , 
% qui conduit au premier étage , dans le- 
quel on trouve à droite la falle Royale qui 
eit devant la chapelle; & à gauche les ap- 
partemens de Sa Sainteté, dont la plüpart 
font meublés de fimples tentures de velours 
cramoify , avec des chaifes de buis, faites 
en forme de cntfres garnis de doffiers . 

On entre d’abord dans la grande falle des 
Conffitoires publics, dont la voûte et déco- 
rée d’une belle perfpeétive d’Auguitin Tafñi, 
& de plufieurs Vertus par Orazio Gentilel. 
chi. On ÿ voit auffi plufieurs cartons d’An- 
dré Sacchi , de Pierre de Cortone , & de Ci- ! 
ro Ferri, qui ont fervi de modeles pour les 
coupoles inferieures de la Baltlique de Saint 
Pierre. La chapelle , qu'on trouve eniüite, 
faite en forme de Croix Grecque » A été pein- 
tea frefque par le Guide , qui a auffi fait À 
l'huile l'Annonciation de l'autel, dont 11, 
compoltion n'eit pas des plus eitimées. Les 
quatre Prophetes des pencdentits font fort 
beaux ; auflibien que le grand tableau où eit 
reprelentée là naïlfance de la Vierge. Dans 
les pieces fuivantes, on remarque des vou. 
tes dorées & ornées de peintures du Cavalier 
d'Arpin ; une chapelle décorée parle même 
peintre de quelques traits de l’hiftoire de, 
S. Grézoire le Grand; & des tableaux, dont 
les principaux font un S. Jean- Baptitte de 
Raphaël ; un Ecce Homo, de l” Albanc; & 
une Vierge ; par Carle Maratte qui a été 
exécutée en mofaïque au-defous de l’horlo- 
ge, & dont les têtes font belles & la cou- 
leur gracieufe . 

La petite galerie, qui eft au fond de la. 
cour, au deffous de cette horloge r»aété dé- 
corée fous Urbain VIII, & ornée de vues & 
de payfages , par le Boulonno!s. Dans l'une 
des pieces fuivantes eit une très-belle Vier- 
ge» parle Guide , laquelle tient l'Enfant Je. 
fus endormi dans un linge, Ce tableau eit 
d’un excellent pinceau . La tête & les mains 
de la Vierge font admirables , & le fommeil 
de l’enfanc ne pouvoir être rendu avec plus 
de verité, 

Dans le grande galerie , peinte fous Ale- 
xandre VIE , on a reprefenté plufieurs fu- 
jets tirés de l’ancien Teitament , parmi lef- 
quels on diflingue le buiffon ardent, & la 
terre promife, par Jean-Françnis de Bolo- 
gne ; le paffage de la mer Rouze , par Guil- 
laure Cortef, dit le Bourguignon ; la rosée 
de Gédéon, bar Salvator Rufas David & 
Goliath , par Lazare Baldis le j jpserren doi 
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Salomon, de Charles Cef; l’hiftoire des 
Cyrus, par Ciro Ferri ; l’Annonciation, par 
le même ; & au fond la Nativité de la Vier- 
ge, par Carle Maratte. Quoique ce dernier 
tableau n'ait pas un grand effet, il elt bien 
composé , & l’on y voit des tetes tres-agré « 
ables , 

L'appartement des Princes, qui eft du cô- 
té de la chapelle , eit auffi orné de tableaux 
des plus zxcellens peintres, On palfe de-là dans 
la grande falle Royale, qui ell pavée de beaux 
marbres de differentes couleurs , & décorée 
de peintures , dont les fujets font des hiitoires 
de l'ancien Teitament , La partie , qui eit du 
côté de la chapelle ; & Ja partie opposée 
{ont du Lanfranc 5 les deux autres, dont l’une 
vers la porte & l'autre vers les fenêtres, ont 
été peintes par Carle le Venirien. L'on y 
voit aufli les cartons de Carle Maratte, qui 
ont fervi pour des mofaiques de la Rañilique 
de S, Pierre ; un beau bas-relief en marbre , 
de Tadiée Landini, où J. C. eit reprefenté 
lavant les pieds à fes apotres; & le magnifi- 
que tableau de S. l'étronille, par le Guer. 
chin, qui eit auffi executé en mofaïque à 
S, Pierre, & qui eft le plus célebre de tous 
ceux qu’il y a dans ce palais. En effet, quoi- 
que les ombres en foient trop noires , l’ordon- 
nance en eft bonne, la couleur en eit vigou- 
reufe ,; & pius on l'examine, plus on y trou. 
ve des beautés de détail. 

Le grande Chapelle Pauline , qui touche 
la falle Royale, S où Sa Suinteté tient fou- 
vent chapelle , eit pavée de beaux marbres, 
& a un plafond repaïti en cailfons de ftucs 
dorés , fur les deifeins de lAlgarde. 

Le Farlin de ce Palais, qui a pres d’un» 
milie de circuit, merite auffi d'être vu. C’eit 
un alemblage d’allées, de parterres & de 
potagers , qui en général eft bien entendu, 
mais fans beaucoup de magnificence. On y 
voit cependant de belles fontaines ; des bon- 
nes iatues antiques , parmi lefquelles eit une 
Jinon ! ; des jeux d'eau, des bofquets agré- 
abies , des attrapes pour mouiller les moins 
attentifs , des {alles formées par des arbres 
touffus , des orgues que les eaux font Jouer, 
& des grottes en rocailles dont le coup d’œil 
cit des plus pitoresques . 

Le cafin, ou Caféaus, que Benoït XIV 
y à fait faire, fur les delleins de Fuga dans 
un gout Ang'ois, eit orné de bultes de mar- 
bre blanc, de Porcelaines , de hucs dorés, 
de grotefques & de tableaux. [left composé 
d'un grand vehibule au milieu de deux cabi- 
nets, Dans ce‘ui , qui eit à droite en entrant, 
on voit deux jolis payfages d’ Orifonte & 
cinq tableaux de Pompée Batoni , parmi lei. 
quels celur du plafond reprefente J. C, don- 
nant les clefs à Saint Pierre en prefence des 
Apôtres, La couleur en eit bonne & vigou- 
reulc, Dans l’autre cabinet, qui eit vis-à-vis, 
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il y a deux grandss vues de Jean. Paul Fan- 
nini, dont l'une reprefente la place de Saint 
Marie Majeurc & autre ceile de Monte Ca- 
vallo, Ces deux tab eaux font harmonieux 
& d’une couleur qui eit belle fans être » 
vraice 

De la place de Monte Cavallo on entre 
dans la rue de Porte Pie, qui patle le long 
du logement des Suiifes, & on vient aux Qua- 
tre fontaines , d'où l’on deicend par Îa rue 
Felice , fur laquelle fe tronve * ganche le 
college des Ecoffois, fondé par Urbain VII, 
avec une petite Eglifs, dediée à S. _4ndré , 
Apôtre de la mème nation, Le Martyre du 
Saint ; qu’on voit au maître autel, eft de 
Pécole du Bourguignon . 

Dans la rue Rofella, qui elt à côté de ce 
College, en face du Palais Rarberin, fe trou. 
ve « droite la petite Eglife de Nôre Dame 
des Neiges 2, avec un hofhice de Fcuillans, 
où demeure leur Procureur Général de la 
congregation de France. 

Un peu plus bas eft l'Eelife de S. Nicolis 
in Ærcrone 3, cedée par Brnoït XIH aux Re- 
ligieux Servites , qui Pont fait reparer & 
embellir fur les deïleins du Marquis Jerôme 
Téodoli, Parmi les peintures, dont elle eit 
ornée, on y en remarquera du Cavalier d'Ar. 
pin & de quelques autres bons Maîtres . 

Vis à-vis on voit le Palais Gentili , & en. 
fuite l'Oratoire du Cracifix, & la maïfon où 
fe tiennent lesaffemblées ordinaires de l’.4ca- 
demie des Arcades. 

On entre enfuite dans la ne Neuve , à 
côté de laquelle eft PEglife de S,. Fear du 
College des Maronites, fondé en 1584 par 
Grégoire XIIT pour y eleser des Jeunes Sy- 
riens , qui retournent enfuite au mont Li 
bau ; où cit leur établifement principal , 
& où ils confervent le dépôt de la Foi da s 
fa pureté , parmi les Schifinatiques & les Hé 
rétiques Neiloriens & Jacobites dont ils font 
environnés, On y célebre l'office Divin fui- 
vant le rit Syriaque, ce qui y attire les étran- 
gers ,; qui ont du plaifir de voir leurs cérémo. 
monies fi differentes de celles des Latins , & 
fur tout d'entendre leur chant , melé avec le 
fon de pluficurs inffrumens finguliers, incon- 
nus aux Muffciens de Europe, 

La rue Neuve conduit à celle de la Ma. 
donna-di-Coflantinopoli , où l’on voit à droi. 
te Ptglife des Saiurs anges Gardiens # , bâtie 
par ja Confrérie de mème nom, fur le def- 
Seins de Felix de la Greca . Le maître autel, 
qui eit de Parchite@ure du Cavalier Charles 
Rainaldi, eit orné de cnlunnes de marbre & 
d'un tableau , peint par Hiacinthe Brandi, 

À côté de cette Fohife eit le Palais calbe- 
roni, où lon remarque une Galerie peinte 
par le Cavalier Jean-Paul f'annin; & au bout 
de la rue ; on trouve Ja place Barberimi , dont 
nous allons parler. 

Au- 
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Partie Orientale du II Duartier, où font 
le Palais Barberin, l'Eglife de 5. Su. 
Jinne, & celle de S. Nicolas 
de Tolentin. 


CC Ette partie du fecond quartier comprend 
ce qui ell au Levant d'été de la rue 
Felice . 

La PLace BaRgERINI!, dite auparavant 
Grimana ,; elt entre le Couvent des Capucins 
% le Palais Barberin, dont elle a pris le 
nom, Elle eft d’une bonne forme & décorée 
de deux fontaines, dont le Bernin a donné les 
deffeins & qui font très-bien . Celle du Tri- 
ton, qui elt dans le milieu , repréfente qua- 
tre Dauphins foutenant une grande coquille , 
qui femble renfermer un Triton qu'on voit 
deffus ; & qui de fa conque jette de l'eau. 
L'idée en eit très-ingenienfe & trés.bien ren 
due, La fontaine des Trois Abeilles : placée 
à un des coins de la place & cela rue Feli- 
ce, n'à gueres moins de merite, quoique 
composée d’une fimple coquille ouverte , fur 
la charniere de laquelle font trois abeilles qui 
jettent de l'eau. 

Le Parais BARBERIN ?, lun des plus 
beaux & des plus valtes palais de Rome , eft 
à côté de cette place , fur le mont Quirinal, 
tout près de la rue Belice fur laquelle donne 


a 
ë la porte principale. 11 a été bâti fous Urbain 
VIIT qui étoit de la maifon Barberin, & com- 
me ce Pape a regné long tems, les artiftes 
les plus habiles , qui vivoient alors à Rome , 
y ont travaillé a l’envi les uns des autres , & 
l'ont eurichi d’excellens ouvrages en peintu. 
re & en féulpture. Le bâtiment eft composé 
de trois grands corps-de- logis, dont la façade3 
eft de l’architeéture du Cavalier Bernin. Elle 
confite en deux pavillons & un arriere-corps 
de trois étages d'arcades , ornées de colonnes 
Doriques % Ioniques & de pilaftres Corin- 
thiens. Le portique, qui regne fur toute la 
longueur de cet arriere-corps , va en retrécif- 
fant jufqu'i une arcade qui eft dans le fond du 
bâtiment, & à travers laquelle on a pour point 
le vue les jardins & une fontaine ; ornée 
d'une flatue d'A pollon . Ce portique eft très- 
beau, mais fa décoration a trop de mouve- 
ment dans les corps qui la compofent & la di. 
vifion en devient trop petite. 
L'appartement du rez.de-chaufsée eft com. 
posé de neuf pieces. Dans la premiere cham- 
Î bre font plufieurs cartons de Pierre de Cor- 
tone & de Romanelli & deux grandes urnes 
de marhre Grec avec des bas-reliefs eftimés : 
Dans la feconde , des ftatues d'Apollon, d’A- 
grippine , de la Déeife de la Santé ; trois Ido- 
les Egyptienes, un bas-relief reprélentant une 
chalfe antique , des Apôtres de Pierre de Cor. 
tone % de Carle Maratte, & quatre Bac- 
chanales du Titien, Dans la piece füuivante , 
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Herodiade de L£onatd de Vinci; la Vertu,1 
de François Komanelli, plufieurs portra'ts 
& un bas-relief antique, Dans la quatrieme, j 
plufieurs bas-relef, une urne d’albitre O. 
riental, & la célebre flatue antique du Fa. 
pe qui dort 4, ouvrage Grec du plus beau | 
choix de nature & trés-bien composé, Dans 
la premiere chambre à droite, des flatues 1 
d'Ifs, de Marc-Aurele & de Diane d° Ephe 

fe ; & le tab'eau du Caravage ; reprefentant 
Jacob avec Ange. Dans la feconde, une 
trés-belle ftatue de Venus, une autre de Bac 
chus , la Pauvreté par André Sacchi, ne s 

S. Etienne du Carache & le fameux tableau 
de la Madeleine ,; du Guide , dont le caraûte- 

re elt très - beau , les draperies bien faites , & 

la conleur delicate , Dans la troifieme piece 2 
un Chritt mort, du Carache ; un autre du 
Barocci ; une Vierge de Maratte ; une fta- 
tue en bronze de Septime Severe ; une fieu- 


re de Narcilfe en marbre très - eitimée ; un 
bufte de la Comtetfe Mathilde & quelques 
bas-reliefs. Dans la chambre füuivante , une 1 
copie à frefque du fameux Cyclope q’Anni- 
ba! Carachie a peint an palais Farnefe ; un 
enfant peint À frefque par le Guide; & un 
portrait d’ Urbain VIIT fait en terre, avec 

le feul fecours du ta4 , par un aveugle , nom. 
mé Jean de Gambañ. Enfin dans la derniere 
piece, un portrait de Raphaël, qu° ou croit 
colorié par lui même ; une Vierge qu on dit 4 
être du même maître ; un portrait du Cardi- 
mal Antoine Barberin, par André Sacchi ; 
plufieurs autres portraits faits par le Titien & 

le Padouanino, & des petites itatues antiques j 
des trois graces . 

La grande Salle qui eft au premier érage, 

a une voute admirable ; qui ett une des plus 
belles peintures de Pierre de Cortone, & qui 

le fit regarder comme le premier peintre de 
fon tems. Elle a pour fujet le triomphe de la 
gloire , exprimé par des attributs de La mai- 
{on Barberin, accompagnés de quatre Vertus, Ï 
de figures allegoriques & de très - bénux or- 
nemens., Cette voute le difpute aux plus fa- 
meux ouvrages de peinture, pour Petendue , 
Pinvention , l'ordonnance , la richeffe & la 
grande exécution , On veit encore dans cet- 

te falle plufieurs cartons du même peintre & 
d'André Sacchi, & une trés-belle copie de 

la Transfiguration de Raphaël, faite par Car- 
le, Napolitain, avec la plus grande evadi- 
tude & la derniere fideliré . 

Dans la feconde piece de cet étage font 
deux Venus ; dont l’une du Titien & l’autre I 
de Paul Veronefe . Dans la troifieme unta- 
bleau de Raphaël reprefentant fon amie», fi 
dont on ne trouve pas la fioure fort agréable; j 
un Entant Jelüs avec S. Jean-Baptiüte, de Ï 
jeune homme qui perd fou argent contre de fi. 
loux avec lelquels il Joue , peint par Michel- 
G 2 An- 1! 
4 V. plan, 55. 


Maratre; & une Lucrece de Romanelli, Dans 
la quatrieme , des.têtes du Parmefaun , & ur: 
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Ange de Caravages : les phyfionomies font 
de la verité même de lanature. Dans la 
cinquieme , ane éécollation de S. Jean- Bapti 

le ; une Madeleine, du Titien, & une tête 
antique de Scipion l’Africain , Dans la fixie- 
me , un baptême de f. C. par le Sacchi ; un 
S, Grégoire , par le Guide; & une S, Kofa- 
lie , de Maratte . Dans la feprieme , une au 
tre fameufe Madeleine, du Guide ; la Sama- 
ritaine , de Carache ; ne Vierge très - citi- 
méc , de Raphaël; & les ftatues d’une Venus, 
d'un Faune & d’un Silene. Dans la huitie- 
me, la mort de Germanicus, par le Pouffin, 
tableau d’une belle ordonnance , bien colo- 
rié, parfaitement dufiné & plein des plus 
belles exvreflions . 

Dans la premiere antichambre de l’appar- 
tement fuper'eur , des ftatues d’une Ama- 
zone ; d’un Hercule, de Brutus & de fes en- 
fans , d’une Cerés , de la Fortune , &c. dans 
la luivante, deux bufles fameux de Marius 
& de Sylla, une belle tête de Jrpiter ; deux 
grands tableaux de Romanell , dont lun 
reprelente le feltin des Dieux, & l'autre Ar- 
riane & Bacchus; & une belle copie de la 
bataille de Conilantn contre Maxence par 
Jules Romain, qu’on voit au Vatican. Dans 
la premiere chambre à droite, il y a deux 
ouites de Jaune antique 3 une tête fort rare 
d'Alexandre le Grand; & une autre d’Anti- 
gone. Dans la fuivanre, les rêtes en bron- 
ze d'Hadrien & de Septime Sevsre,& le por- 
trait d'Urbain VIII par André Sacchi . Dans 
la troifi-me, une belle Vierge du Titien ; 
une Diane Chalerelle , dont le corps et 
d'agathe Orientale ; & une petite ftatue 
antique de Diane d’kphefe, 

Dans la p'emiere piece de |? appartement 
qui ett du côté du Jardin, on voit un S. Sé- 
baitien par L'anfranc , Loth avec fes filles , 
par André Sacchi; nn facrifice, de Pierre 
de Cortone ; deux Apôtres, de Carle Ma- 
ratte ; & une Vierge du Perugin . Dans les 
pieces {uivantes, un beau tableau de Noé 
dans la vigne, par André Sacchi; une tête 
de Jules Céfar en pierre d’tgypte 3 une au- 
tre de Scipion PAf-icain , de jaune antique ; 
un buite d Urbain VIII en porphyre ; dont 
la côte cit en bronze, fait fur le deffein du 
Bernin ; une Hérodias, du Ticien. Dans la 
derniere chambre il y a une belle fontaine de 
bronze , fur la quelle eit une Venus ; des bu- 
iles antiques de Néron, de Septime Severe 
& d’autres Empereurs;, une ftatue d’une chaf- 
fvrelle; & une Vierge, du Guerchin. Dans 
des chambres voifines on voit encore d” ex- 
cellentes peintures , La chapelle a été pein- 
te par André Sacchi, qui a auffi fait le pla- 
fond de la piece fuivante ; ouvrage où lon 
remarque de bons caraéteres de tête, mais 
dont la compofition elt aride , fans effet , & 
la couleur foible . 
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La Bibliotheque , formée par le Cardinal 
François Barberin, elt au plus haut du pa- 
lats. On y compte plus de fo mille volumes, 
outre plufieurs milliers de manufcrits préci 
eux. 1 y a auffi une fuice confiderable de Ca- 
mées, de pierres gravées, de bronzes anti- 
ques ; de médailles, & beauconp d’autres f 
antiquités. Nous ferions trop longs fi sous 
entrions dans le détail des autres belles clo- 
£s antiques ? & modernes que l’on remarque 
dans ce mapnifique palais. 

Larue, qui eft au bout de la place Bar- 
berini, en face de la fontaine, palfe derrie- 
re S Bafile, Eglife de lhofpice des Moines 
de Grottaferrata, & conduit à la belle Egli- 
fe de $. Nicolas DE ToLENTIN, ? qui ap- 
partient à des Religieux reformés de F ordre 
de S. Auguflin. Elle a été bitie par la mai- 
fon Panfili en 1614, fur les deffeins de J:an 
Baptilte Baratci, & décorée d’un joli por- 
cal, de beaucoup de marbres, de ftucs do- 
rés , de bas-relicfs & de peintures. Celies de Î 
Ja coupole font de Jean Coli & du Gherardi, 
peintres Lucquois. Le maître autel, de 
né par l’Algarée, eit orné de la figure en. 
marbre de la Vierge , par Dominique Guidi, 
& de celles du Pere eternel & de S. Nicolas, 
par Hercule Ferrata. On remarque dans la 
trotiéme chapelle à droite un tableau du 
Guerchinz; & dans celle de la croifée, un 
S. Jean.Baptitte, par le Baciccio. La belle £ 
chapelle de la maïfon Gavotti , qui ett la {e- 
conde à gauche, cit dediée 1 Nuire Dime i 
de Savone & de l’architeQure de Pierre de fi 
Cortone, qui en a peint la voute en partie 
& la petite coupole. On y voit un grand 
bas-relief reprelentant la Vierge, avec les 
ftatues de S.Jifeph & de S. Juan. Baptiite . 

Il y a de peintures dans les autres chapelles 
qui ne Lont pas fans merite. 

De 11 on prend à droite, & l’on vient à la 
rue de Porte Pie, où l'un trouve # gauche la 
belle kglile de S. Susanne, fur la place de 
la fontaine de Termini, Elle occupe le mé- 
me emplacement que la maifon de S. Gabt- 
mius, pere de S. Sufanne & frere dn Pape 
S. Caius, qui la confacra vers la fin du troi- 
fiéme fiécle. Le portail moderne, conftruit 
entravertin vers l’an 1600, par le Cardinal 
Ruilicucci, fur les delfeins de Charles Ma- 
derne , elt un des plus jolis de Rome. Il et 
décoré d'un ordre Compofñte fur un Corin- 
thien, & couronné d’un fronton. La diftri- 
button en eit bonne ; mais la baluitrade , dont 
je fronton elt furmonté , ne fait pas un bon 
effet, L'interieur eit nrné de dorures , de 
peintures à frefque & fur toile, & de itatues 
en luc. Lesttalles des Religieufes , qui fui- 
vent la regle de S, Bernard , font les plus bel. 
les qu’il y ait dans la Ville; & lacîterne, ?; 
qui eit dans le Jardin du Monatlere, a éte 
décorée en marbre de la main même de Mi- ff 
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C'eft x peuprés dans le même emplace- 
ment qu'étoient la maiton & la place de 
Salluite, forum Sallaflii. Elles touchoient à 
ces jardins célebres , qu'il fr faire avec l’ar. 
gent rapporté de fa préfeéture d’Afrique,dans 
lefquels alloient les Empereurs même com. 
me à une des promenades les plus délicieufes, 
& qui étoient partie derriere S. Sufanne & 
l'Eglife de la Victoire, & partie entre les 
portes Salara & Pinciana , fur le mont Pin. 
cius , qui à caufe de ces jardins & de ceux 
de Lucullus étoit alors appellé collis Hortnlo 
THIR « 

Près du Monaftere de S. Sufanne , à côté 
de la fontaine de Moïfe , eft le couvent des 
Carmes Dechaufés ; dont l'Eglife , dediée 
à NôtRe Dame pe LA Victoire , eit 
toute revêtue de marbres, & ornée de ftucs 
dorés , de belles peintures & de fculptures 
exctllentes,. Les frais de la conitruétion de 
la façade ; élevée fur les deffeins de Jean- 
Baptilte Soria , furent payés par le Cardinal 
Scipion Borzhele en reconnoilffance du pre- 
fent que les Religieux lui firent du fameux 
Hermaphrodite de la Villa Borghefe , que 
Pon trouva en creufant les fnndements de ce 
portail , 

L’interieur, dont le plan elt bien propor- 
tionné , a pour décoration un efpece d’ordre 
Corinthien ;, dont les pilaftres font revêtus 
d’albâtre de Sicile ; qui eft fort beau. On vait 
fur le maître autel, orné de marbres rares , 
une image de la Vierge ; qui fut apportée 
d'Allemagne en 1621, autour de laquelle il 
y a beaucoup de pierres précieufes & d’of- 
frandes confiderables , faites par les Empe. 
reurs & par d’antres Princes , à l’occafion 
de differentes viétoires remportées principa- 
lement contre les Hérétiques, les Turcs & 
autres ennemis de la Foi. 

La Madeleine, dans la premiere chapelle 
à droite, elt de J, B. Mercati, Dans la fui- 
vante, on voit un tableau du Dominiquin, 
repréfentant S. François, qui reçoit l’enfant 
à Jelus des maïns de la Vierge. Le S.Françoïs eft 
fort beau; mais |” Enfant à l’air faché & 
femble ne pas aller volontiers entre les bras 
du Saint. La troifiéme chapelle elt ornée 
d’une Affomption en bas-relief, de Pompée 
Ferrucci 3 dun Chrift en Croix par le Guide; 
& d’une Trinité , du Guetchin , tableau où 
{ il y a des beautés de détail, mais d’une com- 
pofition froide . La premiere chapelle à gau- 
che à un Chrilt mort, parle Cavalier d'Ar- 
pins & la feconde , un S. Jzan de la Croix, 
par Nicolas Lorrain. Dans la troifiéme font 
S. Lucrece & S, Gertrude , tableau du Guer- 
chin ,; d’une couleur vigoureufe , où S. Ger- 
trude elt beaucoup mieux que $. Lucrece. 

Dans la Croisée à gauche eit une magnif- 
que chapelle , décorée aux frais du Cardi- 
nal Frédéric Cornaro , où l’ox voit la célebre 
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ftatue de S, Therele , que le Bernin Ini-mé- 
me regardoit comme fon chef l'œuvre . Elle 
eft reprelentée dans l’extafe de l’amour Di 
vin, avec la plus vive expreffion; & un 
Ange ; tenant d’une main une fleche , & 
femblant de l’autre lui decouvrir un peu le 
fein , la regarde en fouriant. La tête de cet 
Ange eit d’une finelle finguliere & celle de 
la Sainte parfaitement belle; mais l’un & 
l’autre prefentent trop facilement à l’efprit 
Pidée de l'amour profane, Dans la chapelle 
opposée ,; Dominique Guidi a voulu contral: 


| 
ter avec le Bernin par un ouvrage à ï | 


| 
| 
| 


près du même genre, en reprefentant S, Jo. 
feph dormant, avecl’Ange qui lui apparît 
en longe. Ce grouppe eit bien traité & le 
Guidi avoit du merite ; mais il a eu tort de 
fe mettre en oppofition avec le chef-d'œuvre 
du Bernin . 

En avançant vers la Porte lie on trouve 
la F'illa Barberini , & la rue de la Porte Sala- 
ra qui pafle entre la Willa Wulenti à droite, 
& la Pilla Mandofi à gauche, On voit dans 
celle-ci des ruines d’un ancien Temple de Ve. 
aus & du Cirque de Flore, 

Pres de la Porte Salara étoit le Campus 
Sceleratus, où fe trouvuit le 1epulcere fouter- 
rain, dans lequel on enterroit toutes vives 
les Veitales qui avoient violé la chattetéqu’el 
les devoient garder. L'appareil de ce luplice 
étoit d’une lolemnité lugubre & effrayante , 
& ce malheur , quand il arrivoir, étoit Pun de * 
ceux qui confternoient le plus la Ville. 

Hors de la même Porte fe trouve la ma 
gnifique Virra Asganr!, formée, depuis j 
quelques années , par le célcbre Cardinal Ï 
Alexandre Albani, & ornée avec un gout 
& une magnificence , qui l’égalent aux plus 
belles maitons de campagne qu’ayenc les Lrin. 
ces les plus puilfans de l’Europe. Les beautés 
modernes y font reunies avec les richelles de 
PAntiquité. Devant la maifon principale eit 
une grande place en demicercle ; dont les 
points de vue font très agréables . Ce palais 
eft composé d’un grand corps de lagis, fous 
lequel,du côté du jardin,regne une grande ga. 
lerie ouverte ?; & de deux portiques lateraux, 
au bout defquels font deux efpeces de petits 
Temples , bâtis dans un goût antique, & qui 
font perlpeétive aux extremités du grand 
portique ?. On y entre par une petite alle, 
de forme oétogone ,; & ornée de colonnes, de 
bas-reliefs, de mafques Sceniques , & de 1ta- 
tues antiques de Cérès 4, d’une Veftable, & 
de deux autres que l’on croit de Néron & de fl 


Brutus. 
I! fe prefente enfüite le grand portique ou- Ï 
vert en arcades 5 , tout pavé en marbre , & 
foutenu par de pilaftres & de colonnes de #ra- 
nite d'Egypte du plus beau poli. Les points £ 
de vue & la décoration en font admirables , ;: 
& lurpaflent tout ce qu’on peut voir ailleurs Î 
H en 
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i encevenre. Il eft décoré d’une architectu- 
re trés-éiégante , de beaux bas-reliefs anti- 
ques & de ftatues Imperiales d’Augutte, de 

Tibere , de Trajan , d'Hadrien ; de Euce Ve. 

re & de Septime Severe. Le bas relief, qu’on 

voit fur le piedeltal de celle de Tibere, re. 
I brefente Ulylfe confultant Tirelias dans les 
Enfers !, 

Vis-à vis les deux dernieres arcades de ce 
fuperbe portique, font deux efpeces de pe- 
tits Temples , revêtus de très-beaux marbres 
& décorés avec le plus grand goût. Dans 
celui de Marc:Aurele, qui eit du côté du 
Levant, on voit la flatue de cet Empereur ; 
placée für un piedettal avec un bas-relief an- 
tique , qui repréfente Polypheme ? chantant 
fes amours pour Galatée ; une [tatue de Do- 
mitien ?, qui eft la feule de cet Empereur , 
qui fe foit confervée entiere à Rome ; un au- 
tre de Pupien ; les bulles de Pallas , de kfarc- 
Aurele , de Luce Vere, de Carin & d’Ale- 
aandre Severe ; un autel de forme ronde avec 
des bas-reliefs ; de belles colonnes; & un 
grand vale d'albâtre fleuri de dix palmes de 
diametre. Entre ce petit Temple & le veiti- 
bule d'entrée eit la chapelle domeitique, 
remplie de marbres précieux & d’ornemens 
en or. L’autel eft formé par un tombeau de 
granite rouge , dans lequel repofent le corps 
de Saint Anticole & celui de Sainte Reine ; 
Martyre. 

Le petit Temple d’Antonin Pie, qui elt de 
l'autre côté du grand portique, a la même 
forme & la même décoration que celui de 
Marc Aurele . Il y a auffi au milieu nn grand 
vale d’albâtre fleuri, & on y remarque les 
iatues d’Antonin Pie , de Sapphô & d'un 
Heros inconnu ; les bultes d'Auguile, de Se. 
ptime Severe ;, de Trajan Dece & de Macrin, 
avec quelques bas-reliefs interelfants. Entre 
ce Temple & le veitibule d'entrée , font une 
petite chambre avec plufieurs bas reliefs an- 
tiques , principalement Etrufques; & le grand 
efcalier, qui conduit à l'appartement fupe. 
rieur, & où l’on voit des beaux bas-reliefs 
des Grecs & des Romains, 1l y en a où l’on 
remarque Rome triomphante ; des Orgies ; 
la fuite d'Orelte ; Hercule dans le jardin des 
Helperides ; deux Bacchantes qui danfent , 
l’une avec des crotales $ & l'autre avecle 
tympanon $ ; Philoétete relfentant la douleur 
la plus vive de la morfure d’une vipere 6 ; 
Hereule tuant les oifeaux Stymphalides ; & 
Leucothée tenant le petit Bacchus {ur fes gc- 
poux , d’an travail fort ancien 7 . ll y a auffi 
une peinturé antigne avec Oétavie & Livie 
facrifiant au Dieu Mars ®, 

La falle ovale de l'appartement fuperieur, 
dans laquelle on entre d’abord, & les crois 
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pieces fhivantes, font décorées de la maniere 
la plus élégante ; mais celle du coin , qui 
vient entuite , elt un riche cabinet, qui ren- 
ferme les antiques les plus rares & les plus 
précieufes. On y voit huit beaux vafes d'al. 
bâtre ; fix autres de porphyre > une fontaine 
de même matiere ; un Canope de pierre de 
touche avec des fizures en bas-relief ? ; une 
Idote EÉgyptienne de Smaragile ; des ftatues 
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en albätre de Pallas & de Diane ‘23 d’autres 
en bronze de Minerve, d’tlercule & d’Apol- 
lon Sauroctone : & d’autres en beau marbre 
de Diogenc ?‘ & de Faune ; neuf buites d’a'- 
bâtre, & plufieurs bas reliefs, qui meritent 
Pattention des conauifeurs & par leur era. 
vail & parles füujets qu'ils reprérentent . 

De ce cabinet on paile dans les pieces, qui 
font du côté du Midi, où l'on remarque des 
bultes de Faunes 12, d’Antinoûs fous la For- 
me d’Ofiris ; de commode ; & c’Agrippine en 
albdtre , deux vales de la même matiere ; 
deux mofaiques antiques ; le bel Antinoüs en 
bas- relief 13, qu'on regarde comme l’un des 
morceaux les plus rares de Ja Villa; & plu- 
ficurs autres bas-relicfs dont 1l y en a quire- 
préfentent Ampelus, le Genie de Baccchus 
4; le combat d’Hercule avec Apollon au 
fujec du trépied; un {culpteur , nommé Alca 
menes, qui s’y cit fguré lui même avec fa 
femme & 1on fils 15 ; la naitfance de Bac- 
chus ‘%3 un char de Silene , &c. 

La décoration de la grande falle eft des 
plus fuperbes K du plus grand goût . Les co. 
lonnes y font de porphyre; & les pilaïtres ; 
ornés de camées, Kont revêtus de mofaiques 
modernes , mais compolées de marbres véri- 
tables , fuivant l'ufage des anciens. Meinus, 
excellent peintre Saxon, en a peint la voûte, 
& y a reprélenté Apoilon fur le Parnalfe au 
milieu des Mufes, Ce morcean ne lui fait 
pas moins d'honneur que fes autres ouvrages. 
On voit auffi dans cette {alle des tables pré 
cieufes ; une trés-belle flatue de Pallas 47 
une autre d’'Îno ayant bacchus dans fes 
bras 8; des buites en bronze d’nn Faune & 
du Roi Ptolemée ; d'autres en Bafalte de Ju- 
piter-Scrapis & de Jules-Céfar ; & plufieurs 
bas-reliefs antiques, parmi lefquels font des 
trophées , des facrifices, des Bacchantes , & 
Dedale forgeant fes aîles apres avoir fait cel. 
les de fun Hils care 12 . 

Les cinq pieces , qui font du côté du Con. ù 
chant , fervent d’apparrement de propreté, & 
font ornées de dorures,de glaces, de curiofités 
de la Chine , de vernis précieux, avec autant 
de goût que de magnificence, On y trouve 
cependant quelques morceaux antiques, par. 
mi lefquels un buite de Fau:tine la jeune , & 
un autre de Lucille en porphyre, 
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î Les portiques , que l’on voit à côté de ce 
palais, & les chambres qui les accompagnent, 
prefentent une quantité prodigieufe de belles 
antiques. On pañle dans celui du Couchant 
par le petit Temple d’Antonin Pie, dont nous 
avons déja parlé. On y trouve des termes 
d'anciens Philofophes , d° Alexandre le » 

Grand, de Scipion , d’Agrippa gendre d’Au- 

gufte , d’Hanuibal , d’Alcibiade, de Maff. 

niffa , d’Amilcar , de Paris, de Léonida , de 

Xenophon ! , de Miltiate, de Themiftocles, 

& des ftatues de Faunes, d’Ifis » d’Apollon, 
de Vénus, de Faufline la jeune, & d’autres . 
Le petit Temple des Caryatides 2, qui eft à 
Pextremité , eft orné de quatre belles Carya- 
tides 7, d’une Diane d'Ephefe +, & de quel- 
ques autres ffatues . 

Dans le portique, qui eft du côté du Le. 
vant , où l’onentre par le petit Temple de » 
Marc. Aurele , font des ftatues d’ Apollon, 
de Faunes, de Diane , de Junon, d’une Nym. 
phe ; & des termes d'Homere, d’Euripide, 
d’Anacréon, de Pindare , de Sophocle, de 
Perfe ;, de Mercure, d'Hercule , de Sapphù, 
de Corinna , de lraxilla, d'Erinne » CeMy- 
ron ; de Pythée & de Philofophes, Le petit 
Temple de Diane d'Ephefe # , qu’on voit au 
bout , eft orné de la belle ffatue de cette Dé. 
elle 5, placée fur un autel, où font les figu. 
si res de huit divinités en bas-rclief 7 ; de quel. 
ques autres [latues , de colunnes & de bas re- 
lefs antiques . 

Derriere & à côté de ce petit Temple eft 
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un riche cabinet composé de fix piéces. Dans 


Bu 2 


la premiere, qui et à l’extremité du porti- 
que , On remarque de grandes colonnes dont 
lune elt toute d'albârre ; un Roi captif dont 
Phabit eft d'in beau marbre Fgyptien de dif- 
ferentes couleurs; latête d’Iole couverte de 
la peau d’un lion ; quelques bons buites ; un 
beau lion de bafalte; & quelques bas-relicfs 
dont l'an repréfente la mort d'Alceite , épou- 
fe d'Admete , Roï de Thefalie #, & un au- 
tre les amours de Phedre pour le jeune Hip- 
polyte 9. Dans la fuivante , une ffatue de 
Mariyas & une autre d'Agrippine affife ; un 
bas-relief avec Bacchus fur un tigre ; & deux 
termes d’albâtre. 

Dans la troifieme piece, des ftatues d’un 
prêtre Egyptien, de Mercure , de Leda , d'un 
Faune avec la fute, d'un comedien habillé : 


qui éventre un daim , d’une fille de Niobé : 
d’un Roi prifonnier ; plufieurs autels antiques 
ornés de bas-reliefs & d’infcriptions 3 des buf. 
fes de Caracalla, de Luce Vere »de Marc- 
Aurele encore jeune , un autre du même en 
albâtre ; un ibis tenant un ferpent ; une pein. 
ture antique avec un joli payfage ?? > un bu 
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& d’un autre nud, d'Euripide 1°, d'un payfan . 
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ffe précieux de Serapis en bafalte ; & plu- 
fienrs bas-reliefs ; dont il y en a qui repréfen 
tent des arabeîques , des facrifices ; dioge. 
ne dans fon tonneau recevant la vifite d’Ale. 
xandre le Grand ‘2; Aiax arrachant Calan. 
dre d’auprès de la ftatue de Minerve 13 : la 
naiffance de Bacchus *4; Philo@tete facrifiant 
à Minerve 1$; une muficienne aflife , appel- 
lée Claudia Italia 1€; & la conitrudion du 
vailleau des Argonautes 7 , Ce dernier, 
quoique antique , n’elt que de terre cuite. 
La quatrieme chambre prefente un très. 
grand vafe de marbre , fuit en forme de rat: 
fe 15, autour duquel font reprefentés les tra. 
vaux d'Hercule en bas-rehcf ‘9, On y voit 
auffi des flatues de Minerve 2°, de Vénus, 
d’une Bacchante , du Roi Ptolemée, d'un Co. 
medien tenant une bourfe 21, du Nil & d’un 
pêcheur ; un beau vafe orné de feuillages; des 
termes ; des bas-reliefs avec des Faures, des 
Baïchantes, & des Genies fur des chars dif- 
ferents ; & enfin des autels antiques , fur l’un 
cefquels font figurées les Heures où les Sai 
fons 22. Dans h piece fuivante on remarque 
auf de belles ftatues, des bas reliefs d’un 
excellent travail, une mofaïque antique 23, 
des termes, des buftes, & de belles urnes de 
marbre & de granite, Parmi les beaux mor. 
ceaux, dont là derniere piece efl ornée, fe l 
$ 
 V,. plan.os. ï 
l 


62 


="? 


trouve la ffatue rare d'Apollon ?4, {ur la- 
quelle M. Raffei, habile antiquaire, a fair 
une favante difertation ; de même que fur le 
bas-relief qui eft fur la porte , & qui reprefen_ 
te le combat fingulier d’Achile contre Mem. 
non , fils de l’Aurore 45, 

De la terraffe , qui eit devant le palais , on 
defcend dans les jardins par un efcalier dou- 
ble , décoré de huit termes: d’nne ttatue de 
Diane ?% & de neuf autres ; de deux fphinx 
de granite oriental ; de quatre lions; d’un 
vafe antique à côtes, d’une forme agréable 
& legere , foutenu par trois griffons ; & d’une 
fontaine ; dont la conque de granite oriental 
elt polée fur deux fphinx , & au-leffus de la. 
quelle on voit la figure du Nil, Au-deffous 
de la terrafle on trouve des pieces louterrai- 
nes , où font des ftatues de fleuves avec des 
grandes urnes de marbre qui fervent de fon- 
taines . On remarque à côté les têtes colo!f2- 
les de Trajan & de Tite, placées fur des au 
tels antiques. 

La fontaine , qui eft au milieu du parterre, 
eft compolée d'un grand baffin, élevé d'en 
viron deux palmes, au centre duquel eft un 
focle contourné ; fur lequel font pofées qua- 
tre figures d’Atlas, qui portent fur leur dos 
un grand baffin de granite, de 60 palmes de 
circonference & de forme circulaire & appla- 
tie . Les Atlas ont les deux mains fur les han- 
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ches , & latête baiffée fur l’eitomac , qu'ils 
couvrent enticrement de leurs barbes. Ils ont 
auffi les cuiffes garnies de poils, en forme de 
tablier , & de peaux de chevreaux fur leurs 
épaules. La compofñtion de ce morceau eit 
crés-bonne ; le goût de l'exécution elt dans 
ST la maniere Etrufque , les torfes en font bien ; 
mais les jambes qui font reltaurées, font un 
peu trop lourdes , & ne repondent pas allez 
aux cara@teres des corps . 
A l’extremité du parterre & en face du pa- 
lais, eft un autre beau portique ouvert  , de 
Ï forme demicirculaire , fuutenu par des pila. 
tres & par 26 colonnes de granite. On y re- 
marque les ftatues de Mercure , de Minerve, 
de Diane ? , de Junon, d'Elculape 3, de Ju- 
piter, de Vénus, d’Hercule , de Thetis & de 
Bacchus 4 ; 22 autres petites {tatues , dont 
deux font de Comédiens $ & une autre de la 
Ù Déelfe Nemefis 5, placées fur autant de bel- 
les colonnes , qui correfpondent à celles qui 
loutiennent le portique ; & plufieurs bas re- 
liefs, dont l’un qui elt fous la itatue de Mi- 
nerve, reprelente une libation 7 ; un autre, 
placé fons celle des J piter , une fête J’Apol. 
1 lon 8; untroifieme, qui eft fur le piedeital 
le la figure de Thetis, le Heros Capanée 
mourant ? ; & un quatrieme , fous celle de 
Bacchus, l’rométhée formant des hommes 1°, 
On y voit auffi un beau vafe de marbre de 
26 palmes de circonference ; & un grand 
nombre de rermes, & de bulles antiques, par- 
mi lefquels il y en a de tres-beaux & de trés- 
rares. Leterme de Diogere !1 cit un mor. 
cEal prÉCitUX » 
Au milieu du portique fe prefente le Cano- 
pe, où font plufieurs ilatues fingulieres d’F- 
gypte en albâôtre ou en pierre de touche; & 
quelques bas reliefs , dont l’un reprélente une 
converfation entre Neptune , Ceres & le che. 
va! Arion, leur fils 2, La falle, dans la- 
quelle on entre enfuite eft décorée de la ma- 
nierc la plus élégante. Quoiqu’ elle foit de- 


voit cependant quelques belles antiques , par- 
mi lefquelles font deux ffatues de marbre 
noir, des bons bas-reliefs , & deux anciennes 
molaïques , dont l’une repréfente Hercule de- 
livrant Hefionne 13, & l'autre une affemblée 
de Medecins 14, 
Sous cette falle, du côté du Midi, eft le 
etit portique de Rome, qui n’eft pas moins 


P 
bien décoré que les autres. Sur le mur de 
lelcalier ; par lequel on y defcend , eitus 
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bas-relief antique où font repréfentés les tri. & 
iles effets de l'amour de Phedre pour le jeune 
Hippolyte ?5. [ly a dans le portique une: ï 
grande ftatue de Rome, fous laquelle on voit 
en bas-relief Thelée élevant la groile pierre 
qui cachoit les armes de fon pere 5. On y Î 
remarque aufli d'autres ftatues, des farco- Î 
phages, des termes, des autels, des bulles ; 
un grand vale orné de Bacchanales; & quel- 
ques bas-reliefs intercffants ; dont lun se Î 
préfente les noces de Felée avec The 1 
us17, & un autre, Pollux qui affome Eyn- 
cé, 

La place, qui eft devant ce portique !9, 
eft décorée par une belle fontaine, des bas- 
reliefs, des flatues, deux têtes coloffales, dont 
Pune elt celle d’un Triton ?°, & par la naif£ 
fance de l'euripe , ou d’une efpece de petit 
fleuve qui cule par cafcades vers la grande 
porte méridionale . 

Les jardins, les bofquets & les parterres de 
cette Villa font très-bien ordonnés & très. 
agréables. On y voit de jolis pavillons, un 
‘Femple de Jupiter bâti en ruines ; des biffins 
avec des poiffons de differentes couleurs ; de 
fort belles fontaines décorées avec goût; un 
petit obélifque Egvptien de 39 palmes de 
hauteur ; Ln nombre prodigieux de colonnes, 
de termes, de itatues & de bulles; quelques 
figures d'animaux & de monitres , parmi les- 
quelles celle de la Chimére ?3 tent le pre- 
mier rang, & fous laquelle et un bas-relief 
avec une efpece de lacrifi.e 2?; &enfin, 


ques uns reprélentent des quadriges du cir- 
que ? ; Hercule tenant Echidna parles che. 
veux ? sun Satyrcavsc un Faune 35; des 
poëles Tragique & Comique 2*; Berenice ; 
époufe de l'iolemée Evergete , faifant le fa- 
crifice de les cheveux pour Fheureux retour 
de fon mari 27, &ce. Ce dernier elt dans le 
pavillon du billard, qui efl décoré avec le 
plus grand gout, & orné de plufieurs anti- 
ques 26, Lesbornes , que nous nous fommes 
prefcrites dans cet ouvrage , ne nous permet 
tent pas des nous érendre davantage [ur cette 
delicieufe maifon de Campagne de 5, E. le 
Cardinal Alexandre Albani, monument cé. 
lebre de fon bon gcü: & de fes vaites connoi- 
fances, 

En rentrant dans la Ville par la porte Sa- 
lara , on prend la rue à droite , qui conduit à 
la villa Ludovifi , par laquelle nous commen. 
cerons la deifcription du troifieme quartier, 
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l ftinée pour des momens de recréation, on y 
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quantité de bas reliefs antiques ; dont quel- | 
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léagre, répréfentés dans les planches 85 & 100, fe trouvent aulfi dans cetre Villa. 
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17. Vûe de S. Laurent hors des murs, 13. 70. Statue antique de Leucothée . 60, 
18. Vüe de l'Academie de France. 44. Bas-relicfs antiques, qui repreféntent 
19. Vüe du palais de la Confülte, 24. 71. Leucathée avec Bacchus & des Nym- 
20. Vüe du palais Bolognetti, 44: phes. 59: 
21. Vüe du palais Barberin. 53. 72. Mercure avec d'autres divinités. 61. 
z2 Vôûe du palais Bracciano. 39. 73. Un entretien de Cérës avec Neptune. 
23. Vüûe du palais Colonne. 41. re 
24. Plan dela villa Albani. $8. 74 Ampelus avec une panthere. 60. 
25. Plan & élevation du palais & des porti- 75, Neptune s'entretenant avec Cérès. 63. 
Î _ ques de la villa Albant,. 58. 76. Une libation à Diane, 6;. 
26. Élevation de fon petit temple de Diane, 77. L’adultere de mars. 17. 
61. 78-73. Les Saifons avec leurs attributs. 62. 
{ 27: Vüûe du palais dela villa Albani, 58. 80. Une fête d’Apollon . 63. 
28. Plan fuperteur & inferieur dumême. 58. 81, Ulyde confultant Tirefias, 59. 
29. Vüe du Billard de la villa Albani. 64. 82. L?’ Education de Bacchus. 60. 
30. Plan de fon portique femicirculaire . 63, 83. La nailance du même. 62. 
31. Elevation de fon Temple desCaryatides. 84. Polipheme avec fa lyre. 59. 
61. 8+. Un fatyre avec une Bacchante , 64. 
32. Plan de fa place devant le portique de 86. Pollux afomant Lyncée . 64. 
Rome . 64. 87. Un fatyre avec Bacchus. | 64. 
33. Chapiteau antique ,; Jonique, 13. 88. Deux Faunes prelfant un raïfin, 18. 
34. Tête antique d’un Triton. 64. 89. Promethée, d'après une Pierre Gravée, 
35. Terme antique de Xenophon, 61. 9o. Le même form ant des hommes . 63. 
36 Fuite antique d'un Faune. 60. 91. Une figure Egyptienne ” 56. 
37. Buite antique de Diogene . 63. 92. La mort d’Alceftis : 61. 
38. Statue antique de Domitien, 59. 93- Hercule avec Echidna. , 64. 
39. Fgure antique de la Chimere, 64. 94. Ajax d'après une pâte antique. 
4e. Statue antique de Pallas . 60- gs. Le Vaifleau des Argonautes. 62. Ï 
41. Statue antique de Diane, 6% 96. Philoëtete , d’après une pierre gravée, fl 
Lez, Autre de la même. 62. ÿ7. Le même au pied de la itatue de Pallas . EL 
43-46. Quatre Caryatides antiques, 61. 62. 
& Toms I. I 98. Le 
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1 98. Le même accablé de douleur. 59+ 
99. Dédale fabricant fes aîles , 60, 
100. Meléagre avec fon époufe Cléopatre . 


64. 

101. Thefée trouvant les armes de fon pere. 
64: 

102. Phedre avec Hippolyte. éé 
103-104. Les amours de Phedre pour le mé- 
MC « 61, 
1o$. Capanée frappé pac la foudre. 63. 
196. Les noces de Pelée avec Thetis. 64. 
197. La mort d'Agamemnon . 56. 
108. La Muficienne Claudia Italia, 62, 
og. L'entretien de Diogene avec Alexan- 
dre. 62, 
110-112. Le combat d’Achille contre Mem- 
non. 62. 
113. Aïax avec Calfandre. 62. 
114. Antinols avec une guirlande de fleurs. 
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Le À Vircre pe Ron, Page 1. 
JL. QuanrTisr nes Monts, o# font la Bafili- 
que de S, ean de Latran , celle de S. Aurie 
Hajeure , © la place de Termini . 2e 
ARTICLE |, Partie Orientale du I Quartier , 
où font la Bafilique de S,"fean de Lutrin, cel- 
le de S. Croix en Yerafudlem, € l'Eglife de 
Se Eufibe . 34 
AuTicre Il, Partie Septentrionale du I Quar- 
tier , où font la Bafilique de S. Marie Majeu- 
re, lavilla Necrani, © la place de Ter- 
mini. 14 
ARTICLE [IT. Partie Occidentale du 1 Quar- 
tiers o# font l'Eglife de S.André , le palais 
de la Confulre , er celui de Rofpiglioff. 22. 


+ 


Fr. Thomas Auguftinus Ricchinius 
Apoftolici Masifter . 
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63e 
125. Vafe avec les travaux d’ Hercule en 
bas-relief, 62. 
129. Ces travaux deffinés plus en détail, 62. 
I. 
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* 
115. La Reine Berenice . î 
116. Le fculpteur Alcamenes . 
117. Des Poëtes Tragique & Comique, 
118, Des quadriges du cirque . 64. 
119. Une efpece de facrifice, 64, 
120. Une Bacchante avec des crotales, 
124 Une autre avec un tympanon . 
Peintures antiques , qui repre/entent 
122, Livie & Oëftavie qui facrifient, 
123. La vûe d'une barque en mer, 
124. Pallas Muficienne avec des Nymphes. 
225. La vüe d'un pont. 
126. Hercule delivrant Hefonne ; 
127. Une aflemblée de Medicins . 
Vafe antique . 


Contenus dans ce I Tome à 


Anricre IV. Partie Meridionale dur Ouar. 
tier , où font la colomne Trajane , l Eglife 
de S, Pierre aux Liens, @ les ruines du tem- 
ple de la Paix. 27: 

IL, Quarrier De TRevt, O4 font le Palais 
di Pape à Monte Cavallo, ls Place des Apof 
toli, @ le Palais du Prince Barberin, 38. 

ARTicLlel. Partie Occidentale du II Quar- 
tier , où font le Palais du Pape à Monte Ca 
vallo, la Place des #pofloli , @° la Fontai- 
ne de Trevi. 38- 

AnTicze Il. Partie Orientale du II Quartier, 
où font le Palais Barberin, l'Eolife de S, Su- 
J'anne, @ celle de Saint Nicolas de Tolentin. 
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